ut 


à L'EST VPN TIRE PRES PEN PSE | SAS 


| 


* wo le pays! ; 
M. Stewart, ares de” Leed, 


ele motions de nen-confiance.. 
—"Veut”d'une façon générale à toute l'ad- 
“ministration de l'heure, mais plus 
particulièrement sans doute au pré- 
sent ministre des Postes. C'est lui, 
qui récemment soulevait un débat sur 
* la nomination d'un maître de poste à 
Simcoe. Il a élargi son antipathie 
et ses flèches se sont dirigées sur 
toute l'administration de M. Véniot. 
Sa motion de censure était la sui- 
vante: ‘ 
“De l'avis 


du la Chambre, après 


avoir bris en cofsidération les crédits |. 


du ministère des Postes en comité des 
……subäides, il est évident que l'adminis- 

tration ‘du ministère des Pôstés pär le 

ministre des Postes ‘actuel a été ca- 
des dispogitions de la loi service 
civil, dela loi dés. Postes et d'autres 
statuts, ét mérité la démpprotation 

de la Chambre.” 
Elle a été repoussée par 92 voix 
contre 68. 4 

L'hon., M Veniot 

Après avoir pris connaissance du 
texte de l'amendement Stewart, M. 
Véniot, ministre des Postes, constate 
que sile député de -Leeds lut porte 
toutes sortes d'aceumations, il prend 
bien soin de n'«n préciser aucune à 
l'aide de faits concrets. 

On m'actuse d'avoir ignoré certai- 
nes recommañdations faites par la 
Commission du service civil. Rien 
de plus exact. Mais en mettant ces 

‘ certificatsgle côté, ajoute le ministre, 
j'avais d'excellentes raisons d'en agir 
de la sorte. TL'ailleurs là loi donne 
ministre ,ct au sos-ministre le 
droit de passer outre à une recom- 
mandation de la Carmniission. 

Les certificats qui ont été mis à 
‘Tl'écait l'ont été pour je plus grand 
bien du ministère, du service postal 
ét du pays tout entier. 


au 


On est allé jusqu'à m'accuser de, 


manquer de ‘oyauté à l'Empire bri- 
“tannique! Rien de plus injuste. 
M. Venioi montre -ensuite, avec 
-, beaucoup de flamme, qu'un Acadien 
a bien plus de mérite à demeurer fidè- 
le et loyal aux institutions britanni- 
ques qu'un Anglais, parce que ces 
sentiments sont naturels et innés-chez 
ce dernier, tandis qu'il n'en est pas 
ainsi duand il s'agit d'un peuple ‘con- 
quis par la force des armes et qui a 
souffert toutes les injustices, avant 
d'avoir la Jiberté 
La loyauté d'un Acadien est plus 
forte que celle d'un Anglais, affirme 
ministre. Celle de l’Acadien est 
commandée par la gratitude; celle de 
l'Anglais par l'amtbiance.de toute son 
existence 


le 


Treiye cas différents 
M. Veniot fait la revue, un par un, 
des seize cas Où il a refusé des certi- 
ficats émis pur la Commission du ser- 
vice civil en faveur de vétérans de 
. da grande gue -re. Il a discuté les cas 
de Hawkesbury qui exigeait un mai 
tre de poste bilingue New-- 
Glasgow, où une yeuve d'un ancien 
soldat, avec des obligations de famille 
. néreuses l'a emporté sur un ancien 
—Rotdat: tesers-dun endroit du Québec 
“ot un ancien soldat, déjà salarié au 
montant $3.800, qui recherchhit 
»s une position de maitre de poste 
$960, pour la faire occuper par une 
tierce personne pour $500, faisant 
ainsi, sans travail. $460 par année; 
cas de Sain!i 


le cas de 


de 


dé 


-Boniface, qui nl un 
maitre de poste multilingue, ke 
de Brussels, Ont. celui de Saint- se an 
N.-B. et plusieurs autres C 
Pour répondre plus directement aux 
“accusations: manque d'effica 
dans l'administration de son départé- 
ment, M. Veniot brosse à grands tr 
. k# progrès danÿ l'aviation postale | 
sous son administration 
. tout le crédit de ces progrès et ceux 


cité 
ails 


PU 


I n'a pas 


5 qu'un grand nombée de £onctionnairés, 
ractérisée par l'inefficacité, le dédain | non seulement dans les Postes, mais 
| 


mêmes, embrassent toujours les acti- 
vités: canudiennes, ‘ 

“Fh terminant M. Veniot affirme que 
on administration postale a été telle 
qu'elle a reçu l'approbation de mainis 
journaux conservateurs de Montréal 
et de Québec, et l'appui unanime de 
la presse incépendante. < 
Encoré quatre heures sur lea postes! 

Voict donc l'amendemient Stewart 
écarté: on va maintenant pouvoir pas- 
ser à l'adoption des crédits des postes. 
Pas du tout! On passe quatre heu-|, 
res sur deux autres cas particuliers, 
à Sutton, NB. -et à Oliver, C.-A. 

. Ensuite un-député de Winnipeg, M 
Heups, a aiguillé la discussion sur un 
autre terrain: les gages insuffisants 
de cértaios--postiers. -1l-est certain 


aussi dans maints autres .départe- 
ments, ne sont pas payés suffisam- 
ment.et teux de cette classe qui sont 
pères de familles ont droit à la° sym- 
pathie, Le R. P. Lebel, S.J., surnotu- 
mé le “Père des familles combreu- 
ses” à cause dé sés admirables études 
sur les allocations familiales, a as- 
sisté à cette discussion, de la galerie 
des: députés. ‘Il a dû voir dans les 
déclarations de maints députés la con- 
firmation d'un grand nombre de seg 
idées les plus éhères, Car les allo- 
cations familiales ont pour but de cor- 
riger, autant que possible, l'insuffi- 
sance des gages des chefs de familles 
nombreuses. 

Ce remède, tout excellent qu'il est, 
ne devrait tout de même pas encou- 
rager le gouvernement à laisser les 
salaires de ses fonctionnaires dans, un 
| état déplorable, s'ils le sont autant 
que l'affirment les conservateurs. Le 
gouvernement devrait être l'employeur 
modèle. 

Les trois travaillistes de ta Cham- 
| bre, MM. Woodsworth, Adshead et 

John Evans, ont demandé l'augmen- 
tation générale des traitements des 

petits fonctionnaires. Ils considèrent 

qu'aucun d'entre ceux-ci ne devrait 
recevoir moins de $100 par mois, ou 
$1,200 par année. C'est encore $3vu 
de moins par année qu'il ne faut, d’a- 

près les statistiques mêmes du mi- 

nistère du Travail, pour faire vivre 

une famille moyenne. M. Woods- 
worth a découvert. qu'au cours du 
tes avait 624 employés permanents et 
chaient moins de $100 par mois. : Il a 
$18,531 pour que tous ces fonction- 
de $100. 

Les crédits du ministère des postes 


dernier exercice, le ministère des Pos- 
T86 employés temporaires qui toy- 
calculé qu'il suffirait d'une somme de 
naires touchent un minimum mensuel 
sont toujours en suspens. 
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M. G.-N. Ducharme est mort 


Montréal M. G.-N. Ducharme, 
président de la ‘Sayvegarde‘”, est 
mort après une longue- maladie, à 


de T8 ans et 4 mois. 

La ville de Montréal et.ia.pr vince 
de Québec tout entière voient dispa- 
raltre l'un des financiers Canadiens- 
due tes-ptus Avertis-de la -viettie 

snération 
L M Pucharme s'occupait de finances 
Tue” 4903, dlors qu'il devint prési- 
dent ce la ‘Sauvegarde , compagnie 

“ qu'il occupait ‘en- 
de sd mort. 11 était 
«| l'Imprimerie Populaire 

“Devoir”, et faisait par- 
lie d'un grand nombte d'entreprises 
|‘ndustrielies, financières et minières 
‘1 prit une grande part à l'organisa- 
ion de la Banque Jacques-Cartier qui 
levint plus tard la Bariqué Provinciate 
tu Canada dont il fut-président. 

Deux fois il refusa d'être candidat 

| \ la Chambre des eocmmunes ou À 
| ‘Assemblée législitive 


l'assurance, poste, 


ore au moment 
résident ce 


jui nublie de 


qui l'ont aidé ont droit à leur part. | 


mais Îles accusations 
atteignent cès derniers comm le mi- 
nistre lui-même 

On m'accuse d'avoir été le cham- 
pion-destituteur du Canada je 
mérite ce litre quelle appellation iné 
fournira” donc fe dictionnaire pour 

+ ï 


conservairices 


Si 


1" 


à 2e + — 
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| CHATHAM, Ont Par suite de la 
[rupture dé digues protectrices dans 
Îles distrièts Cèé Harwich, Dover, Ti- 
bury et Chatham, 


demeures”par l'inoñdation 


au- | politiques, quand ôn les laisse à.elles-| 


poste de son grand aïeul. 


quois ne sont pas oubliés. ; 
parlée des mémoires autographes, ci- 
tons aus$i le registre de la confrérie 
de Notre-Dame de la Charité, les pre- 


: 


un grand nombre | dant, pour être distribués comme prix 
de Tmmilles SONT chässées de leurs! dans les écüles Cañadiennes-Trañçaises 


A 4 
HON, M. VENIOT,- 
ministre des Postes 


PARIS EXPOSE 
DES SOUVENIRS 
. DE NOTRE PAYS 


de deux ai Le juge en chef, 
N AT de la 


Paris — Une Exposition est ouver*e 
au.siège de la Société de Géographie, 
10, avèñue d'Iénà. Elle réunit les sou- 
venirs de nos colonies de l'Amérique 
du Nord au XVIIe et au XVTËe siècle. 

M. À. Géo Leymarie, vice-président 
du comité d'organisation, a établi un 
tableau des officiers du régiment de: 
Carignan-Sulières, envoyé, au Canada 
en 1665 et dissous en 1668, et qui de- 
meurent. là-bas. Voici, d'autre part. 
des souvenirs de Montcalm, ses por- 
tiaits, la cuirasse où se vôit la trace 
du boulet qui le blessa. De nombreux 
objets nous parlent de Cavelier de la 
Salle, de Rochambeau, de La Fayette, 
et aussi de La Pérouse et dé Bou- 
gaïnville. 

On voit, prêtés par l'ordre des Jé- 
suites, des journaux tirés des archi- 
ves de l'ordre, qui furent écrits par 
teurs envoyés au Canada, à la Louisia- 
ne, aux Antilles. 

Curieuse Exposition, qui avive pl 
d'un regret. 

Nous avons cité, parmi les docu- 
ments précieux qu'on peut y voir, a 
cuirasse portant encore la trace du 
boutet qui tua Montcalm; on y voit 
aussi sa tabatière et son gobelet d'ar- 
gent, ainsi qu'un petit livre écrit en- 
tièrement de sa main: ‘Mémoires pour 
servir à l'histoire de ma vie” 

Ses aides de camp étaient Bougain- 
ville et Lévi#æ Le duc de Lévis-Mire- 
poix a bien voulu prêter la chaise de 


des contributions 
faites au parti pers pôur $3,600, 
au parti conservateurtpour $3,000, et 
‘au parti li pour 5500. Mais com- 
me ni M. di ses 

ne le savaient au temps: où la 

[chise de la “Winnipeg Étectric” était 
accordée pour exploiter ont 


cette contribu électorale n'a pu 
influencer la décision. «De même, la 
commission ne trouve #ien d'illicite 
et de malhonnête dans le fait que des 
députés et anciens ministres aient pu 
acheter des actions de la “Winnipeg 
Electric”. La commission, sans faire 
de commentaire sur la-<prudence que 
doivent montrer les hommes publics 
en fonction, déclare qu'il n’y a rien 
eu de louche en l'affaire. 

La cinquième question avait trait 
aux contributions éléctorales, et le 
colonel Taylor, qui avait porté les ac- 
cusations contre le gouvernement, de- 
mandait'une vérification des livres de 
la .compagnie “Winnipeg Electric” 
La commission n'avait pas les pou- 
voirs pour donner cet ordre, et en 
plus c'eñt été une perte de temps pure 
et simple. Car il est assez peu pro- 
bable que le président de la ‘’Winni- 
peg Electric” ait mis ses employés au 
courant de la destinatiôn de ces fonds. 

Le colonel Taylor accüsait le gou- 
vernement Bracken d’avoir ‘concédé 
la franchise pour expjoiter les forces 
hydrauliques des chutes des Sept- 
Soeurs, moyennant certaines contri- 
butions_ électorales financières ét_un 
certain nombre d'actions distribuées 
entre les ministres. 


L'opinion du juge Dysart 

Dans son rapport particulier, le 
juge Dysart s'accorde avec les deux 
autres membres de la Commission 
pour exonérer les ministres de l'accu- 
sation de malhonnèteté et de corrup- 
tion. 11 déclare cependant qu'une en- 
quête plus complète aurait peut-être 
donné dés résultats plus satisfaisants 
et qu'on aurait pu exiger de la ‘“Win- 
hipeg E!ectric” la production de docu- 
menis touchant ses contributions aux 
Pise de compagne des partis paliti- 
ques. 


Il y a encore beaucoup de souvenirs 
émouvants dans cette expcsition du 
souvenir. Ceux de nos miss ionnaires 
martyrisés par les Hurons et les Iro- 

Nous avons 


mjières éditions des ouvrages sur le 
Canada et la Louisiane du Père‘Labat, 
de Champlain, etc. 

On ne peut tout citer. 

L'empressemènt : des visiteurs 4 
prouvé que cette pieuse évecativn. de 
ngtre glorieux passé colonial a trou- 
vé un écho et une vive sympathie dans 
un public qui se souvient. 

Le gouvernement du Canada a par- 
jcipé officiellement à cette exposi- 
tor-qui-«-été-inaugurée par--Fhone- 
rable Philippe Roy, ministre du Cana- 
da à Paris, en présence de nombreu- 
ses personnalités françaises du clergé, 
de la politique ‘et des arts. L2: Prési- 
dent de la République l’a visitée dans 
‘es premiers joufs de mai. 


Double honnéur pour M. 
Rodolphe Lenueux 


Ottawa l: ; Le secrétaire perpétuel 
de l'Académie diplomatique interna- 
tionale de Paris vient d'aviser M. Ro- 
dolphe Lemieux, président de læ Cham- 
bre des Corumunes, qu'elle était heu- 
reuse de le recevoir au. nombre de ses 
membres. 


Le même courrier apportait égdie- 
ment à M. Lemieux la nouvelle de son 
admission à l'Académie des sciences 
coloniales. 

‘A l'Académie des scieñces colonia- 
les, M. Lergieux rempläce le cardinal 
rles Lemaire, recteur de l'Univer- 
‘d'Anvers. 


Pour les élèves de l'Alberta 
et de la Saskatchewan 


Québec L'hon. C-F. Delâge, 
urintendant du Conseil de l'instruc- 
‘on publique, vient de faire, au nom 
le la province de Québec, de magni- 
fiques cadeaux aux associations d'édu- 
cation Ce la Saskatchewan et de lAI- 
berta. A la suite d'une demande de 
M. Raymond Dènis, président de l'As- 

| sociation  Franeo-Canadienrie de la 
| Saskatchewan, ef de M. R. Racett 
orésident de l'Association franco-cs 
| nadienne de l'Alberta, un grand Dome 
bre ce volumes et plusieurs médail- 
lés out ét{ expédiés, par le surinten- | compatriote au sein de ces deux aca- 
démies aidera à mieux faire connai 
tre et -mpprécier yie Cänada Lt rre- 


<< ces deux provinces. présente si bieh. 
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| Winnipeg. est rentré mercredi dans sa 


{ ville épiscopale, de retour de son voya- 
ge ‘ad limina”. 


La présence de notre. distingué 


faite. Sa Grandeur est actuellement 


célébré ce glorieux événement. 


de 20 archevêques et 
très grand nombre 8e p ra? 


_&. G. Mgr Sinnôtt, archevêque de 


À sa demande ex- 
bresse, âucune réception ne lui a été 


à l'hôpital de la Miséricorde, souffrant 
d'une forte grippe. Tous les catho- 
liques du diocèse formeront des voeux 
pour-son prompt rétablissement. 
Mgr Sinnott a eu le bonheur d'être 
à Rome pendant les négociations ita- 


lo-vaticanes et à assisté aux fêtes par 
leèquelles la population jtali a 
ar- 


chevêque de Winnipeg a visité la Tur- 
quie, la Hongrie, l'Autriche, la France 


[et l'Allemagne. 


De passage -en Angleterre, S. G. 
Mgt Sinnott a assisté aux fêtes de: 
Westmitster préparées pour la célé- 
bration du centenaire dé l’'émancipa- 
tion des” catholiques € en cé pays.. Ces 
fêtes, présidées par Son Eminence le 
Que Bourne, dr dv réuni ru 


mire 


Incendie de l'église 
de Saint-Georges 


Nous avons la douleur d'enregis- 
trer l'incendie de l'église de Saint- 
Georges de. Châteauguay, Man, sur 
les bords de la rivière Winnipeg. Le 
désastre est arrivé mercredi dernier; 
le 1er mai, dans, la soirée, vers 9 h. 30. 
A la vue du feu M. l'abbé Sylvio Ca- 
ron, curé de la paroisse, se précipita 
pour essayer de sauver le Saint Sa- 
crement, mais, en ouvrant là porte de 
la sacrislie, il fut vivement repoussé 
par les flammes. Déjà l'élément des- 
tructeur avait embrasé l'intérieur de 
réglise et s'était rapidement propagé 
par les lambris et la voñte vernis. 
L'essai d'un ‘extincteur chimique fut 
sans résultat. Tout ce que le dévoué 
cüré et son vicaire, M. l'abbé Jean- 
Marie Gagné, et les hommes ‘accou- 
rus au secours, à l'appel de la cloche, 
purent faire fut d'empêcher les flam- 
mes de se communiquer au presbytère 
et aux maisons voisines. 

La jolie église de Saint-Georges, 
construite en 1909 par le zèle et le 
dévouement de M. l'abbé Isidore Ma- 
caire, le travail des paroissiens et 
l'aide de généreux amis dè l'extérieur, 
n'est plus qu'un monceau de ruines. 
Cette pertè est d'autant plus regret- 
table que, sous les soins de M. l'abbé. 


Caron, lagtoilette extérieure en avait | 


été rafraithie en 1928 et l'intérieure 
l'an dernier. Elle avait vraiment bel- 
le apparence et faisait la joie des 
paroissiens. 

Cette paroisse de Saint-Georges, 
-qui-vient d'être si-rudement éprouvée, 
est une jeune paroisse, dont Ja fonda- 
uon ne remonte qu'à 1903 et dont les 


"| habitänts, CONS de date récente, ne 


sont ni riches ni nombreux. ‘Tout a 
eté rasé et rien n'a pu être‘ gauvé. 
L'ameublement et 1eÿ objets du culte 
sont complètement détruits. 

Nul doute que des amis généreux 
voudront venir au secours des frères 
eprouvés, qui ont établi une paroisse 
vacnotique et canadienne-française sur 
les boraus de cette rivière Winnipeg, 
qui était autrefois la route des mis- 
sionnaires, - Saint-Georges & vu pas- 
ser Mgr Provencher, Mgr Taché, Mgr 
Lañièche et nombre d'autres mission- 
naires, en païticulier les fils de Mgr 
de Mazenod. C'est l'un d'eux, le R. 
P. Joachim Allard, qui en fut l'initia- 
teur et le premier colonisateur, 

ROME Le clanoine. Hippolyte 
Tréhiou, vicaire. général de Saint- 
Brieuc, est nommé évêque de Vannes, 
Le chanoine Emile Roques, supérieur 


du Séminaire- d'Albi, est norumé -évé- 
; Que dé Montauban, 
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PAS ENCORE DE 
REDISTRIBUTION 


Une motion pour réduire de 
55 à 40 le nombre des dé- 
putés est aussi défaite 


Les trois bills principaux de subsi- 
des ont enfin été shops d'une façon 
définitive lundi. 

11 n'y aura pas de redistribution 
des sièges électoraux dans la provin- 
ce cette année. A l'occasion de l'in- 
demnité parlementaire, qui s'élève à 
$128,450, W.-H. Spinks, conservateur 
(Cypress), a demandé une redistri- 
bution avant les prochaines élections 
générales et une réduction du nombre 
des députés de 55 à 40, ceci dans le 
but louable de réduire les dépenses 
d'administration. Cette motion a été 
rejetée. Un amendement de M. Quéen 
en faveur du principe de la repré- 
sentation basée sur la population n'a 
pas été plus ‘heureux. 

. Trop de discussion ‘ 

Le premief ministre a demandé ‘et 
obtenu la suspension du règlement 
qui ajourne automatiquement la 
Chambre À 10 h. 30 du soir. Îl estime 
que îa discussion se prelonge plus 
qu'il-n'est nécessaire et. qu'il. VA. €n 
résulter des résultats graves pour 
services publics. En effet, l'année fis- 
cale est terminée, et tes crédits ne-se 
trouvant pas approuvés d'une maniè- 
re définitive, aucun argent ne peut 
être payé d'ici là.” 

S.-J. Farmer, ouvrier (Winnipeg), 
a recommandé ‘la nomination d'une 
commission de trois personnes recon- 
nues en faveur de la propriété publi- 
que, qui seraient chargées de faire un 
relevé des pouvoiré hydrauliques dis- 
ponibles dans le nord du Manitoba. 
Dans l'intérvalle, naturellenent, on 
demanderait au ministre de l'intérieur 
de n'accorder ni permis ni bails d'au- 
cune sorte. La motion a été rejetée 
par 38 voix’ contre 4; J-W. Pratt 
(Birtle), indépendant et ancien pro- 
gressiste a été lé seul à se joindre aux 
trois députés travaillistes. 

_ Indemnité aux veuves 

Par un vote de 27 à 19, la Chambre 
a décidé que l'indemnité aux veuves 
des hommes tués das des. accidents 
de-travail resterait. fixée à $30 par 
mois. Les libéraux, les trevaillistes, 


route mie Variante cn neue 


Tournée artistique de ia Liberté”: 
Veuillez trquver Pire la sorime de 


Joseph Bernier (Saint-Boniface), s'est 


les indépendants, tous les conserva“ 
teurs à l'exceptien de trois et un pro“ 
gressiste ont voté en faveur de cette - 
motion, présentée par John Queen: 
L'hon. D.-G. McKenzie, pour la pre* 
mière fois, a prit.part au débat. Il & 
donné comme raison de l'oppositioi, 
du gouvernement l'impossibilité 
laquelle se trouve l’agriculture .d'as* 
sumer de nouveaux fardeaux. M. 
Queen demandait qüe l'indemnité Pen 
porte: à $40. ; 
Les chutes White Mud 

Vendredi soir, on a adopté par 19 
‘voix contre 8 la motion Bracken en 
‘fäveur d'un permis de priorité à- la 
“British Dominions Power Syndicate’” 
de Londres, Angleterre, pour le déve 
loppement des chutes White Mud, sur 
la rivière Nelson, Un amendement 
Taylor avait été précédemment défait 
par, 22 contre 5. On a pu voir alors 
les trois travaillistes et W.-Sanford.… 
Evans, coiservateur (Winnipeg), se 
ranger du côté du gouvernement, 

_ M. Bernier est nommé , ne 

Au commencement de la séance, M. . 


plaint des commientaires faits sur son ie 
compte par le “Free Press”. On ut”. 
reproché en particulier d'être respon« 1 
sable du blocus. Or il déclare n'avoir. 
pas parlé en tout plus de 48 heures 
ph a la session. * Comme M. Ber+ 
nier insiste et répèle ses détlarations, 
le président le rappelle à l'ordre et le. _ 
prévient que s'il persiste fl va ié 
“nommer. -"Cependant-le député-de… 
Saint-Boniface proteste vigoureuse." 1 
ment qu'il a Be de parler et dé. 
se répéter. | 
he il antté le nom dè M. Ber- 
nier et celui-ci doit quitter la Cham. 
bre. 
Mais moins d'une demiheure après 
il était de nouveau à son siège. Sel 
collègues, estimant que la punitiott® 
avait assez duré, lui avaient restitué 
tous ses droits par un vote unañimié": 7% 
accompagné d'applaudissements. VAE ï 
L'avocat de Taylor 
Le gvuvernement a refusé d'une 
manière définitive ‘de fhyer les hono® 
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ROME "ET cardmal Casper à 


Dog Be à Turig, 4 


een de des 2 


Sur la suggestion Au présidont, le le Canada, À bord de l'“Ile-de-France”, Ru. 2 Pleuraÿ de toute éruption ou irri- 


| …Mlélégué chinois a consenti à laisser jeudi. 11 passera trois mois de vachn- |tation désagréable, frottez-la avec 


Zam-Buk. Ceci adoucit et fait dispa- 
raître promptement le mal 


Larsque la peau ent déjà jrritée avec 
l'eczéma ou émpoisonnée, blessée ou ul- 


sa proposition à l'étude Ou comité di- be Per cholarrr 2. 
recteur de 4 commasin. Le Chi-| 0 sed dr émg ra re _. 
nots à soutenu que la conscription F céréé, Zam-Buk est 1 1 ba ica- 
couduit au militarisme. signé la nouvelle convention ‘postale trieant TU vs éroit à in tdne du mal 
Le comte von Bernstorff s'est dit entre ls France le Casade qui ré- .…. nd À sb rtéo 
favorable à l'a d'éu service mi- duit à trois sous l'once.le tarif postal La qualité de ours prêt de Zam- 
… bolitio entre ces deux pays. I1a simplement Buk, sa valeur exceptionnelle cicatri- 
itatre obligatoire, et Maxime Lit- sante, ddoucissante et antiseptique. lui 
HONTE dit -qu'tt-m'était-pas -cpposé répondu que le sous-ministre Ccana-, ont rm place permanente dans 
su nine de M proposition - dien des postes sera à Paris dans quel- Achofes pe DE ae grand Bau- 
- | me herbeux à u enes-la tou- 

noise. clar dre raconte | Jours à portée & la main! id 
a -e—— PT Re Parque 

e L up 

| re ee Drm de 
Il y aura 1,680 candidats en |On voudrait rendre l'Angle-| Hautes x ranatèrm, rent en Den iocuures 
Angleterre vives. Nôus essayâmes presque tout ce 
' | terre sèche , que nous eonnaissions avant de tomber 
DES ia 1 ASS sur Zam-Buk. Ce baume nettoya «4t 


Londres On compte que 1,680 : h cicatrisa la peau de.ma filla d'une façon 
| er: | Londres — Une grande activité rè-| surprenante." 
candidats chercheront à se faire élire | 


aux 615 sièges électoraux lors des JURA RES RE A ENRIE QE e 
élections générales du 20 mai en An- | LRAINTAN QU De PERRIN ÉRpnRur 
gisterre. I! y aure B00 candidats | | là bonne lutte pour le régime sec, ‘lors 
en cers aieird 560 candidats travail- | des prorhaines élections législatives. 

listes, 530 candidgis Ubéraux, 20 com! Pour la première f6is en Grande- 
munistes et un certain nombre d'in- | Priogne: Lrbreaiie ai done ue 
dénentabts. d'inviter les électeurs à suivre l'exem- 


se | ple des Etats-Unis dan la voie de Ja > : 
.— | prohibition. Achetez . per s ardt ÉrpS chez 
Lt à ran- 
Les grands chefs dans les | L'Eglise méthodiste est derriète ce | eur seulement. 56 80 ur HA. 


detr seulernent, 50 sous pour 
ee Académies — | ouxement ‘ses, comme elle l'est en Savon anédicinal Zam-Buk#20 sous 
TT Amérique. SRE TS 


Après la mort du maréchal Foch, Il n'y aura probablement pas de 
dix grands chefs siègent ercore dans | candidats du parti prohibitionniste, 


| les barricades furent finalement for. 


les Académies. Trois maréchaux, un 
umiral et six généraux copstellent 
toujours de leurs étoiles le palais Ma- 
zarin:_.les maréchaux Joffre et Lyau- 


Canadien Naturel en 
feuilles — Marque 


REGALIA 


Supérieur par sa qualit 
et sa saveur, à 30, 40, 45 
60, 70 et 75 sous la Livr 


Comme Papa 

Tabac haché 
Fort, demi-doux et doux 
Demandez-le pour sa qua- 
lité —— à 75 sous, $1.00 
$1.20, $1.50, $1.60 la livre 


Demanc'ez notre Catalogue 


Richard & Beliveau Co. Ltd. 


Maison fondée 1880 
Manun:turiers et importateurs 
334, rue Main, Winnipeg 
Téléphone 26 922 


mais les 1,500,000 à 2 millions de voix 
dont disposent les méthodistes iront 
sûrement .ayx! candidats conserva- 
teurs, libéraux et travaillistes qui # $oùu- 
tiendront leurs vues. — 


— +" 2h © — 


| Le palais des papes à Avi- 
gnon serait donné au 
Vatican 


Paris Le soureal la ‘Liberté’ an- 
nonce que le gouvernement français, 
après mûre considération, a offert 
l'ancien païats des Papes à Avignon 
\u Souverain Pontife. 

J1 considère que le Pape, n'étant 
us prisonnier volontaire, pourra se 
“ervir de cette résidence quand il vi- 
itera la Fränce. : 

Le journal annonce également l'éta- 
lssemenit d'un représentant pontifi- 
al à Lourdes, “la ville aux miracles” 

Avignon était une ville florissante 
2t tire sa célébrité du fait que les 
papes y. résidèrent de 1309, à 1376. 
Elle leur appartint jusqu'en 1791, 


La cathédrale d'Avignon date du 


onzième siècle et contient les tom 
beaux sculptés des papes Jean XXII | 28.7 
“et Benoît XII. Le trône de ces papes 
est une imposante bâtisse construite | 


pendant le 14ème siècle; elle a des 


murs hauts de 100 pieds. 

Avignon fut la résidence de neuf 
papes, de Clément IV à Benoit XIII 
inclusivement. Après la restauration 
du Saint-Siège à Rome, le gouverne- | 


| ment temporel et spirituel d'Avignen | 


fut confié à un légat. 
» 40 2——— 
QUEBEC M. Joseph-Charles-Er- 


A £ CF 
nest Ouellet, député provincial du com- 
|té de Dorchester, a été nommé mi-| 


nistre säns portefeuille dans le ca- 


| binet Taschereau. 


L'IRLANDE EST 92.6 
PC. CATHOLIQUE 


Les catholiques de l'Etat 
libre sont au nombre de 
2,751,269, sur une popula- 
tion totale de 2, 971,992 


Dublin — Le troiaiS volume de 
statistiques du recensement d: 1926, 
qui vient d'être publié, révèle que les 
catholiques constituent 92.6 pour cent 
de la population de l'Etat libre d'Ir- 
lande. En 1926, il y avait 2,751,269 
catholiques, sur une population totale 
de 2,971,992. 

Les non-catholiques constituent 7,4 
pour «ent de la population, mais tien- 
nent une place beaucoup plus grande 
dans les classes aisées. Par exemple, 


dans Carlow, Longford, Wicklow, Ca- 


van et Monaghan, les non-catholiques 


| possèdent plus de la moitié des fer- 
| mes de 200 acres et plus, tandis qu’ils 
$poque où elle fut arnexée à la France. | 


possèdent le tiers de telles fermes 
dans neuf autres comtés. 

Parmi les avocats, pas moins de 
pour cent du total sont des non- 
catholiques. Dans le domaine de la 
comptabilité; les non-catholiques ont 


|autant de représentapts que les catho- 
tours de 150 pieds de hauteur et des | 


liques 
Les emplois peu payés sont lais- 
sés à peu près exclusivement aux Ca- 


tholiques. A l'exception de 2 pour 


| cent, tous les ‘Civic Guards” sont ca- 


tholiques. Sont catholiques 93.6 pour 
ceut des vendeurs de journaux, et 


| 99.6 pour cent des éleveurs de bes- 
|tiaux. 


Les catholiques constituent 90 pour 
cent de la population de Dublin, 94.3 
pour cent de la population de Cork, 
et 95.4 pour cent de la ville de Lime- 


‘'rick. Il y a des établissements im- 
. 


SANTÉ QUI RÉSISTE à TOUT _ 


C'est le rêve de tout homme d’avoir une SANTE 


qui semble Nan 


: er 


ne mn. 


Es. 


dan tn het gif mn 


re 


. Peu d'hommes cependant, peuvent se vanter de n'avoir jamais An 


de refaire leurs forces. 


Epuisement, 
ù Mauvaise digestion, 


Depuis quelques temps je me sentais 


moins: vigoureux et faisais mon travail 
avec effort Je n'égligéais cependant de 
me trainer. Des douleurs de reins me 
pe sirvenues qui m'ont. fait atrocement 
Hrir et aussi des troubles d'estomi 
te mé mis enfin sous les soins d’un méde 
à qui me traita durant 'yn am sans rien 
: anger à mon étät. Loig de là, ma 
di gestion se faisait de plus en plus mal. 
las de souffrir je me suis mis à purs 
‘es Pilules Moro comme nombre d’autres 
hommes et je me joins maiatenant à eux 
pour louer ce eh 
reius ont cessé et mes forces ont beaucoup 
augmenté, les fanctions de l'estomac se 
sont aussi rétablies Je tonsilère les 
Pilules Moro comme te rieilleur recogsti-- 
tuant lorsque le _ travail s, EST les 


forces chez un homme. . L. Adam, 


. rue ’anet, Montreal. 


Ceux qui font usage des 


ont une-santé capable de RESISTER à TOUT. 
: organismes affaiblis et donnent d'excellents résultats dans tous les cäs de: 


Maux de tête, 


aux de reins. 


Mes douleurs de 


af 


Les Pilules. MORO transforment les 


Rhumatisme, 
Dépressiorr-nemgeuse, etc. 
‘J'avais très souvent mal aux reins: 
c'étaient des doüleurs de rhumatisme qui 
m'affaiblissait et  m'emjpêchaient de 
travailler facilement. Tous les jours je 
souffrais dav antage quand la température 
était humide et froide. J'avais appris en 
lisant-kes journaux les bons réstdrats que 
des hurñmes Que je Cconnaîssais ét qui souf 
fraient comme moi, - aVäient obténu des 
Pilules Moro et c'est ce qui m'avait en- 
agé à me Servir moi aussi de ce remède. 
ÿ ai été très heureux de constater, au bout 
de quelques semaines, que je revenais à la 
santé et + ue mes souffrances. disparais- 
sajent près un peu de persévérance 
dans le traitement, mes forces avaient 
doublé et g" ‘avais plus aucune douleur 
de reins. puis j'emploie souvent :ics 
Pilüles Moro, je ne me sers d'aucun autre 
remède et je me conserve en es santé 


M. V. Tellier Manchester, N. 715 


CONSULTATIONS MADIC ALES dognées tous les jours au bureau de notre Medecin ou par correspondance. 
Pilüles MORO partout ou pür la poste 50c la boite ou 3 pour $1*25. 
Protégez-vous en exigeant les Pilules Moro 


DE LA 
ce ET CIR MEDICALE MORCÇ, 1970, nuE ST-DENIS, MONTREAL 


tenaient am. man e Grtantercbnannmn me. bn, mhsés. de 


| de fer transportera dans l'Ouest 


| de terre. 


| couver avancent et l' commencera 
[à travailler à l'hôtel de Saskatoon. 
| Des agrandissements sont aussi pré- | 
ts em) VUS à Jasper Park Lodge, Minaki Inn | 
let Grand Beach. | 


| nipeg et à dix mitles ab nord de l'usi- 
|ne hydro-électrique de la ville de 
| Winnipeg, sur la rivière Winnipeg. 


tre-vingis civils et trente ‘agents de 
police blessés. Il est possible que les 
pertes soient encore plus euse: 
plusieurs” communistes ayant fs 
transportés dans leurs 

leurs camarades après avoir éts Pan | 
sés. Il y a eu en tout neuf cents 
arrestations et sept cent cinq person- 
nes. ont été relâchées après | interro- 
ire. 

Les troubles principauf 1 se sont dé: 
roulés durant la nuit dans le quartier 
ouvrier de Berlin. Les communistes, 
qui-aveient-pris pour devise “Empa- 
rons-nous des rues”, dressèrent des 
barricades dans la rue Pank et les 
rues environnantés. Plus filé huit 
mille ouvriers se rangèrent en arrière 
de ces barricades et les défendirent 
contre cinq cents agents de police, 
armés de leurs bâtons. Céyyséi”se 
rendirent compte de l'ins e de 
ce moyen de combat et fir Leu sur 
les émeutiers. Ce-ne fut que Trsque 
des chars blindés furent amÿnés que 


cées. La bataille se continua: pendant 
plusieurs heures. Les égmmuiistès 
n'ayant pas d'armes à feu se servirent 
de blocs de pavage, de bouteilles de 
pierres. La police ne vint à bout de 
ses adversaires qu'après onze heures. 


’.…. Calme en France 


“Paris — Le premier mai a été @ti-| 


me en France. Des milliers d'ouvriers 
sont sortis de la ville. Dans les pro- 
vinces, bien des discours furent pro- 
noncés, et il y eut des parades de 
socialistes et de communistes, qui se 
firent sans actes violents. Le calme 
régna aussi dans Paris et les envi- 
rons, où on avait défendu les parades 
et les manifestations. Cependant, on 
fit près de trois mille cinq cents ar- 
restations dans le district métropoli- 
tain, surtout comme mesure de pré- 
vention. 


LE CNR. À DE 
GRANDS PROJETS 
POUR L'OUEST 


Toutes ÉGres de travaux im- 
portants vont être exécu- 
tés au cours de la saison 
qui commence 


Afin de rencontrer les nombreux | 
besoins de la circulation dans l'Ouest 
canadien, le Canadien National pro- 
jette en cette région de grands tra- 
vaux. Ceux-ci comprennent le rem- 
placement, sur une distance de plu- 
sieurs centaines de milles, de rails 
légers par des rails plus lourds; le 
ballastage de plusièurs milles de 
voies; le remplacement de plusieurs 
vieux ponts de bois par des structu- 
res permanentes; l'agrandissement 
des cours à wagons; la construction 
de nouveaux édifices et l'érection de’ 
nouveaux hôtels, etc. 

Sept des douze embranchements 
dont la construction a été autorisée 
par le parlement en 1927 sont main- | 
tenant en exploitation. Les contrats 
pour le régalage de 589 milles denou- 
veaux embranchements seront émis 
dès qu'autorisés. L'on s'attend à cè 


| 


que la cofstruction du chemin de fer — 


de Ia Baie d'Hudson soit si avancée 
à l'automne que les trains pourront 
y circuler. Les travaux se DORE 
vent rapidement. : 

Au cours de cette année le chemin 


4,725,0000 verges cubes de ballast et | 


Les tinvaur au nouvek-hôtel da.Van: 


ÉD 2— — 


Les mines Shatford Basin 


| 
Î 


Les principales propriétés contrôlées | 


| par les ‘’Shatford Fsin Mines, Lim 


ted'’, couvrent une iperficie d'envi | 
ron 1.250 acres, compris dans deux 
groupes de concessions de inerais 

la ‘Noble B” et ia ARÉOnR set 

Ces peux propriétés se trouvent dans | 
ce "qu'on appelle communéinent la ré- 
gion de l'étain de l'Est du Manitoba 
un territoire minier situé à une cen- 
taine de milles au nord-est de Win- 


— 


Le groupe de douze concessions ce | 
lx° ‘Noble B" occupe une position | 
stratégique au nord de Shatfbrd Lake 
ct de l'Île dans laquelle on a décou- 


SHEAS WINNIPES BREWERY LIMITED, L 


etes terede cts 


—ernements sédardt aux requis pour la 


:Des cabines confortables, une cuisine 


Dr WILLIAM'S SA- 
IUM, 528, ave. Uni 
Minnéapolis. Mina, 


Voyageurs” ven à l'agence où où 


Fournitures de missions 


Les mêmes articles que vous ache- 
tez à la mission, 


Librairie paroissiale et 
scolaire 
Dernières nouveautés aux prix de 


librairie. Demandez notre 
catalogue 


Vins de Mosge,.-4r, 
des côteaux de Harr — Fabri: 
. qués us .Pn. «direction de Pères 


1 t de PAfrique. + 
Echantiliôns sur demande 


a 
J.-E. COLLON 
Prêts -- ” Aanrenses 

nou Pate Meter 


16, RUE DUNDAS W. | MANUFACTURIERS 
j. Adélnide 0166. Toronto, Ont. ar = — 
JOSEPH GAUTHIER 
554%, rne 13 ch eue © “ Anis Dentcner 
Monuments funéraires 


Marbres — Granits — Statues en 
marbre CärFire 
Nous agrandissons d'après petit modèle 


J.0. BRUNET . 
MONUMENTS FUNERAIRES 
MARBRE — GRANIT 

e — GRANN 


414, ave. Taché, St-Boniface 
En face de l'hôphHal Saint-Boniface 
Téléphone 82 448 


MEDECINS 


Dr R. MICHAUD 


RAYONS X 


Heures de cousultations: 
11h A 12h. 30am —3%3hà6h p.m 


Tél. 28 173 103, Edifice Medical Arte 


Dr J.-J. TRUDEL 
des hopitaus de Baria et de New-Yor» 


Spéclialte: 
Malndics des. yeux, drelllen, nes et gorgs Û 


Heures de consuitations: 2& 65h 
Bureau: 702, Edifice Great West Per 
manen—358, rue, Main, Winnipeg 


Téléphone 27 249 
| 


DR N.-A. LAURENDEAU 


CHIRURGIE ET GYNECOLOGIE 


Heures de bureau: 1 a 3 pm. 7 à€% 
p.m., ou sur rendez-vous 


271, rue Hamel, Saint-Boniface 
BREWED IN - 
WESTERN 
CANADA 
FOR OVER 
40 YEARS 


DENTISTES 


Dr RITCHIE 
| DENTISTE 


My%, ave. Frovencher Saint-Bonitae 
Téléphone #2 320 ' 


feurer de bureau: 9 h. a.m. À 6 h. pm 
Le soir, sur rendez-vous 
&©n haut de ]a pharmacie MeRer 


DO 1 Ut ul Es ‘Tadu6 avec grande distinction À Mont 
02, Ed. Great West Permanent Loa: 
l’Exercice du Culte nt 


éul et‘membre dy Collègs des Chirur. 
[| Spéci 
rrangements Spéciaux Téléphone 27 249 
Les catholiques peuvent s'embarquer Dr P. -E. LAFLECHE 


Dr JARJOUR 
iens dentiftes de la brovincé de Quebes 
POUR 156, RUR MAIN WINNIPEG 
pour l'Europe à bord des fameux pa- CHIRURGIEN-DENTISTE 


quebots ‘’A” avec la certitude d'âvoir dradué de l'Unive 

ñ ; rsité. d 
toutes les facilités voulues pour s'ac- (Magna cum La k Sy etre 
quitter de leurs devoirs religieux du- Bureau: 906. Edifice Bo innipes 
rant la travefsée. Téléphone 25 cd 


Chacun:de ces batéaux possède un au- 
tel avec: lés vases sacrés et tous les : . 


oirs et samedi après-midi sur cendes- 
vous seulement 


cébration de la messe. AVOCATS ET NOTAIRES 


se 


3e, un personnel courtois et em- 


100 Pinder Block 
_" SASK ATOON 
“ei Lesc aster Hidg 


Cor. Bay & Weljing{on Sts. 
TORONTO, Ont. 


Yoti Bernier . Atezxanére Hernies 


_BERNIER & BERNIER 


AVOCATS — NOTAIRES 
Droit @ivil, droit crimive]l 


Municipalités, prêts “testaments 


pressé, äirisi qu'un service basé sur 89 
ans d'expérience dans les voyages 
océaniques, s'unissent pour faire de 
votre trav ée en Europe #ur un Fa- 
qusbot Cunard, une expérience dont 


VOS pardérez-ur souvenis-agréable et et règlements de successions 
vivace. À laine Stapduré Trusts, 448, rue Mab 
Aour rébseignements, Taux, ete, ENS TE | Wissipes 
écrivez à la RE TE EEE 


lélénhone 21 461 


BEAUBIEN & BENARD 
AVOCATS ET NOTAIRES 
LINE Bureau: 4, Fig Banque Canadienne 


LDC 24 PAIE DA EE EX SE GLEN DA F2 Ad FD ED KGX NEA EX PEBA DEA QD! ME PGA à D, PE à \Vlumipeg Canad» 


_— = re : Lx ca : | 
2 .-Joseph-H. Late MA, — Archibaid- 
L. Campbell, K.C, 


DUBUC & CAMPBELL 
AVOCATS ET NOTAIRES 
Succemneurs de Dubue et Hoy 


J. A. DESJARDINS Era: 645, Ed. Somerset 


Ébirepreneur de. pompes funébres et 
esabaumoeur diplômé, avec dune 
assistante diplnée 


Téléphone 81 467 


188, BOULEVARD DOLLAKN 
(Vis-èr vid l'hôpital 


JOSEPH BERNIER 


AVOCAT ET NOTAIRE 


25 ans d'expérience 


Service d'ambulance jour et nuit 


Angle Portage et Garry 
301, édifice Nalioual Trust, Winnipeg 


\ 
mA 


tout he mondes: 


main-d'oeuvre tk-sugit-tout Au plus de 


smandises du millionnaire qu'aux échauffouréts’ de Ja rue. 


h vieux 
| dun l'ordre échniniquie - Fo 

(Dec ce manque de omMENe ve Lu AM Le, 
coups de fusil, nous avons Heù dé nous féliciter de Ia sitmation 


d'aisance raisonnable et dé tréniquilfité qui prévaut dans noire 


propre pays. Nous avons. nos problèmes, certes, ét fous né 
_napons pas dans l'or et l'argent; au Moins, le peuple mange 


ses trois Fepas par jour et nous apercevons nettement Ja fn des. 


amiées dures, Il y a encore dés coins où 
 léfort de redressement auquel le peuple canadien s'ést livré 
déphis dix ans a produit dans l'ensemble un résultat heureux. 
Lés choses continueront de s s'améliorer dans fa mesare où nous 
persévérerons dans le travail, duns l esprit d'économie, dans 


titan 


ar Cire chez lui, 
s lenuces, has, | une 


l'Ouest. 


on dit là-bas. __IL est _peut- 


da an au 


stres ser 


merit gel 


tout paper les on es prend Et 
mon ami semble nous donner 
raison. Près he à pour”no- 
tre amour-propre de gens ds 


Mais mon carrespandant doit 
être an hamrme dépareillé, com- 
set de son comté à peñ- 
ser uinsi, Je n'ai lu nülle part 
que M. Taschereau ait été blà- 
mé, ni même. pour Le 
choix de son ministre de l'ägrt: 
culture. Bien au contraire, #il 


l'adhésion aux règles de: justice qui forment le fond. du croit faut en croire les gatett:s, nous 


social de tout peuple chrétien. 

Josqu'ici, constatons-le comme une vérité rassurante, 
Pôpülation canadienne — française et anglaïse — 
d'éloges; elle a eu la notion éXacte des relations qui doivent 
exister entre le capital ct la main-d'oeuvre. Depuis plusieurs 
génépations déjà, les pères ont transmis à leurs fils, comme un 
Patrimoine précieux, le respect du bien d'autrui et le respcet 
de l'ordre; ces deux respects essentiels, nos pères les tenaient 
cux-mêmes Le une bonne part de l'intègre bourgeoisie fran- 
gaise et de la probe gentry de Londres, ces deux. sources dé 
toutes nos initiatives commerciale s T industrielles. C'est ainsi 
que de Canada, au siècle dernier, s'est bâti paisiblemeat ses 
prethièrés cités négoéiantes et manufacturières, s'est développé, 
à progressé, est parvenu enfin à une vigoureuse maturité, Aussi 
loïgtemps que les maîtres de Fargent considéreront le salaire 
de l'oùvrièér comme une chose sainte et que l’ouvrier adincttru 
les droits du patron, le chômage et lu barriea de resteroul chez 


nous des choses inconnues. . 
x La * 


Ia 


L'avenir pourtant comporte une menace, et 7} est temps 
de s'en préoccuper. La physionomie de la mas urbuine du 
Canada s'est modifiée notablement depuis l'arr'vée au milico 
de nous de cet immigrant spécial auquel la charrue pe dit ricn 
mais qui, par confre, creuse les canaux d'aquedue de nos villes 
brouette du ciment dans les caves en construction et re inblaie 
nos grandes routes. Pourquoi nos divers gouvernements ont-ils 


accepté cette immigration inféricure, qui nous a valu des #rou- 


pements d'étrangers où mijotent tous lessicux bouillons révo 
lutionnaires de l'Europe centrale? “Nous avons, en plusicurs 
endroits du territoire, des écoles de communisme, qui sont de 


temps en temps l'objet de commentaires inquicts, mais. que ICS! science juridique, 


autorités tolérent beaucoup trop. Précisémert dans la parade 


| 


du ler mai à Winnipeg, deux mille cinq cents manifestants, | 


aux trois quarts étrangers, ont étalé des bannières 
culles-ci,-révélalrices et symptoematiques au possibic: 
World Proletarian Dictatorship Wal Bring Peace 
Workers and Victory ‘of Sociatisn''; ‘Long Live thr Soviel 
Union": "Free Arvo Vaara and AT Political Prisoncts. La 
fanfare du Ukrainian Labor Témple. joua Finternalior@e, qui 


comme 
. 
Only a 


Lo ne 


® répétèrent trois cents enfants; ces braves petits avaient en outre 


un cri d'ensemble qui se décompose omme suit: “Everybodr, 
listen, eberubody yell, capitalist, capitalist, all go to hell Au 
Market Square, des orateurs préchèrent le renversement dé 
l'édifice social actuel et une fillette de quatorze ans déclama 
une harangue qui se terminait par ces mots: “Let us all marcl 
to tie world of revolution”. pans: 

Nous uvons çn face de nous un devoir 
ces groupements dangereux, ct cn 
sains. Cette immigralion, maintenant que nous Favons, il nout 
faut l’absorber, et non pas nous laisser absorber par celle; il 
nous incotabe lui communiquer notre Fordre, au 
lieu de nous laisser entrainer dans son désordre; il faut-lui 


précis: surveiilei 


les trausforimer ciément: 


de sens de 


fire comprendre qu'en changéant d'hémisphère, elle à chærrgt- 


d'atmosphére. Trop de colons. en arrivant.au Ganada com- 
_mellent l'erreur de vouloir trainer leur pays avec eux, au lieu 

d'accepter le nôtre. Et pourtant, comme les siluaiions son! 
disskmblables ! La-bas, on est tasse dans des villes et des cam- 
pagnes surpeuplées; d'où manque de travail souvent. Ici, dan: 
notre jeune il y ee de lent ploi pout 
nur Te accidents € Fr nts locaux, où m 
prévoit pas le jour où il y aura véritablement surabondance de 


Dominion, a de l'espace 


canaliser Tati ‘ 
nationale. 

Là-bas, dans ces coutrées bigarrées qui s’ appellent ü Au. 
triche, la Lithuanie, la Pologne, on a, malgré des essais de consti- 
tution modernisée, conservé les vieilles hiérarchies de classes 
les -viéilles vanités ataviques, les vieux pajxioge ss la dignits 
ut les quiges du pauvre artisan ne trouvent Pas loujours leu: 
compte: ici, au Cunadu, nous vivons sur ut foi hetf de cet 
ans, à base de démocratie authentique et de liberté. 
les reprockes qu'on peut nous adresser sur notri 
Nous LOUVELTDET, il faut quand mème en abriver u . con 
clusioh souveraine paricmentaire 
pas une réforme qui ne soit possible du mome ut ue 4 ralli 
une majprhé électorale. D 

Donc, avant dé Vouloir faire ici Ja révolution ç{ le chahyt 
on devra fabriquer des gficfs sur plate uon pas les importer 
d'Europe. | 

L'esprit public uu Canada est aussi réfractaire aux gour- 


Avec tout 


manicre 


sous notre régime n'es, 


‘" , Noël BERNIER. 


( 


‘gouvernement, 


allons. assister sous peu à unr 
lransformation compiète de 
tous les services de ce départe- 


a élé digne! ment, pour le plus grand béné- 


fice de la classe agricolé et de 
la. province entière. Preuve 
manifeste qu'il manquait à la 
tête du ministère de l'agricul- 
ture, pour le mettre au niveau 
des autres. < uit abocaf, 

Je mé’suis Télssédire que. sur 
les_ rives. du Saint-Laurent, 
nie üf élec cleurs sur dix sont con- 


vaincus que pour devenir dé-| 


pulé, el à plus forte raison mi- 
nistre. l'une ‘des conditions 
pre mières .est d'être avocat. 
C'est bien le cas de: répéler avec 
Pascal: Vérité a deçà des 
grands lacs, erreur au delà... 
Qu'ils le veuillent ou non, les 
membres du barreau, dans une 
proportion notable, sont fatale- 
ment voués à faire. dans la po- 
litique._ Si le succès dans leur 
carrière les met en vedette, ils 
son tout désignës pour aller 
représenter. leurs concitoyens 
dans les assemblées parlemen- 
aires. Si la-clientèle se mon- 
tre, au contraire, un peu revé- 
che, ils sont justifiables de cher- 
cher en marge de la loi un jaste 
supplément d'honoraires. 
L'avocat est essentiellement 
un mandataire qui prend à sa 
charge les intérêts d'autrui. Sa 
son lalent 
oraloire, son expérience des 
affaires, sont au service dela 
cause qu'il a entrepris de dé- 
fendre. I met tout en oeuvre 
pour sauver-la tête, la liberté 
jou le porle-monnäie de son 
‘client, quelle que soit la mora- 
lité ou la condition soctale de 
ce dernier, Son mélier, e’ésl 
d'entrer dans la peau des au- 
tres el de parler en leur nom. 
Gherchez parmi les autres 
professions: vous n'en trouve- 
rez pas Une qui prépare comme 
celle-là au rôle de représentant 
du peuple. L'avocat-député se 
contente d'accepter une  nou- 
velle cause plus honorable et 
plus rémunératrice: il devient 


le défenseur des intérêts de sd! 


circonscriplion. Que ses: élec- 
teurs soient des ouvriers, des 
commerçants ou des fermiers, 
peir importe. I est habitué à 
se faire ‘lout à lous, à penser 
pour _les autres, IL de 
simplement pour ses électeurs. 
Chactün sail que nous mar- 
chons de plus en plus vers la 
spécialisation dans tousiles do- 
maines.. Par la force des cho- 
ses, i faudra bien qe Ton re- 
nonce ut jeu d'improvisation 
et dé busard qui u été-de-règée 
jusqu ici pour le recfäilement 
e notre personnel pardemen- 


res e qui Tome AT AE, 


que les disciples de Thémis, 
cemime on les appelle enc og 
frop poé tigaeme nts seroht de 
plus en plus les cardidaff favo- 
ris dans le sport politique. 

Mon cher ami québecois, vous 
voyez dign.que votre province, 
là encore, devanc loutes les 
tres: Fatit-il s'étonner après 

ela qu'elle’soit la mieux gou- 
vernée el la plus prospère de 
tout le Dominion! 

L'Onest a voulu réagir contre 
les vxcès de l'ancien régime et 
reculer ges affaires en dehors des 
virhr partis. Lés électeurs des 
prairies estiment que les mieux 
qualifiés. pour les représenter 
sont des cultibaleurs comme 
cüx. C'est parfait, Mais en 
formant un nouveau groupe et 
en devenant des hommes de 
nos  [ermiers- 
dépulés se condamne ad à mar- 


4 


: les y gd ire de la politi- 


somme. 


age en 
apantage 
eg mac 


FR iee 


que vous diront q“'elle ne se- 
rait jamais arrivée avec dés'mi- 
nistres un toñt soit peu Fes 
et débrouillards. 
La province eri sera. 
payant la nole.. ne 
2 se chiffrera dans les $30,000. 
e sont les juges et-les abücats 
qui--vort- <empocher-vette_ Jo 
‘On a voülu se er 
d'eux, les tenir à l'écart comme 
quantité négligeable. Lis. se 


bengrnt royalement. ; 


LE GRINCHE UX. 


VOYAGE À ROME 


Cest le 4 juin que partira pour 
Rome le pèlerinage organisé par 
l'Apostolat de la Prière à l'occasion 
de la Béatification du P, Ciaudg de la 
Colombière, S.J., l’apôtre du Sacré- 
Coeur et le confident de éainte Mar- 
guerite-Marie; la date choisie pour 
cette gplennité (16 juin) coïncide avec 
le jour anniversaire de-la-grande ap- 
parition de Paray-le-Moniat (1675). 

A 8 h., heure solaire, messe à No- 
tre- Dame de Bonsecours. 

” Un tfäin spécial conduira ‘les pète. 
rins de Montréal à Québec; puis, par 


Je :‘Montroyal” du Pacifique Cana- 


dien, on atteindra Cherbourg le 12: 
arrêt à Lisieux, où l'on rendre hom- 
mage à sainte Thérèse de l'Enfant- 
Jésus. La visite de Paris sera ajour- 
née au retour; il faut être à Rome 
le 15. ‘ 

Du 15 au 25, il sera possible de 
parcourir la Ville éternelle et les en- 
virons; des“Æxéürsions plus longues 
(Naples, Pompéi, Capri, Ostie, etc.) 
sont au programme. Les fêtes de Ja 
Béatification, le 16, l'audience du 


Saint-Père, la visite des Catacombes 


et des monuments historiques, les 
prières aux quatre Basiliques Majeu- 
res en vue de gagner l'indulgence ac- 
cordée à l'occasion du. Jubilé $acerdo- 
tal de Sa Sainteté Pie XI, la premiè- 
re sortie du Pape, le 24, tout promet 
un séjour dont nos pèlerins garderont 
le souvenir. 

- Du 25 juin au 14 juiltét, Asëisé, 
Florence, Padoue, Venise, Milan, Gé- 
nes, la Côte d'Acür, : Lourdés (3 
jours), Lyon, Ars, Genève, Paray-le- 
Monial, Tours, constitueront les prin- 
cipales étapes avant d'arriver à Paris 
pour la Fête dès Français. On aura 
hüit jours pour wisiter‘la capitale et 
les environs, Versailles, Saint-Denis, 
etc., avec excursion à Reims et au- 
delà. _ 

De Paris on gagnera Bruxelles, 
avec arrêt à Amiens, à Arras, au mo- 
nument cabadien de Vimy;: excursion 
à Malines, Louvain, Waterloo, etc. 
Retour. à Paris par Saint-Quentin, et 
à Cherbourg par Rouen où fût brûlée 
Jeanne d'Arc, et par Lisieux. Il sera 
possible d'accommoder les voyageurs 
qui désireraient revenir, par. Londres 
et rejoindre les autres pèlerins à 
Cherboiürg en prenant le “Montroyal” 
à Southampton le 27 juillet pour renà. 
tirer à Montréal le 3 août. ___ 

-Prix globäl (voyage, pension, ex- 
cursions, pourboires et taxes en Eu- 
rope) de Montréal ou de Québec, aller 
et retour: $675. Les dépenses stricte- 
ment personnelles sont à la charge 
de chacun: 

Pour tout autre 
s'adresser au Directeur. du pèlerina- 

dr P.—-donebinr- Prier #4" 
1855, rue Rachel Est, Montréal (Am: 
herst 1865 og 1780)... 
Le "PF. Directeur, ayant séjoutné 
cinq années en Europe, sera en me- 
sure de faire bénéficièr les pèlerins 
de son expérience. 

Jubilé sacerdotai de Pie XI, Béati- 
fication du P. de la Colombière, S.J., 
première sortie du Pape du Vatican 
depuis 1870, nombreux pèlerinages 
dans les différentes villes, autant de 
motifs: dignes ‘de considération -pour 
quiconque aurait eu déjà quelques 
velléités de faire le ‘Voyage à 
Rome''! : 

— 6" 220 -8————< 

Le célèbre Carnegie donnait les rè 
gles'"suivantes pour arriver sûrement 
à la richesse: 

Jo. Naitre sans le sou; 

20. ‘Trhvaifler sans relâche et éco- 
nomiser dès le début. 

30, Examiner ses livres et faire 
chaque jour la balance de sas livres: 


40. Agir promptement et avec dé- 
cision. d 
50. 


Toujours savoir ce qu'on veut. 


mis” de Éräitér à li légère. Et que rent. 


renseignement. | 


toilette typographique des “Poèmes”. 


do el: ; des vèrs?... | 
Pour ol, j'avoue. ps 
assez peu nos poètes ‘contemportins, | 2 
[Mais volet un recueil qui de présente 


vents n'est phs de ceux qu'il est per Churchill que 


dit-1 de sh jeune érule en poésie? 


, tres fédéraux et provinciaux, des re- | 
Bien que le printemÿÿ ô bôude | présentants du Canadien Natjonal, de 
encore en ces premiers fours de-1nai, | l& finance, du commerce et des jour- 
je n'ai pu réaistes à la tentatidn de |nalistes. Ce voyage offrira certes 
| marcher dans la rôée, et je vais! beaucoup d'intérêt à ceux qui vou- 
vous dire simplement les impressions | drent observet, et il devrait fournir 
que je rappoite de mon excufsion | l'occasiôn d'expri ner notre gratitude 
matinale. à l'hon. M, Dunning pour le courage 
Mlle Alice Lemieux avait et la clairvoyance dont il a fait preuve 
publié en 1926 un premier dr dans le règlesént d'une question à 
vets, “Heure ”, éit encore laquelle: le pays é'intéressait depuis de 
jeune, très jeune — ce po n'est pas si nombreuses années. 
un défaut., thème: ? #6n inspi- Ai-je besoin de rappeler que l'étude 
#atüréfie nent . jeunes, | de cette question remonte à l'établis- 
Moins éricoré en eux-mêmes que-par| sement des ‘premiers colons sur les 
là manière dont fls sont traités. bords de la Rivière-Rouge? C'est 
Tout a été dit depuis des siècles par | 8"ûce À la ténacité egissante des Ca- 
les poètes de tous les pays et de tous padiens de l'Ouest ai elle est teours | N 
les temps. Léurs deux sujets de pré- | "°9tée depuis d'une grande actualité. 
ditection, Ii nature-et l'amôïr, demeu- ‘C'est “aurtout au cours. du dernier 
rent: cependant toujours nouveaux, à quart de giècle que le gouvernement 
ta condition de revêtir une formé per- | “"trePrit une étude plus sérieuse de 
sonnelle et originale. Mile Lemieux.| cet important problème. Au début 
est très sensible à toutes les beautés | 9 1908 le gouvernement Laurier dé- 
dé la nature; elle le dit et le répète, cida d'envoyer sur les Heux plusieurs 
et l'on ne saurait mettre en doute sa | ‘auiPes d'ingénieurs et d'arpenteurs 
sincérité. Pourquoi ne réussit-elle | POUT recueilif les renseignements né- 
guère à me communiquer son en* cessaires au choix de la Hgne de che- 
thousiäsme? C'est que son lyrisme|"in de fer, et du terminus le plus 
sé maintient dans le rythme vague et ‘avantageux. Le regretté, Edouard 
sentimental. Je saîs bien qu'elle plai-| Deville, alors arpenteur général du 
ra à beaucoup précisément à cause de | C®"2da, me confia la mission d'aller 
cela; mais contrajrement à ce que faire le lotissement et le relevé de 
pensent nombre de lecteurs, la poé- Fort Churchill. Obligé de faire des 
sie n'est pas seulement musique et ace qe Ro. à pps 
réverie: il lui faut aussi de la con- | ‘droits, il me fällut séjourner quel- 
sistance, de la précision et du reliet.| ue temps à York Factory, à une 
‘La même remarque s'applique à courte distance de Nelson. L'occasion 
l'autre thème qui, chez nôtre poétes- _ Rene he 
dl pa 40 rx prorptément à la conclusion que Nel- 
d dens-cis-pages--2mOuS Gui son, comme. terminus..du-chemin -de 


ter, of ‘ 
voudrait paraître ardent, irrésistible, | n9e.:07rait beaucoup plus d'inconvé 


nients que ‘d'avantages. 
mais n'est au fond que rêverie inno- L' « F 
cente de la vingtième année, L'au-|,,""2ouebure de la Neïson, en effef, 


: . tient plus de la nature d'une rade ou- 
teur des “Poèmes” ignore la passion, | que d’un port. Côtes très bas- 
avec les joies et les souffrances qui 


ses, absence de chenal, forts 
en forment le cortège obligatoire. Ce de là dns ét us Le 
que l’on trouve dans ses vers, naïve- : 


VE" | protection contre les vents. En som- 

R  giement euriné. Sent |, Neon na qu'un avantage: te 
au 1. 1 

sur lequel se déversera le-riche trésor pins mé que CHUNT. C'est pre 


de tendresses jflousement gardées. choisi en premier lieu! 


Cependant Mlle Lemieux, ik me sem- 8i-bien M. Pälmer, “les approches de 
ble bien, frise là un écueil. Élle est Nelson sont une constante menace à 
trop jeune pour en avoir eu connalis- | 13 navigation”. Et dans une autre 
sance, mais une de ses devancières partie de son rapport, il fait remar- 
s'est fait donner sur ce ‘chapitré une quer ‘‘qu'après un èxamen soigné des 
petite leçon. Certaines confidences, | plans, cartes maritimes er autres ren- 
parfaitement admises chez un hom- séignements dant il disposait, les 
me, deviennent indiscrétion sous la| avantages én faveur de Churchill 
plume d'une jeune fille. 11 y a des | étaient si probants qu'il ne pouvait se 
choses que celle-ci ne peut pas ire, défendre de penser qu'une autre puis- 
même en vers harmonieux, sans dimmi- sante raison avait influé sur le ehoix 
nuer l'auréole dont nous nous  plafsons de Nelson”. Laquelle? il ne nous la 
à l’entourer. Simple affaire de goût dit pas. | 
ou de convention, si vous-voulez; mais 
le féminisme — et je nifNxcuse d'em- | vivement impressionné à la vué d'un 
ployer ce vilain mot ici —* n'a pas des plus beaux ports naturels qué l'on 
encore réussi à modifier nos idées sur puisse imaginer. Churchill, à J'em- 
ce point. bouchure de la ‘rivière du même nom, 
Malgré. ces réserves, je n'hésite pas | est accessible par un chenal d'envi- 


Comme le dit 


a du métier, chose qui u'est pas com: 
mune. Non seulement il est-rare--de | 
la prendre en défaut comme versifi- 
catrice, mais elle n’ignore pas une des churé, pour atteindre jusqu'à deux 
licences autorisées par l'école moder- | milles et demi.. Sur une longueur va- 
ne et elle en use libéralément. Si{riant de 800 à 1,800 pieds, le long dé 
ses vers ne sont pas toujours forte- | la rive gauche, la profondeur, à ma- 
went frappés, ils laissent peu à dési- | rée basse, est de 30-pieds, Elle est 
rer gous le rapport du rythme et de | un peu moindre sur Ja rive droite où 
la cadence. Lorsque Mile Lemieux | on se propose de construire les 
pourra joindre à son beau talent poé- La. natyre à pourvu Churchill del 
tique un_esprit mûr et une raisotina’ mägnifiques brise-lames, sous forme 
blé expérience de la vie, elle aura | de falaises #'élevant jusqu'à 70 piede, 
dans les mains un bon instrument et | La configuration de l'entrée est telle 
figurera avec honneur au tableau de | que les terupètes venant du nord-nord: 
la jeune poésie canadienne. . [est ou est-nord-est ne se font sentir 
N'oublions pas de signuler d'une | que sur là rive géuche. La rive droi- 
manière spéciale lé bôn goût dé la te est à l'abri. £ 
Le site choisi est idée] sous: tous 
I! faut en dire autant, d'ailleurs, de rapports et n'est qu'à un mille et 
tous les volümes sortis récemment de demi des eaux p de la baié 
'Îla Librairie d'Action canadienne-fran- d'Hudson. _ 11 ÿ à largement place 
gaise. Cette importante, maison d'édi- | pour toutes les voies ferrées projetées, 
tion sait donner aux oeuvres de xios | ainsi que pour les entrepôts, hângars, 


havre est d'environ six milles et sa 


‘écrivains le cadre artistique pour les | bureaux, etc. On pourra également | du titre que je vous donne en vous # 
mettre ën valeur. se procurer à une faible distance, — | appelant “Mon fils”, puisque je vient 
LE LISEUR. moins d'un mille, — des quantités | de vous ouvrir le Ciel!” È ÿ 
CE L : L k A | s: ‘ * ae 
2 d ee lutherie. PR EE, PE CES . DE LS %, 
en Rrrié 4 nie dj 


-novembre. 


bablement ce qui lui a valu d'être |- 


Dès moï arrivée à Churchill, je fus 


largeur: —à-marée basse, AUFMENTÉ 
passe 7 Héfheft à partir de l'embou- 


ports américains, Cette anoMaälleis- | 
paraîtra avec l'ouverture de Churchill, - 


J'ose même croirè que certains . Etats 
“äméficain 


cétte nouvellé vo'e de communication 


avec l'Europe. 

La supériorité incontestable de 
Church!!i sur Nelson est maintenant 
recunxue des autorités depuis 1927, 


alors que l'éminent ingénieur anglais. 


Palmer a recommandé ce port en ter- 
mes non équivoques, confirmant | 
nion que je me permettais d'exprimer 
il y à au delà de vingt ans. Aussi, 


‘or.que les journaux anmoncèrent cet- - 


te benne nouvelle, j'en éprouvai une 
grande satisfaction que j'osai mani- 


fester.dans ane lottre au ministre des" 


chemins de fer nationaux. Bien fer- 
me avait toujours été ma conviction 
que toute entreprise dans le port de 
Nelson était destinée à “sombrer”, 


nous pouvons déplorer la perte de 
queinues millions engloutis inutile- 
ment à Nelson, mais réjouissons-nous 
quand même de voir que, enfin! 
Churchil} sera le terminus de chemins 
de fer donnant accès à la baie d'Hud- 
son, C'est le débouché naturel, logi- 
que et indispensable à la prodigieuse 
expansion que prendra tout. l'Ouest 


$ 


eee 


prochain qu'on semblé le croiré en 
certains milieux. 

On objectera, non sans. raison, que 
la navigabilité de la baie et surtout 
du détroit est courte et offre des ris- 
ques sérieux. En effet, la saison 
est pas aussi longue qu'à Montréal, 
blen que la navigation soit possible 
cinq mois durant, du 15 juin au 15 
Quant aux dangers que 
le détroit d'Hudson peut offrir aux 


nâvigateurs, je crois qu'ils sont plus 
Avec des-pos- 


imaginaires que réels. 
tes de radiographie à intervalles con- 
venables le long -du détroit, les na- 
vires ne subiront aucun retard et se- 
ront pilotés en toute sécurité, 
Voilà les principales raisons qui 
m'ont toujours fait préférer Churchill 


de coopérer à l'exécution complète de 
cé projet pour le plus grand bien de 
notre beau pays. 


esse à». à us 
‘ Le Tigre et le Prieur 


Clemenceau, qui contribua à faire 
expulser les congrégations de France, 
s'est trouvé, par un hasard ironique 
de la destinée, habiter une maison con- 
tiguë à un immeuble occupé par des 
religieux, Les murs de leurs jardins 
sont mitoyens. 


à Nélson. -L'Est et l'Ouest se doivent 


“IT y a quelque temps, M. Clémen- 
ceau, dont la vue est devenue fra 


PT 


gile, se plaignait à quelques ans de —-” 


ce qu'un arbre, dans le jardin voisin, 
enténébrait son cabinet de travail. 


- —, Vous devriez demander qu'on. 


l'émondät, lui dit quelqu'un. 
- Je ne veux point demandèr de 


ser à mes voisine, _répondit le. . 


Tigre’ 
Sans lui rien dire, un de sés amis 


-avisa-te”-supérieur de l'ÉCADISSEMENL 7 


tärd, en entrant un matin dans son 
gabinet, M. Clémenceau eut”la. joie de 


travail. 
couper l'arbre. 

Alors, 
riéur une léttre ainsi conçue: 


que vous venez de me donmer lé jour!" 


Le supérieur des religieux lui 
pondit aussitôt: 


Père la Victoire, qui a sativé la Fran- 
ce! 


religieux. Et, quelques jours plus 


‘voir le soleil éclabousser sa table de 
Les religieux avaient fait 


le Tigre aéressn au supé- 


pr 


_“Mon. fils, que-ne- PPS. 1 


Le service que je vous ai rendu 
ést bien mince, et vous l'exagérez.…. 
A votre tour, ne soyez pas surpris ‘ 


“Mon Père, je ne saurais trop vous —— 
remercier du service que vous venez 
de me rendre. Je vous en suis très 
reconnaissant... Mais surtout ne vous 
offensez pas du titre que je vous don. 
ne en vous appelant ‘Mon Père”, puis- 
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‘* une armée malade. 
“æ. sinuent dans les voies respiratoires 
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en aéroplane 


hone avec 


verse au 


New-York — Pour, la première 
| Aois, un journaliste à réussi à télé- 
**phonér d'un aéroplune en plein vol, 
à son chef de riouvelles au “Sun” et 


:? à converser avec lui pendant quelque 
x: temps. 


Cet exploit a été accompli 
d'une hauteur de trois mille pieds, 
Onavait réussi auparavant à envoyer 
des mes. ges téléphoniques, mais on 
n'avait pu entretenir une conversa- 
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Ils traverseront le Canada 
‘dans un canot 
Vancouvèr — Paul Paquin et Ri- 


chard Lesage, deux jeunes montréa- 


als, sont partis jeudi de Vancotiver 


pour -ce qu'ils espèrent bien devoir. 


être un voyage en canot À travers le 
Canada. Leur canot de 16 pieds était 


‘ne Chargé de toùt ce qu'il faut pour cam- 


: per. Le départ s'effectua de “Recrea- 
tion Pier” dans English Bay, en pré- 
sence d'une foule réunie là pour sou- 
haiter bon voyage aux jeunes gens. 

‘ Ceux-ci projettent de remonter la ri- 
vière Fraser jusqu'A Lytton, et de 1 
la rivière Thompson jusqu'à Sica- 
mous. Ce sera la première étape du 
voyage. Ils comptent atteindre Hali- 

:.fax dans sept Mois, 

—— 22052 — 


L'aviateur Cramer atterrit 
© à Edmonton 


Edmonton —-Arrivant dans l'obscu- | 


rité sur un terrain inconnu, Parker 
Cramer et W.-S. Gamble, qui faisaient 


"©" l'envoyée de Nôme à New-York, ont 


Le Catarrhe est causé 
par la poussière 


, Les germes dangereux de la pous- 


sière qui flotte dans l'air provoquent 
de nombreux cas de catarrhe. L'air 
impur que nous respirons contient 
souvent assez de germes pour rendre 
Ces germes s'in- 


du nez +‘ dé la gorge, et le catarrhe 
en résulte. Pour expulser tout germe 
de catarrhe des organes respiratoires, 
rien n'est plus efficace que Catarrho- 
one. Chaque respiration que vous 
prenez À travers l’inhalateur Catar- 
rhozone signifie que vous soignez vos 
orgenes respiratoires avec les six 
meilleurs antiseptiques qui aient ja- 


mais été. découverts. . Si le Catarfhe | 


+ "a infecté. vos-harines, s'il a affaibli 
ou irrité votre gorge,.s’il a-amoindri 
votre ouie 
Catarrhozone. Résultats rapides et 
satisfaisants. Aucune dose interne. 
Guérit le catarrhe. Soulage la gorge. 

- Recommandé par des milliers de per- 
sonnes. ‘Traitement de deuwki mois: 
$100. Petite dimension, comprenant 
inhalateur, 50 sous. En vente dans 
toute pharmacie. 


vous devriez employer | 


leurs f ss 
La. a des Normands, qu 


compte quarante-cinq . membres au 
Canada, organise son voyage en re- 
tour de la visite qu'un groupe de Ca- 


nadiens lui faisaient en août 1927 sous |} 


les auspices de là Société Historique 
de Montréal et la Société Saint-Jean- 
Baptiste. S 


= 6 0——— 
M. C.-H. Cahan parle à 
Washington 
Washington — M. C.-H Cahan, dé- 
puté fédéral canadien, a prononcé 
une conférence devant la Chambre de | 
‘Commerce "des Etats-Unis. Après 
avoir parlé des relations amicales des 
Etats-Unis et du Canada, il a abordé 
le sujet du tarif Fordney-McCumber, 
qui, dit-il, a considérablement nui à 
cos producteurs. : Mais comme nous 
admettons le plein droit des Etats- 
Unis à toutes les mesures qu'ils vou- 
dront pour promouvoir leur dévelop- 
pement, de même ils ne devront pas 
prendre ombrage des mesures que 
ndus-mêmes serons amenés à prendre. 
0 + | 


Les tempêtes font 33 victi- 
mes aux Etats-Unis 


Atlanta, Georgie — Voici le bilan 
des tempêtes dans le sud des'Etats- 
| Unis. La liste des morts sera proba- 
blement augmentée par un rapport 
| complet des disparus, et une partie de 
ceux qui sont grièvement blessés. 

Virginie: 16 morts, 37 blessés; Ar- 
kansas: 5 morts, 30 blessés; Tennes- 
see: 2 morts, 5 blessés; Maryland: 2 
morts, 4 blessés; Floride: 1 mort, 12 
blessés; Alabama: 1.mort, 7 blessés: 
Kentucky: 1 mort, 5 blessés; Michi- 
gan: 2 morts, Ohio, 2 morts; Illinois: 
1 mort; totaux: 33 morts, 100 blessés. 
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L’étonnante prospérité des 
vignes en Californie 

Washington — M. Doran, commis- 
saire à !a prohibition, a ordonné l'ou- 
verture d'une enquête sur la culture 
de la vigne en Câlifornie. 

Deux fonctionnaires fédéraux, ont 
reçu l'ordre de recueillir des informa- 
tions précises sur la superficie recou- 
verte par les vignobles et sur les mar- 
| chés où se vendent les raisins. 

La production du raisin aurait, dit- 
on, beaucoup augmenté dépuis la pro- 
hibition, et c'est un fait notoire que 
la récolte s'écoule, dans toute l'éten- 
due du pays, chez des particuliers 
qui laissent fermenter en vin le jus 
| du raisin. | 


expéditions vers les lnes et rui 
vinette te trois heureux 
le produit d'une 


2 


A 


0 de la-péche à La truîte s'ouvre lé ler maî dans la propince 
. C'est 'üne date toujours impatiemment aîtendue par les 
amateurs de ce sport passionnant qui, ae 

ruisseaux 


pêche faice dans un lac de la région de Mont-Laurier. 


Pêche est arrivée 


t, projetteñt maintes 
poissonneux des Laurentides. Notre 
devisant ensemble dèvant 


i 


we 


RER 


La différence A dans la grandeur, ia 
à EX 
si vous pouvez 


reb pre “L 
te de tout: ENVOYEZ-MOI LE 
e 


* qui ent di es les autres 
ar . Vous pouvez deéveuir le t d' dan * 
-Kn 1e ou $1.750,00 en t — sans y dela vote vote + sou de 
| Éaneer un mt de Chambre on era ra aus PSP A soi de ile 
, etc, etc, Ce ani & era le 
rra choisir entre L'ARGENT ou le Sedan: -100 1! N- 
NES GRATUITEMENT — formant mme PRIX EN 


à eu Fe 
mier x 
UT SONT 

#3.000 en prix. 


=> Ou Gagner un Sedan Willys-Knight @n 

‘ Faites votre choix entre le Sèden Winys-Knight ou #1,750.00 en argent 
Nous payes toutes les dépenses et les frais de transport de tous les prix 
P : pu Cent une OCCASION EXCEPTIONNELLE, 


es livrons n'impo 


voici pourquo : ES 
$ 4 a! #550.00 tra POI ‘ = d 
L t U d 5 
VEZ gagner le Willya-Knight où 81760.00 en amont MMÉONIRS VOUS 
et faîtes votre choix, ; ‘ 
! 


Absol t ch L 
VOUS NE POUVEZ PERDRE! "ir rs à 


ne qui prend ayantage de 
cette occasion sera récoimi- 
pensée — mais 
vous d 


RE ER ET ER peuxs#arner ce : ou. 1,160:00 EN À FOR ST GRAT = æ 

JE ° sans obligation et sans DY £a me coûte un sou de mon argent, . 

a ji , . + le ’ LA % 
Crescent est pasteurisé : 


Lait, crème, beurre, crème à la glace, lait de beurre, fromage. Cottage 
Crescent Creamery Company Limited 
, : à Téléphone 37 101 


15: 


Les meilleures chaussures au Canada sont les souliers 
“Horse Shoë} 


pour Hommes, Garçons 


"LUCI(Y + pour 


ee 


* C'est bien simple, 
CZ 


je l'ai mise au ré- 


En vente chez è : 
gime de la Gazoline L 


tous les premiers 


donc, Jos, 


Marchands de | comment cette . , 
Chaussures . DS Enfants affaire-là B.A. et de l'Huile 
de détail né, peut bien Autolène depuis ces 
DISTRIBUTEURS , marcher! 4 neuf dernières 
THE GREAT WEST SADDLERY C. LTD. annies! 
WINNIPEG à . » 
Calgary Edmonton Régina Saskatoon - 


-_ LEYCHEMIN DE FER 


CANADIEN NATIONAL | 


rend les 


Vacancts Peu Coûreuses 


Possibles pour des milliers d'ha- 


. bitants de l'Ouest Canadien 


henri 2 


N préparant de bas prix pour les 
4 habitants des Prairies, nous consi- 
dérons cette partie de notre travail 
comme “un service. public de grande 
importance. .. Nous sommes toujours 
prêts avec, hommes, équipement cem- 
plet, plus” l'expérience qui nous per- 


7 “Comme quoi les apparences … 


sont trompeuses et surprenantes”. 


SUGGESTIONS: met de répondre à toute initiative avec 

Nati | fact, courtoisie et efficacité. 
Parc National N° rencontrons-tous sur la route des  : : 
Jasper, ” ET'ÉtÉé-— soustrayez-vous pour mer 2e Mt0#. dont nous ne donnerions pas na 
dd — . t à] y ne Ra cinq sous et qui, pourtant, marchent fu — ne : ee enennen pannes 
Côte du Pacifique, que temps à la routine ennuyeu: Pecotins ; 


_de.jaurnées {ouies semblables. Nos 
“bas tarifs du 15 mai au 30 septembre 
x (limite de retour finale, 31 octobre 
- : 1929) rendent la chose facile. 


OS trains traversent des territoires 

prodigues en beautés scéniques el 
d'une grande valeur historique et ins- 
ructive pour le voyageur. - I n'y 
a rien de supérieur à notre service de 
wagons-lits et wagon-restaurant. Sur 
tout train direct, le radio ajoute un 
nouvel agrément. , 


nes 
Minaki,, Ontario, 


Québec, Provinces 
Maritimes, 


L'Huite “Autolène -ne -peut —évidemfnent..…. 
transformer une vieille voiture en une voi- 
ture neuve, mais employée régulièrement, 
l'une des cinq variétés de ce lubtifiant, qui 
résiste à 1a chaleur et au frottement, peut 
prolonger la durée d’une aytomobile bien 
au-delà de sa période normale d'utilité. 


Arrêtez-vous à l'Enseigne British Ameri- 
can Qil ces le de 23 années de ser- 
vice courtois ep'consciencieux. . 


LL 
Thé British American Oil Co. Limited 

* Gasolines Peerless, Super-Power et Ethyle B. A. 
— H:sles Autolèn S 


\ € 


Voyages outre-mer 


+ 
PENSEZ-Y DE NOUVEAU! 
el 


Quels que soient vos projets de vacances, M. E, SABOURIN, de Saint- 
Boniface (Téléphone 81 351), se fera un plaisir de vous aider de toute 
manière. J1 vous donnera les plus bas prix et s'occupera de tout arran- 
gement -—— ou écrivez à Li : nu 


W.-J. QUINLAN, Agent de District des Voyageurs, C.NR., Winnipeg 


CANADIEN NATIONAL 


NOTE IMPORTANTE: En vertu d'un contrat 
avec l'Ethyl Gasolene Corporation de'New York, 
y 


” pôsséder celle réserve, celte dé- 
taet qui font encore le charme de 
nes fermières de nos ro Hy a 
res j'emmes ün “je ne quoi” qui les 
pärente aux plus grandes dames. 
par la première éducation. C'est au bambin 
ou à la bambine qu'on incülquera en premier 
liéù la discrétion; rien n'est plus désagréable 
que ces enfants furetant partout, touthant à . 
tout, posant mille questions saugrenues. Celle 
“ discrétion;stmrposte- 


| 2 


qe 


— — - Te a 


la fontaine. 
L'amour et la joie: toute sa vie. 


-le plus be! âge! 


il se tratuait par terre ést encore trop | le$ vives de son rire. 
proche pour qu'il ait bublié: aussi Deux ans et demi, âge béni où 


tante, pratiquée dès l'enfance, tendre à créer 
cette belle harmonie d'un corps € 
cultivés, affinés, progressant en perpétuel équi- 
libre vers la grâce et 


À d'ün esprit 


la beauté.” 
…....…… MERE-GRASD. 


soleil, se raidit et bondit au coeur de | faite des pavots et des poürptérs; tou- 


tes ces fleurs peuvent être coupées 


ll|et conservées quelques ‘jours dans 
Petit Pierte a deux ans et dent: |ne s'arrête de rire que pour se jeter | l'eau 
i dans une étreinte; il ne s'arrache à |ces fleurs en plates-andes ou € 
1f marche seul, mais le temps où | un® éfreinte que pour égrener les per- | pes, selon la couleur et là taille. 


à la maison. On mar 


grou- 
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Souscription 


jouit-11 à plein coeur de la joie de se | nulle tare.n'a déformé le corps harmo-| ur je R. P. Chevrier, O ML, mis- 


tenir droit sur ses petites pattes; de |"ieux, où nulle tempéte n'a froissé 
marcher à grandes enjambées (tomme | le# rüses et les lis. Splendeur des 
papa!); de courir les bras écartés gt | tout-petits qu'on ne peut contempler 
la Bouche ouverte, à perdre haleine; | **9? n  . où ons envie 
sauter après oiftau me | et rre, le sais-tu que tu es un 
_ cet Age ne pbs de ei. preres |chef-d'oeuvre? Mais si tu le savais 
la lune; d'être le chef de gare et Je |tu n'en serais plus un. 
chemin de fer (tu tu tu tu! pss, pss,| Quand il marche, c'est un envol: 
| quand il parle, c'est une musique; 
quand..il.rit, c'est une cascatelle. 

Soh regard? un rayon; son souffle ? 
un parfum;.ses lèvres ? une fleur; ses 
joues? une aurore; ses cheveux? une 
auréole. 

Quand je regarde Petit Pierre, c'est 
le printemps que je retrouve, ce prin- 
temps à qui je vais chaque année, ! 
pêlerin passionné, porter dans la forêt 
qui est son sanctuaire. mon hommage 
éperdu et mon offrande idolâtre. 

Jacques PERICARD, 
2 — 


Les fleurs faciles à cultiver 


e— 


nn Salt parler, mMals (se souvien 
que sa science des mots et des phra- 
ses n'est pâs bien vieille. Et quellé 
fierté, maintenant qu'il peut se mêler 
aux conversations de san grand frè- 
re, de ses grandes soeurs, se plaindre 
À sa maman de ses bobos, raconter à 
soi papas ses occupations de la veille: 
“Et pis, on a manzé la soupe; et pis 
on a été au zadin; et pis on a teuilli 
des fleu”. | 


I sait qu'il est le chouchou de son 
papa (qui s'en défend), de sa maman 
des (qui l'avoue), de Solange (qui; s'en 
+ patte) de-dean; de Geneviève, de 
Mimi, de tout le monde. Tout le 
monde le cajole, le gâte, le choie, le 
dorlotée. Ses joues et ses menottes 
ne sont pas assez grandes pour tous 
les baisers qui les assiègent; il n’a 
qu'un corps et six paires de bras se 

le disputent. 
nl est environné d'amour, baigné 
d'amour, saturé d'amoür;: et comme il 
est luignême un petit bloc d'amour 
fondu, comme son plus grand bon- 
heür est Ge donner et de recevoir des 
caresses, il se gorge d'amour: il se 
plonge dans l'amour comme une rai- 
nette, -altèrée d'une longue sieste au 


sent n'importe où et fleurissent long- 
temps. Ces fleurs ne doivent pas non 


ses fleurs. - 

Ainsi averti, il est très facile pour 
‘n'importe qui de choisir ses fleurs 
parmi les variétés suivantes: Anthir- 
rhinum, Oeillet des Indes, Pavots, 
Pieds d'alouette, Scabieuses, Zinnias, 
Salpiglossis.  Dg ‘plus, toutes” ces 
plan‘es sont de forte laille, sauf peut- 
être les capucines qu'on emploie plus 
souvent comme Plantes de bordure. 
Le Pourpier pousse sans s0in au s0- 
leil où @âhs le sable et fait une très 
bélle fleur. C’est une plante basse et 
à grandes ramures dont la fleur est 
éclatante: reste encore la Mignonnette 
dont le parfum est délicieux. 

Si l'on sarcle bien les plants et si 
l'on enlève continuellement les fleurs, 
ces plantes fleuriront du premier juil- 
let jusqu'à l'automne et exception 


— 


Quels Sont Jes Effets! 


Les femmes disent : Le Composé de 
Piñkham me tient eÿ forme pour 
mon ouvrage.""—"' J'étais nervèuse 
et épuisée. ‘jé mange et dors mieux.” 

“I a soulagé ma fille c'e treize 
ans "—"J'en ai pris avant et après 
la naissance de mon bébé.''—‘Ma 
santé revient de jour en jour." 


NS ompose Vegétal 


Lydia .E. Pinkham 


sm 


+ 


ERIE 


| PATRON DE BROD 


chou 


RME RE 


de couteur rose ou bieu, #10, 

Pantalons patron à tracer, 15 sous; L 
‘\Toute tampé sur nansouk blanc, deux qualités, 55 sous ou $1.65: sur molle, $1:05 
Jupon Princesse, 46 pouces de long: patron & tracer, 25 sous: perforé, 50 
sous. au fer chaud, 50 sous Tout étampé sur nunsouk, FT15 ou #1.75; sur 
molle, 411% | : 

Cbion MF A pour la brôüdérle, 90 sous, Catalogue de broderie, 35 sous. 
Revue mensuelle. de broderie et musique, 25 sous l'abonnement par an. 


Nop clientes voudront bien prendre note qu'un délai de deux semaines au 
st nécessaire pour La réceprion des patrons dont elles feront ia ; 
est prié d'adresser toutes les Commandes au Département des 


On "atrons 
de la “Liberté”, 615, avenue MobDermot, Winnipeg, Manitoba. 


A 


sionnaire au Basutolznd, Afrique 


Le personnel de la Liberté $7.50 
Mme Vve Gaspoz, Notre-Dame- 


de-Lourdes . | _ 1.00 
Anonÿme, Winnipeg .… 1.00 
Un jeune homme de Saint-Boni- 

facë, 3. B. __=... .. . 1.00 
Un petit garçon de Fort Garry. .10 
Angèle-Légaré; Dunrea ….... .25 
S., La Broquesie .... _. .10 
Jean et Marcelle Bérubé, Saint- 

Boniface :....... " S0 
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Un milliard d’infidèles 


Un milliard! c'est-à-dire un million 
mille fois compté. Pouvez-vous seu- 
lement vous‘imaginer au concret cetie 
masse d'hommes? Supposez que vous 
deviez passer en revue toute cette 
masse d'hommes. En rangs serrés, : 
kuit de front, ils passent devant vous. 


L'homme le plus affairé, qui n'a|Nègres et Chinois, Indiens et Peaux- 
pas le temps de s'occuper beaucoup | Roüges. Papous et Esquimaux. Com- |, 
de son jardin peut s'avoir quelques | bien de temps durera ce défilé? Sup- 
beaux bouquets sans grand trouble.|posez encore qu'il en passe une ran- 
Pour cela, il faudra choisir des fleurs | gée. de 8 par seconde: cela fera 480 
qui demandent peu de soin, qui pous- | à la minute, 28,800 à l'heure, 691,200 


par jour. Faites le calcul et vous ver- 
rez que la triste procession de ces 


plus demander beaucoup d'eau, car |pauvres âmes paiennes qui ne con- 
ce n'est pas une personne occupée qui | naissent pas le vrai Dieu, qui vivent 
va se mettre à donner des soins à|et meurent sans savoir qu'elles .ont 
| june âme immortelle à sauver en le 


servant fidèlement, durera pas moins 
de quatre ans et onze semaines. 

Réalisez-vous un peu. mieux main- 
tenant l'immensité de la tâche mis- | 
sionnñtre? Pouvez-vous contempler 
ce spectacle attristant sans vous sen- 
tir émus de pitié pour ces hommes, 
ces femmes, ces enfants, pour toute 
cette foule paienre, dont il meurt 
chaque jour 80,000 âmes sans bap- 
tême ? 

Permettrons-nous à l'erreur de nous 
ravir la belle moisson d’âmes desti- 
nées par Dieu à le servir dans la 
seule Eglise du Christ? Non, nous 
ne le pouvons pas. A l'oeuvre donc, 
songeons à ‘aider nos missionnaires 
par de ferventes prières et de géné- 
reuses aumônes. 


———— 2020 2 —— 
Pour éloigner les souris 
Les souris détêatent l'odeur de la 
menthe poivrée. Semez des feuilles 
de menthe dans vos armoires de pro- 
visions et sur les tas de grains, dans 
les greniers. 
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Fonds de casseroles noircis par 
la suie 


. Frottez avec une bouillie faite avec 
de Tue et dela cendre de bpis ta 
misée; employez un gros tampôn fa- 
-briqué avec un journal frippé; termi- 
nez avec des cendres sèches tami- 
sées, puis avec de l'oseille. 


L'’'enflure 
du visage causée par la 
névralgie 

4 riaf 1929 _ L'expérience de Mme 
E.-J. Barker, 120, rue Alice, Guelph, | tandresses. 


permanente 


fut très intéressante. “Je s0: 
dit-elle, de douleurs terribles sur tou 
mon visage. 


toujours enflé. 
seilla Nerviline, son expérence avait 
-été très heureuse. Je l' loyai aussi 
avec des résuitats très 
frictionnais les parties de mon vi 
affectées par la né 
Uné et je les ensuite d'une 
flanelle rouge. Nerviline termina tous 


mes maux et je le conseille pour rhu-| SON Ço€ 
matisme, jointures douloureuses, en-| f. 


flures, lumbago, toux et rhume. 
crois que ce remède est une nécessité 

# est en 
à 55 


tour, le Transféra au Dominion 


ces. Jelres vacances 
sage | apres. 
avec Nervt-|]a jnoisson dorée, 


| De 1811 
fut conna sous le | d'Assi- 
Hiiboia.' Ce nom-kri fut donné 


116,000 s carrés de 


{ ‘en Saskätchewan, 
pour comptant. Fu: 
:_ Au cours de 1835, les héritiers 
de Lord Selkirk remirent à M 
Com ie de {a Baie d'Hud- 
son les droits qu'ils possédaient 
à la Rivière Rouge, pour. la 
somme de 84,000 livres sterling. 


Cette puissante Compagnie cé- 
da.-en-1869; tout .Cana- 


dien, moins un vingtième de 
chaque canton, au gouvérne- 
ment brilanniqhe qui, à son 


du Canada, le 15 juillet 1870, 
sur paiement de 300,000 livres. 
Les mélis français qui ôtcu- 
paient une bonne partie des 
terres du Nord-Ouest virent 
d'un mauvais oeil que l'on dis- 
osât: ainsi de leur pays. sans 
es consulter. De plus, les 
membres. du parti canadien- 
anglais se dipraient à mille 
vexalions, enivrant des Indiens 
et leur. faisant ensuite signer 
des papiers par lesquels ceux- 
ci ur -calethit de grades 
étendues dé terre occupées en 
partie par des métis françai 
Ils déclaraient aussi aux m 
qu'après la cession du Nord- 
Ouest au Canada, leurs fermes 
seraient livrées aux Anglais, el 
pour mettre te comble à toutes 
ces insolences “survint une 
troupe d'arpenteurs pour divi- 
ser el subdiviser le pays en sec- 
tions selon leur bon plaisir. Ces 
gens se réservèrent aiors les 
meilleures terres et la proprié- 
té personnelle ne parut plus 
jouir d'aucune sécurité." (R. 
P. Marice, “Histoire. de l'Ouest 
Canadien) EF > | 

Les métis, sous la conduite 
de Louis Riel, se, soulevèrent 
alors et formètent un gouver: 
nement provisoire. Mgr Taché, 
archevéque de Saint-Boniface, 
réussit à réprimer cette prémié- 
re insurretlion en promettant 
aux Métis, au nom du gouver- 
nement fédéral, une amnistie 
complète pour ce qui s'étail 
fait, et le Manitoba fut alors 
cédé au Cahata (1879) et érigé 
en province. 

Lors de. la cession, notre bel- 
le'province avdit à neu près les 
dimensions d'un timbre-posle: 
elle s'étendait à l'est jusqu'au 
Lac du Bonnet, à l'ouest jüs- 
qu'à Gladstone, était bornée au 
sud par la frontière internatio- 
nale et au nord par le lac Win- 
nipeg.._ En tout: 100x135 milles. 
Elle est parvenue à°sa $ 
ficte actuelle de 251,832 milles 
carrés, grâce ‘à de suwbstanliel- 
Les ue faites en 1881 
(60,000 filles carrés) et en 
1912, (168,000 milles carrés). 


N'est-ce pas, mes chéris, que | 


l'étude de notre petite patrie 
est captivante, qu'elle vous fait 
connaître et aimer davanlage 
notre beau Manitoba? :-Gravez 
bien tous ces faits dans votre 
esprit afin de né rien ignorer 
du merveilleux pays que vous 
habitez et un peu aussi en pré- 
vision du futur concours d'his- 
loire du Manitoba. . : 

(D MERE-GRAND. 


Si votre tirelire n’est pas 
77 Complètement vide: - 


Si eHe n'èst pas vide, Méèrc- 
Grañd vous serait très recon- 
naissante de bien vouloir son- 
ger au R. P. Chevrier, Oblat de 
Marie-Immaculée, missionnaire 
au Basutoland, Afrique, et à 
ses 10,000 négrillons. 

N'hésitez pas à faire le bien: 
donnez un peu, petits enfants 
heureux, chéris, entourés de 
Donnez pour que 


s1le Sacré-Coeur: soit connu et 
Quoique j'aie essayé|aimé ‘par ces petits êtres, si 
plusieurs remèdes, mon visage restait | noirs d’apparence, 
Une amie me con! res si blanches. 


mais aux 


‘Vous verrez quelles meilleu- 
vous passerez. 
Voir le soleil: joyeux, 
les prés en 
Mais $ëntir 
ur léger parce qu'on a 


fleurs, c'est beat. 


ait a Charité, c’est encore 
Je | mieux... 

Je vous le dis... 

. Nous le verrez... 
61 Merci. M.-G, 


1870, le Manitoba} : 


URI FU Lord Selkirk ui achetä, en - 
On ne peut apprendre lu distinction dans £ 
déployer le tact et la présence d'esprit néces- 
saires. Mais on peul, par une discipline cons- 


t de Fort Wi- É + 


4h 


y seront pendus sans pitié. 


que chose qui ne me plait pas. Depuis 


l'air mé ft pousser un cri de frayeur. 
| Vite, je. cherchai refuge auprès de 
Îmes tantes qui, elles-mêmes, 
9 rs se!un peu effräyées. : à 
trèrent-un-jour sur la! Ce ne pouvait être le tonnerre, 
grand’ route. Ils marchaienl | puisqu'il n'y avait aucune apparence 
tous Îles deux dans des direc-|@e pluie; le soleil était radieux. + 
hs“opposées : l’un quittait le| Après de longues observations, mes 
Sud pour se rendre eu Nord, et }tantes déclarèrént que c'était un-aéro- 
‘autre le Nord pour se rendre! plane. Moi, qui n'avais jamais en- 
au Sud. Après s'être salués, ils |tenau prononcer ce môt, je ne savais 
s’assireht donc un instant aulsi l'être nommé était une machine, 
bord du talus pour s’interro-|une bête ou un monstre. Je fus ins- 
ger mutuellement sur les-pays|truite de la chose ét bientôt ce 
où ils se rendaient, et ce fut.| bruyant moteur atterrit tout près de 
comme on dit, le premier quilnous. Dans un bond nous nous ren- 
commença: dimes le voir. Qu'il était beau, géant! 

— Pour moi, je viens du Sud,| Une aimable invitation à aller faire 
expliqua-t-il. Il s’y produit ac-'une ascension nous fut offerte. 
tuellement, mon cher, de bien|Grand-père voulait faire embarquer 
étranges boulèversements. Les |mes tantes à tout prix. Elles ne vou- 
volcans fumént comme des sa-|jaient pas, disant : qu'elles avaient 
peurs, les fleuves sortent de|peur, mais à la fin elles se décidètent. 
leurs lits pour un oui.ou pour|Beut-être n'auraient-elles jamais de 

non,-les montagnes s’écrou-| nouveau cette. occasion... 
lent, les forêts disparaissent, ct|" 11 m'est inutile de dire 
j'ai. vu, comme je vous vois,|du’ nombre des heureux voyageurs. 
des collines gatmbadéer au galop\je ne connaissais ni la peur ni le 
dans les prairies. | danger. Âh! la belle promenade vers 

“Les animaux se sont mis à lies hauteurs! Je: croyais .;vraiment 
parler couramment, et certains | que nous allions rejoindre le beau ciel 
d’entre eux ont subi d'extraor-|et saluer les saints du paradis. ‘Je 
dinaires transformalions: Jes|fus très brave, pas même un tout pe- 
lapins sont devenus féroces, les |tit eri d'effroi… 
moutons sont touverts «le soie,| Voilà mon plus .cher souvenir d'en- 
les poules-ont des dents, les Va-|fance; il m'est toujours resté profon- 
ches donnent du -chocojlal|dément gravé dans’ l'esprit. 
quand on les trait, et les boeufs Véronique ROY. 
se promènent sur les toits. vin). 

“J'ajoute, qu’au demeurant, .. 
les habitants ‘assistent à ces Description de mon village 
événements avec la plus gran-| je suis heureuse de vous accom- 
de sérénité, vu qu'ils sont fous pagner une fois encore dans notre cher 


pour la plupart et que leur | betit village de La Broquerie. En- 
principal souci est de vider|tron8-y, si voux le voulez bien’ en su- 
maintenant leurs étangs, qui SC | ant ja rue principale. 

sont miraculeusement remplis! Des l'entrée, on aperçoit au loin 


de Pommard et de Château- quelques jolies maisonnettes de culti- 
Margaux... . : vateurs; du côté droit de la rue, un 

— Pour moi, je viens du! gran magasin, très aniné, où le 
Nord, dit le second voyageur.|sommerce semble florissant. Du côté 
H ne s'y passe, à proprement gauche quelques maisons, occupées 
parler, rien du tout, si ce n’est par de vieilles gens qui viennent finir 


i 


* Lorette ‘(grade 
L 


qu'on vient d'y voter une noU-|jeurs jours près du Bon Maître. Au 


velle loi: il parait qu'à partir | centre notre magnifique église, sur- 
de demain; tous les menteurs} montée d'un fer clocher et entourée 


“J'ai bien l'honneur de vous 
saluer.” . 

H se Jeva, remit son chapeau, 
reprit sa route. — Et ce fut 
l’autré, à ce qu’on dit, qui resta 
le plus étonné... 


A quelques arpents de terre en ar- 
r'ère, nous voyons un beau cimetière, 
bien propre êt bien entretenu; de ma- 
gaifiques monuments prouvent le culte 
profond des paroissiens pour leurs 
chers disparus. Près de l'église se 
trouve le presbytère, demeure de no- 
tre cher pasteur. 

De belles allées d'épinettes et d'éra- 
bles bordent les larges trottoirs ge 


COMPOSITIONS 
PR I M F ES ciment qui serpentent autour de l'égii- 
_ se, du presbytère et du couvent, situé 


Ma meilleure action accom:-|tout près du presbytère. C'est, bonne 
plie pendant le carême Mère-Grand, sur les marches du grand 
en chère Mère-Girand. escalier du couvent, que nous allons, 
Oh! voilà encore un beau sujet de th ce joe 0 NET OU here 
composition. C'est avec plaisir que . « 
je vais vous dire ma meilleure action sat Pas nca restes 
accomplie pendant le carème; mais bien-ici? Nous n'avons qu'à jeter un 
regard à droite pour voir notre gran- 
de école, entourée aussi de beaux ar- 
bres. 

Reprenons notre marche sur la rue 
principale bordée de maisons et. rén- 
jusqu'à la. croix _jubilaire 
qui domine l'extrémité du villagé et 
forme avec les verts sapins, 
Champs en fleurs et la rivière la Seine 
qui serpente à sa gauche un tableau 
ravissant, 
‘“mence la rue Saint-Charles, où se 
trouve ma demeure: première: église 
de la parôisse. Quel privilège, n'ést- 
ce pas, de rester sous le toit qu'habita 
Jésus? h 


« 


» 


pour cela il va falloir que je vous 
fasse’ connaître un de mes vilains dé- 
fauts.. J'ai la mauvaise habitude de 
murmurer quand mamar me dit quel- 


longtemps Jésus me reprochait la 
peine que je cause à ma bonne mä- 
man et le mauvais exemple que je 
donne à mes petits frères et petites 
soeurs. | ° 
Pendant le carême, j'ai donc pris 
pour résolution de ne pas mürmurer 
upe seule fois et d'obéir tout de suite. 


Mon traitement / Berthe LAFORTUNE. 
vous . Ecole Saint-Jodchim, La Broquerlé 
(grade X). 


: * en 
2: 4 © 


Femme, j'ai subi 


offre la santé 
Éomme vous maux AG 
de tête, maux de 


relhs, constipation, stiaques de nerfs et 
lûsommies. L'expérience -et l'étude m'ont 
thscigné les remèdes À ces maäux. Je- puis 
Maintenant vous venir en aide, Envoyez- 
mai simp'ement des détails sur votre 
ééinpie et je vous “expédiergi absolument 
Le: en un traitement d'essai de dis 
jours. | Je suis venue en aide à des cùn- 
taines de lemines. 


Vapdaheot & Ce..." 26h 
&" Cie OwT. 


BOITE 
Ên vorite chez tps meilleurs Pharmaëiens 


ee ppm 


La _ de mon 


Le temps est magnifique. Parcou- 
rons donc ensemble cette route pou- 
dreuse, bordée de longs arbres au 
feuillage épais. Voici que nous aper- 


blanche. Se peut-il que des gens vi- 
vent ainsi isolés dans la forét? Mais 
non, Car nous voyons plus loin une 
Succession d'habitations . qui plaisent 
par leur rss rustique. - C'est un 
, * « | 1° 


Pr 


étaient |* 


‘que je fus | 


de belles épinettes. #|- 


En-face de l'église com-| 


cevons là-bas une maisonnette toute 


Ai-je beroin ce vous dire que ce dé- 
licieux petit coin de térre, qu'on pour- 
rait tien appeler un petit coin des 
cieux, est le village de Sainte-Gene- 
viève? : | 6 

Adrienne LEGAL. 

Ecole Saint-Joachim, La Broquerie 

(grade XI). | 
A — 


Bétour de cirque 


= Je viens de 
cing paîñtes. 

— Bah! j'ai souvent 
parler de gens qui avaie 
pieds et six pouces, 7" 


voir, un veau à 
tendu 
rl cinq : 


Germain, — Mon Père, ést-ce 
que vous punissez quelqu'un : 
pour une chose qu'il n'a pas . 
faite? | st 

Le Père. — Mais non, Ger- 
main, ce ne serait pas juste. 

Germain. “Eh biën! mon 
Père, je n'ai pas fait mon de- 
voir. ve 

— Thérèse, ma petite fille, 
tiens-toi droite, tu vas devenir 
bossuc et tu nc pourras pas te. 
marier. 

— Si. Avec un autré bossu, 

Et elle a trois ans! 


Fa 


l’ 
(8. Jean, XV, 26-27, et XVI, 1-4) 
En ce temps-là, Jésus 


à ses dis- 
ciples: Lôrsque le Consolateur sera : 
venu, cét Esprit de vérité qui procède ( 
du Père, et que je vous eénverrai de 
la part de mon Père, rendra témoi- 
gnagé, parce que vous êtes avec moi. 
dès le commencement. Je vous ai dit 
ces choses afin que vous ne $0yez point 
scanñdalisés. Tis vous chasseront de 
leurs synagogues, et le temips même. 
approche éü quiconque Vous fera 
mourir croira rendre glofré à Dieu. 
Ils vous traiteront ainsi, parce qu'ils 
ne connaissent ni mon Pêfé ni moi, 
Mais je vous ai dit ces € afin 
que, quand ce temps Vera, vous 
vous souveniez que je vous Jés af dites, 
ar D D—— — 

Calendrier de la semaine 
4 a —— - 

Jeudi 9 mai — Ascension (d'obli- 
gation). : 

Vendredi 10 — 8. Antonin. 
Samedi 11 — S. François de Giro- 
lamo. ; 


> des cost dE ve 
r 


Nous avons cri us perdrions 
notre bébé, gpl t 
11 ne pouvait rien digérer 0 MISrEe à 
ne rer, } 
sait &'} jour en jour. f 


une Ë 
jai à Casto” | 
ses gout- 


sif et purement végétal, pot 
ues 


se 


| nues 


JC. 
Davis 


PA District Depuls 
| ) Minmipeé 


M. Martin-H. Carmody, chevalier 
supréme de l'ordre des Chevaliers de 
Colomb, de Grand Rapids, Mich., qui 
provinces de 
l'Ouest, était à Winnipeg et & Saint | 
Boniface mercredi dernier. A la tête | 
de la délégation qui est allée le rece- | 
voir à la gare du Pacifique se | 
valent MM. IL-A MeNeil, député | 
d'Etat du Manitoba; Henri em 


"Martin 


… “Carhodsys 
Su prarhe 
Grand Knight 


député de distrfct du Conseil Proven- 
cher; J.-C. Davis, his üe district 


CE QU QUE LE PAYS 
DOIT AU QUEBEC 


M. Edouard Montpetit mon 
tre l'apport de sa provin | 
ce, au diner annuel de 
l’Association des quoti 
diens 


Toronto -- Un discours, en anglais, 
par! M. Edouard Montpetit, secrétaire | 
général de l'Université de Montréal, 
a marqué le diner annuel de l'Associa- 
tion des quotidiens canadiens, orga- 
nisé cette année en l'honneur de-M | 
Henri Gagnon, directeur du ‘Soleil" 
de Québec, président sortant de char- 
ge de l'association. M. Montpetit re- 
présentait le premier ministre de la 
province, M. Tascherean. 

M. «“Montpetit a traité de l'apport 
de la province de Québec au pays 


S'appuyant sur des données hist ori- 
ques et sur les faits, il a d’abord briè- 
vemeñht expliqué l'apport intellectuel | 

| 


du Québec, 


soulignant l'importance 


y Al ht 
Minnipe 


Council 


du Conseil de Winnipeg; Dr 3.-J. Tru- 
del, grand chevalier du Conseil Pro- 
vencher, et Eddie Cass, grand cheva- 
lier du Conseil de Winnipeg. Le che- 
valter suprême; après avoir salué les | 
archevêques, a visité nos principales 
institutions ca‘holiques. 11 y a eu le 
soir, au Royal Alexandra, un' grand 
bafiquet auquel assistaient un grand 
nombre de Chevaliers du Manitoba. 


“ouronne britannique et profondément 


que l'Université de Montréal attache | canadien. 


à l'enseignement -de 
el!e. 


l'anglais chez 
Quant à l'apport économique, 
l'ora‘eur, après avoir fait observer 
que le progrès que les Canadiens fran- | 
ais ont fait dans ce domaine depuis 
1880 cest trop peu connu, a montré à 
l'aide de statistiques l'activité que sés 
compatriotes ont déployée; ainsi, il 
a rappelé que le Québec tient le troi- 
sième rang, parmi les provinces, au 
point de vue agriculture, le second au 
point de vue industriel, que son bud- 


yet se solce par des surplus, que ses, 


roufternants 
l'insir 


s'emploient 
uction primaire, 


à faciliter 
À aider les or- 
ganisations charitables, qu'ils 
effectifs, et d'une régie des spiritueux 
que d'autres provinces ont imitée. 
ans la dernière par 
cours, M. Montpetit a parlé des qua- 
lités ethniques de ses compatriotes et 
de 
le Canada. 
çais qu'il est 


à ses traditions, 


Coopérative du Blé 


d'Alberta 


Coopérative du Blé - 
Canadienne 


Agences des Coopéra- 
mit ISERE tu Bié-— — 


Coopérative êu Blé du 
Manitoba 


———— 


Preuve concrète des progrès 
de la Coopérative du Blé 


. Toutes les activités de 


tront de donner un meilleur service et de réduire les frais 


guhéraux. 


FL 


CANADIAN WHEAT POOL ” 


al he no ont 23 


l'ont 
lotée dun réseau de routes des plus | 


tie de son dis-| 


l'apport qu'elles constitugnt pour | 
1} a cit du Canadien fran- 

attaché à sa religion et. 
qu'il est loyal à la 


la Coopérative du B'é à Winnipeg 
sont maintenant conduites sous un même toit dans le nouvel 
immeuble à huit étages de la Coopérative du Blé. 


Des locaux plus commodes et plus spacisux pous permets. 
+ 


L'orateur a terminé en demandant 
à ses Compatriotes de langue anglaise | 
et de langue française d'avoir le cou- 

age d'être eux-mêmes dans le meil- 
teur sens de l'expression. 

Au début, parlant de la preifte, il 
a dit que, pour un pays comme le Ca- 
nada, el!e est peut-être la plus gran- 
de puissance qui soit et il a montré 
‘a nécessite d'une presse dépourvue 
de préjugés de race, de religion, de 
partis politiques et qui s'emploie à 
montrer sans cesse au peuple l'idéal 
du Canada tout entier. 

—__ Dr + 


Mort du &. Le: 
êtébec 


quasi subite 
du R. F. 
sard), 


Stephen | 
ere 

On apprend ici la mort | 
arrivée aux Etats-Unis 
Stephen (né Thomas Les- 
fondateur de l'Académie com- 
merciale de Québec. 

Le défunt était originaire de Saint: 
Beauce. Il revêtit l'habit 
Frères des Ecoles Chrétien- 
nes en 1869. Après avoir enseigné à 


Joseph ce 


chez les 


2 


Co- 
du 


Elésateurs de La 
opérative du Blé 
Manitoba 


… 


Coopérative du Blé de 
L: Saskatchewan 


Elévateurs de ln Co- 
opérative du Blé en 
Saskatchewan 


Terminaux de la Co 
opérative du Blé en 
Saskatchewan 


- ses sont plus sûres et plus solides. 


McCormick - Dessins 


Faneuses avec râteaux de côté — Chareurs — Faucheuses à grande 


pu 


RS lieux? ordinaires 


à grande _ élévation _ 


“McCormick” et ‘’Deering”’ ont été les noms des bonnes ma- 
chines à foin et des bonnes moissonneuses depuis nombre d'an- 
nées. Lés fnachines portant ces noms se trouvent dans les 
bangars à machines ce ferme du monde entier. Sans aucun 
doute, vous aussi vous avez de ceh machines sur votre ferme. 
Si oui, vous savez ce que représente li qualité McCormick et 
Deering. | ‘ 


Si vous avez besoin de nouvelles machines pour le foin et la 
moisson, rappelez-vous que la marque McCormick-Deering est 
aujourd'hui meilleure que jamais. Votre agent local de Mc-Cor- 
mick-Déering peut vous montrer en machines qui vous aide- 
ront à. faire votre foin et 
votré moisson promptr- 
ment et économiquement. 
Epargnez du temps et fai- 
tes du meilleur travail en 
vous fiant aux machines à 
‘foin et aux moissonneu- 
ses MOCOrmItE “Deering" 


OF CANADA Ltd 
N HAMILTON, CANADA 
Succursa'es de J'Ovuest: Branen, Winu'peg. Man; Calgary, Edmonton, Lethbridge, 
Alta; Weyburn N. Battleford, Régina, Saskatoon, Swift Current, Yorkton, Sask. 
Succursales % l'Est: Hamilton, Lenrn, Ottawa, Ont.; Montréal, Québec, Qué.; 
thin Saint-Jean, N.-B. 


McCormick- Deering 


- MACHINES A MOISSONNER 
Moissonneuse-lieuse — Moissonneuse-batteuse 
*.. Moissonneuse-batteuse à épis 


VOS BATISSES 


Si vous songez à construi- 
re une nouvelle écurie ou 
à réparer vos bâtisses ac- 
tuelles, vous ferez bien de 
vous renseigner au sujet 
des 


ECURIES 
WESTEEL 


Recouvertes d'acier 


Parce qu'on emploie de l'acier dans leur tonstruction, çes be.tis- 
Elles demandent moins de main- 
d'oeuvre et durent plus tongtemps. Les bätisses toutés recouvertes 
d'acier résistent au feu et détient la foudre. La grêle et la pluie ne 
les affectent pas. 

. Si vous désirez des détails dignes de confiance sur la 
manière de construire des bâtisses plus solides et plus 
sûres, écrivez aujourd'hui at demandez le livret sur Jes 
écuries (Barn Booklet). I] vous épargnera de l'argent. 


WESTERN STEEL PRODUCTS Limited 


WINNIPEG 
Calgary - Edmonton - Régina - Saskatoon - Vancouver - Victoria 


LA CIE NORTH WEST COMMISSION LIMITÉE 
GRAINS ET OPTIONS 


103-109, GRAIN EXCHANGE, WINNIPEKG, MAN. 


Téléphune—Bure. au: 23 297, Téléphone—Résidence: 31 151 


LKON- P. MORISSE T A.-J. 
Téléphone 92 072 Tétéphon 
d Téléphone 83 7 . 


THE FOSTER GRAIN CO. LIMITE 


dj AVE. TACHE, SAINT-BOUNIFACE 


Nons sbllieitons, voire clientèle et noux pouvons VOUs ASSUrEr, Pour vos 
commandes, un service prompt et nitentif sur les marchés 
de Winoipex et des Etats-Unis 


COURTIERS 
EN GRAINS 


Membre du 


Réliée par Ni direct à In moison 
Winnipex Grains Exchange 


Lamsun Bros. & Ce., Chicago 


Malden Elevator Company La. | 


Licenciés pt cnutionnés Bureau chôt: Grain Huchoage, ou 


Valeurs = Obligations — Mines — Grains 


Membres—Winnipeg Grain Exchañgée, Winnipeg Grain Prôdriée C leafine 
Association, Chicago Bourd of Trade, { sign Graîn. Exchange, Calgary 
Stock Exchange, Winnipe fining Exchange. 

FAI privé pous metinni en rupport noce tous les misréhés 
Mettes-vous en relntions avec le gérant du bureau lé plus rapproché 
Wisoipegx — Brandon — Héginn — Moose Jar — Snnknatooe — Kerrobert 
Rosetous — Swift Current — Digeur — Gull iake — Ansiniboin 
Indian Head — Merbert — Weypburn — Frinee Albert 

: . (y'a pp — l'alzary — Tofeld 
plus de sûüreté— Marquez More, cannalasemant;, Ayiaëg. Mal ñ 
Élevator Company, Limitéd, tas Exéns Save, Winmye® M" 


Téléphone 27 2017-28-29 D. LAFLEC HE, surintendant 


Pour 


jo) NE SR 


Assez bonnes 


Vaches de boucherie— 


LA 
FC MRI 


NA NTAAE PE. 


De choix $8.75—$9.00 
Ordinaires _.…….S$6.50—$7.25 | matifNo FA 
Pour conserves $4.00—$6.29 . AR 
Taureaux— (D'après la classification du gou- 
De choix …. -$7-00-—$8.00 vernement fédéral) 
Ordinaires $6.00—-$6.75 | pxtra, la douzaine __ ss » 
Boenfs— Premiers . $ » 
Bons . ... $6.00 —$6.50 | Seconds $ 2 
Moyens : .$5.00--$5.50 
: Pommes de terre— ; 
Communes #400—5450! D 100 livres #110 
Bouvillons à engraisser— 28 
rine— | 
PT — Lake of the Woods— 
Bons . à $8.00—49.50| gc.de 98 livres 16 
gas engrainser— n 8.26 2 sacs ue +9 livres #4.20 
De choix 38.00—$8. 4 sacs de 24 livres $4.25 
Bonnes . - $6.50--$7.50 : 


Bouvtllons engrainnen— 


Wentern Canada ‘“Purity”— 


De choix $10.25--$10.50 Sac de 98 livres te 
Bons . $9.00—$10.00 2 sacs de 49 livres 
Veaui . | 4 sacs de 24 livres . 
De choix $14:00—$15.00 |  Ogtilvie “Royal Househo 
Bons ::810.00-—$13.00 Sac de 98 livres OT 
Ordinaires - 8600 -$9.00 | ? #aCs e-49- livres: en #20. 
ue 4 sacs de 24 livres …$4,25 
Moutons et agneaux— ‘# - 
Moutons bons … .… $5.00—$8.00| Maple Leaf Flour Milis— à: 
Moutons ordinaires ….#$3.00—$4.04 | ©’aC de 98 Hvres à 
Agneaux bons $11.00-—-$13.50 2 sacs de 49 livres . …..$4,20 
Agneaux ordinaires $8.00 —-$10.00 | SACS de 24':livres …$4.25 


Porcsa— 
D’après la classificat 
ment fédéral— 
Bacon de choix 
Très gras 
Lourds 


Très lourds 
Porc d'étal 
Légers 
Inférieurs 


| Allinentation— 


Lo D eouret Son. La tone $25.00 
Gru. La tonne mn $25.00 
7813.50 |- Gruau-- 

$13.00 f Le sac de 80 livres . $3.50 

$12.50 Foin— 
$11.50 ! Pour foin sur voie. Bonne CREER 
$13.25 | Prix de deux maisons de Winnipeg. 
..$13.25 | Mil. No 1 . ras Rtneisie 14 00 

$8. oo | Mil. No 2 .… pre ets 


-.#12,00 


Cours du grain- tourni par 


| _ La CIE PARENT, Limitée 


Prix décharge à Fort William ou Port Arthur 


— 


fr No 1 Nord. 


GRAINS 


2 Nord 
3 Nord 
Avoirne 2 CW 
3 -CW 
Orge 3 CW 
4 CW 
Lin 1,NW. 
2 CW 


Seigle 2 CW 


drge Mai 
Ja dlet 


Octobre 


ie Base Blé 1 Nord .20! 
” Avoine 2 CW 
Orge 3 CW ) 
Lin 1 NW . 
Seigle : 2: CW .93} 
| Blé Mai 
Jiillet 
x Octobre 
= [Avoine Ma 7 
—_— Juillet | 
Octobre 


Mi 
Juillet ; 
Octobre 


Lin 


Seicte Mai 


pour la semaine finissant le 6 mai 1929 


LA CIE PARENT LIMITÉE 


Marci "Merc. Jeudi  Veud, Same'i Lundi 
30 avril 1 mai 2mai 3m#mai 4 mai 6 mai 
1.202 121 121 1.214.110 Congé 
1.174 1.18. 1.18! 184 1.10. 
1.129 1.13% 1.14, 135 1.12! “ 
494  .56 .524 TS Su ie 
471 481 50 .50 .49$, ‘ 
ET. 685 691 169 68 ‘‘ 
64} 655 66À .654 5 À DE 
2:00  2.01£ 2.013 ‘2.02 2.01} A 
1.96 1.97} 1.97} 1.98 1.973 É 
934 954 .95? -95} .94$ “ 
Prix sur voie (track) | 
1.20} À. 21 1.21] 1. ati 1. 192 ‘ 
451 48 40) 481 48 : 
671.685 698  .69 : .681 L 
2.00 2.014, 2.014 2.02 ° 2.01} " 
034 951 95? 952 948 
| _ Options 
1204 1.21. 1.214 1.21} 1.194 à 
1.235 1.235 1.241- 1 23} 1.21 L 
1.241 1.2: 1. 


201! # 
2,044 "2.024 #4 
2.034 2.00$ » * 


2.02 


nets 
_ 
ue 


ph er fe 


054 se 
961, .9$ 
LH : 


Téléphone 89 9 987 


COURTIERS 


Grain — Mines — Pétrole: 
| Licenciée et garantie 


Avance libérale et prompt palement par chèque CERTIFIE 
: télégraphiez 
Références: BANQUE CANADIENNE NATIONALE 


187189, Grain amer Canet aies time Man. 


ou vepez nous faire une visite 


tee 


AS à 


D 0 


OS 


, nous prendre pour des Anglo-Saxons. 


ni 
(LEE 


‘Il 


îl 


core une nouvelle famille: celle de M. 
Joseph Roy, qui vient de louer la terre 
de M. Louis Desautels. : 

Û Toilette 

Montréal aura une semaine du net- 
toyage, du 18 au 25 mai. :M. le maire 
de la métropole en na décidé ainsi. 
Pourquoi serait-il de trop d'en avoir 
une pour nos villages et nos maisons 
de campagne? I] n'y a rien comme 
le cuite de la beauté pour donner une 
note joyeuse à son foyer et À sa vie. 
Et la beauté c'est d'abord la propreté. 
Tous n'ont peut-être pas lu le “Car- 
net du Grincheux” du dernier numéro 
dela Liberté. 11 dit des paroles d'or, 
cet aimable Grincheux. Lisez: ‘Si 
modeste soit-elle, une habitation pos- 
sède un cachet attrayant dès lors 
qu'elle est propre et que ses abords 
sont entretenus avec soin. Une pe- 
louse bien ratwsée, un parterre avec 
des fleurs, de l'ordre et du goût: il 
n'en faut pas davantage pour créer 
une impression agréable.” 
uns des nôtres nnt compris cela et 
certaines de nos propriftés du village 
promettent déjà d'être coquettes dès 
l'apparition de la verdure. Mais hé- 
las! il y en a bien quelques-unes aussi 
qui n'aapirent pas encore beaucoup 
à la coquetterie. .  Mettons-nous-y 
donc: au feu les déchets, debout les. 
clôtures et les barrières délabrées, al- 
lons-y d'une couche de peinture et 
de chaux, d'un jardin bien aligné et 
bien soigné, et ce décor tout simple 
et plein de charmes rendra plus at- 
trayante la vie à la campagne, sans 
compter que par là nous ôterons à 
nos visiteurs l'occasion de faire des 
‘comparaisons qui n'ont pas toujours 
l'heur de nous flatter. 

. . . 

A propos de toilette, le temps n'est- 
it pas venu de faire remarquer que 
dans un village entièrement composé 
de Canadiens français comme le nô- 
tre, c'est au moins une disgrâce que 
d'y voir des affiches rédigées seule- 
ment en anglais comme celle 


—##t. Anne Hotel Best of all Meals 


— Meals at all hours”; et à l'autre 
extrémité du village on peut lire: 
“Tourist's Service Garage”. Cet hô- 
tel et ce garage sont les deux portes 
de notre village: en y entrant donc 
tes étrangers pourratent sans tnrjustice 


sins, nos boucheries, notre boulange- 
rie et notre bureau de poste fachètent 
cela par de belles affiches bilingues, 
et jusqu'au camio-automobile de no- 
tre boulanger qui s'est donné ce luxe 
de bon aloi. Honneur à tous ces pa- 
triotes. Grâce à eux notre village a 
figure un peu française. Æncore une 
fois, ne perdons pas de- vue cette pa- 


Un remède de famille—Ceux 
qui connaissent les propriétés 
merveilleuses de l'huile eclec- 
trique du Dr Thomas, dans le 
traitement ‘le plusieuts mala- 


. dies, ne veuini plus s’eh passer 
e. 


dans la famil C'est surtout 
et toujours un remède de famil- 


‘le et de même qu'il est efficace 


dans la guérison de plusieurs 


.maladiés ordinaires, il est de 


plus à bon mérché, Gardez-en 
donc toujours üne bouteille 
sous la mai» en cas de besoin. 


Quelques- | 


pièces d'argent, habilement monté par 
des doigts de fée. et que plus d'un 
convoita, don des paroissiens; une 
aube de prix, don des religieuses et 

Puis la soirée fut réussie en tout 
point: drame, pièces comiques anglai- 
se et française,. choeurs d'enfants, 
duos; tous‘ les goûts furent satisfaits. 
Les coeurs patriotiqués  vibrèrent 
d'émotion au cours du drame si pathé- 
tique: “Le Coeur de Suzel”; les tem- 
péraments les plus moroses durent 
se déridèr dans là comédie anglaise 
juge par lès harmoniés du piano, La 
Broquerie n’a rien à envier aux autres 
paroisses au point de vue musique. 
De plus, ces excellentes musiciénnes 
sont d'ine modestie. oh! mais d'une 
modestie! Pensez donc, un écran nous 
cachait tout à fait les virtuoses dans 
“La Chasse aux Lions”. Le “Choeur 
de Fête” et le “Te Deum des Oiseaux” 
ont fait les délices des auditeurs. Mlle 
Alice Tétreault, soliste, est' douée 
d'une voix de cristal très souple et très 
agréable. 

“Le Pécheur de Pâques”, du R. P. 
Delaporte, déclamé par la.voix chau- 
de de M. N. Deslauriers, nous & re- 
mués jusqu'au fond de l'âme. 

Une jolie adresse enluminée a été 
lue par Mlle Adrienne Legal, qui mé- 
rite certainement d'être complimentée 
sur sa belle diction. 

M. ie curé remercia ses confrères 
d'être venus en si grand nombre et 
tous ceux qui avaient fait un succès 
de cette soirée. 

Nous savons tous, à La Broquerie, 
que Je mérite et le succès de cette 
agréable séance reviennent aux reli- 
gieuses dont le dévduement est illi- 
mité et à qui nous disons ici notre vive 
gratitude. 

Programme 

Ouverture, duo: Milles M. et A. 
Fabés. 

Choeur de Fête, par les élèves. 

Solo de piano, Mile M.-L. Norman- 
deau. 

Hommage de Fête: Milles Thérèse 
Lafortune, Alice Bisson, Germaine 
Tétreault, Geneviève et Yvonne Ro- 
can, F. Gosselin, Elisabeth Boily, H. 
Lord, Agnès Emond, Cécile Carrière. 

Duo, “La Chasse aux Lions”. 

Drame en un acte: ‘Le Coeur de 
Suzel”. La scène se passe en Alsace. 
Personnages: Catherine Hoffner, 75 
ans, .Mlle Léonne Rougeau: Suzel, 
Mlle Jeannette Lafortune; la petite 
Odile, Mile Lucienne. Bisson; la Bor- 
guiote, Mile Alida Fabas; Louise Ma- 

e, Mlle Adrienne Legal: Lisbeth, 


nique, Mlle Blandine Bédard; la petite 
Lina, Mile Thérèse Emond. 
Duo} Miles M. et A. Fabas. 


rédie: “The Begt Plan”. — Per- 
sonnagés: Mlies Jean) Lafortune, 
À:-Bédard:- MM: Mur 


cien Emond, Stanislas Hissn. 

_Comédie: “La Photographe” — Pef- 
sonnages: Milles Alice Tétreal 
Léonne Rougeau. Marie-Ange 


te2 


Soliste, Mlle Alice Tétreauilt. 
Adresse: Mlle Adrienne Legal. 
Solo de piano: Mile M-L. Norman- 

deau. : 

«+ “O Canada” 

, . L 1 L1 
Double mariage 
Le ler mai M. Josapbhat Simard 
conduisait à l'autel Mlle Marie Ver- 
rier et M. Cyprien Simard y condui- 
sait aussi Mlle Aurore Verrier. La 
bénédiction nuptiale fut donnée par 

M. l'abbé Roch-Alexandre Giroux, 

curé de La Broquerie. Mlle Aurore 

avait pour témoin sou père, M. Wil- 
brod Verrier, et M. Narcisse Deslau- 
riers était le témoin de M. Cyprien 

Simard. Mile Marie Verrier avait 

pour témoin M. Henri. Simard et M. 

Josephat Simérd son père, M. Honoré 

Simard: |, 44 


Doris Rougeau; la_ vieille Domi- | 


Après le grand'messe on se rendit 
magnifique diner attendait les invités. 
Dans l'après-midi, les héros de la fête, 
accompagnés de nombreux amis, se 
rendirent chez les parents des époux 
pour y prendre le souper, De nom- 
treux parents et amis les y atten- 
‘aient, heureux de faire leurs sou- 
haits aux mariés et d’y joindre de fort 
jolis cadeñux. 

Dans la vetllée, qui fut très gaie, 
il y eut présentation de jolies adres- 
ses. M. Deslauriers, prié de répon- 
dre à ces souhaits, le fit aveedéli- 
jardins, amis de la famille Simard, 
qui célébreront bientôt leurs noces de 
diamant; avaient tenu à répondre per- 
sonnellement à l'invitation. 

Des amis de Saint-Boniface et 
d'ailleurs ont également voulu hono- 
rer les mariés de leur .visite. 

—— CD —— 

ST-FRANCOIS-XAVIER 
Tableau d’honneur 
VIII: Henry McCaughan. 
VII: Herménégilde Préfon- 


VI: Maria Préfontaine. 
V: Rosaria Lamothe. 
Il: Gérard Richard. 
1: David Lamothe. 


préparatoire: Eugène Perras. 
2-2 2 —— 


Tableau d'honseur au Couvent 

Grade XI —— Thérèse Jutras, 77; 
Yvonne Gervais, 75. 

Grade X — Lucia Chartier, 
Grace Empson, 78. 

. Grade IX — Agathe Comeault, 8% 
Cora Barnabé, 73. | . 

Grade VIII -— Imelda Saurette, 90; 
Annette Dupuis, 80. De 

Grade VIJ —- Jeannette Parent, 7», 
lsabelle Parent, 65. 

Grade VI — Hormidas M. Jubia- 
ville, 73; Napoléon-F. Comeault, 68. 

Grade V — Simone Manseau, 84: 
Marthe Bruyère, 84; Fernande Bruyè- 
re, . 79. & 

Gradé IV —— Glen Calder, 86; A:- 
mand Dionne, 72. : 

Grade III —— Cécile Comeault, £2: 
Thérèse Saurette, 77. 

Grade II — Ida Jubinville, 85; : e- 
rée Lemire, 78. 

‘Grade I — (c) Sydney Empson; 
(b) Aurore Saurette;, (a) Eva Ca- 
dieux, 


79; 


N.-D. DE LOURDES 


Nos chemins à 

Losqu'un imprudent voyageur s'a- 

ture sur le chemin de Rathwell, il 
serait. bien avisé de s'assurer sur la 
vie et de faire son testament Car 
les huit milles qui nous séparent de ce 
village sont semés d'embûches, de piè- 
ges et d'accidents de toute sorte. ‘Ce 
‘chemin est assurément le pire de tous 
ceux qui siHonnent le territoire de 
cette paroisse. Pourquoi? On chu- 
chote bien des raisons, mais nous n'y 
voulons pas croire. D'abord, parce 
qu'elles ne sont pas vraies; ensuite, 
seraient-elles vraies, que nous n'y 
ctoirions pas davantage. Ii nous est 
impossible d'admettre la méchanceté 
| de personne. 

Toujours est-il que, si les aéropla- 
nes n'éprouvent pas une trop grande 
difficulté à se rendre à Rathwell, !: 
chose est presque impossible aux au- 
tes qui se respectent. Sinon, elles en 
sortent déshonorées par une hideuse 
couthe de boue, qui ternit à jamais 
leur toilette printanière. Quand elles 
ne restent pas embourbées jusqu'au 
delà du moyeu, condamnées à l'humi- 
liation suprême de se faire extraire 
par certains quadrupèdes, qui les font 
rougir jusqu'au sommet de leur caros- 
serie. | 

HN nous semble toutefois que ce 
fhemin déshérité ne présente point, 


tiHil 


15 


iEtridle El 


Fm ee arr fus 


à 
anlort 


du départ de. M. l'ahbé A. Laurin, | 
curé de Pinewood, Ont., pour sa nôd- 
velle paroisse, Saint-Adolïlphe, Mañ., 
M. l'abbé L. de G. Bélanger, notre dé- 
voué curé, fit à son ami intime le don 
personnel d'un riche bréviaire avec 
custode. Il soubaita bon succès au 
nouveau curé de Saint-Adoïphe et ex- 


dents 


ponts 


un jour établir dans notre Ouest, pour 
la consolation de tant de paroisses. 
Donc, au dimanche 12 mai, et que la 
salle soit trop petitè! 
. — 02000 —— “A 
LAURIER 


-Depuis-un certain-temps-le silence 
se fa! autour de Laurier, non par 
oubli, mais par faute de temps. Les 
sujets ne faisaient pas défaut pour 
les chroniques, car daïis une paroisse 
il y a tant de choses qui se passent. 
Ne serait-ce que pour parler de nos 
mälades"et les recoiimander à Notre- 


Dame des Victoires, Certains d’entre |- : 


eux. soft: à" l’hôpital, tsôit à Saint-Bo- 
niface, soit à, Mn; nous leur sou- 
haitons un prompt rétour et une par- 
faite guérison. gi . 


«1e 
Le dimanche 12 mai nos institutri- 
ces du village et _delt campagne or- 
ganisent une partie de cartes au profit 
de notre église. La soirée promet 
d’être très intéressante, car nous sa- 
vons de source sûre que de véritables 
artistes fourniront la partie musicale 
et des attractions dfverses donneront 
satisfaction à tout le monde. Nous 
espérons que tous nos amis des pa- 
roisses voisines se feront un plaisir 
de se joindre à nous, 


prima le regret de le voir partir. 
M. l'abbé Moreau, qui le ‘remplace, 


En duck blanc de bonne qualité. 
Coutures renforce 


sions, _7x1134 pes pds 
6pes. 


plus, 3.50 


Piqüéts, en plus 


devant, 6 pieds 6 


mé 


— 2" 2 DD D —— Montants si on 
> Dim,: 7 
SAINTE-AGATHE Longueur imperméa 
PS Catalogue et largeur totale 
x L' 
Tableau d'honneur au Couvent Z6-AXS00S| 7 x 94 pds| 7 pds 14.85 | 17.05. | 30,25 
Grade XI -— Catéchisme, Helen 9x11% pds 5 pds ns 3110 mu: 
Neil; classe, Adèle Gauthier; conduite, es Len N 4e 3725 | 44,95 V/ 81.78 


Olivine Lambert. 

Grade  X -— Catéchisme, Bibiane 
Lemoine; conduite, Thérèse Deniset; 
classe, Gertie Contad. 

Grade IX —— Catéchisme,; Mathilda 
Parent; conduite, Mathilda Parent; 
classe, Gilberte Lagacé. - 

Grade VIII — Catéchisme, Roger 
Saint-Onge;' conduite, Joséphine Pe]- 
letier; classe, Jeanne Gratton. 

Grade VI — Catéchisme, Cécile 
Fontaine; conduite, Etienne Joyal; 
classe, Cécile Sarazin. 

Grade V — Catéchisme, Eva Rit- 
chot; conduite, Léonie Lapointe; clas- 
se, Noëlia Dorge. 

Grade IV — Çatéchisme, Claire Ro- 
can; conduité, Marcel Pelletier; clas- 
se, Annette Gauthier. 

Grade III — Catéchisme, Noël Grat- 
ton; conduite, Jeanne Lembine: Clas- 
se, Marguerite Courcelles. 

Grade II -— Catéchisme, Yvonne 
Dorge; conduite, Gérard Joyal; clas- 
se, Irène Beaudoin. 

_Grade_1_—_Catéchisme, Thérèse 
Courcelles: conduite, Auguste Joyal; 
classe, Pauline Pilon. 

Cours préparateire — Catéchisme, |} 
Annette Dorge; conduite, Bavid Cour- 
celles; classe, Louise Sorin. 

0 


SAINT-NORBERT 


Les personnes de Saint-Norbert en 
tournée à Saint-Boniface au profit de 
l'église sont revenues enchantées de 
la réception sympathique qu'elles y 
ont reçue. Merci d'abord au bon curé 
de la cathédrale, Mgr Jubinville, qui. 
a bien voulu nous accueillir et dire un 


Montants et piquets en 


lus: 26-AX5005, 83.00; 26-AX5006, 
$3.50; 26-AX5007, 83.95; 26-AX5008, $4.75 


e 


WINNIPEG 


Montants si on le désire, 
Dimensions: 7 pieds par 7 pieds. 


kaki imperméable. 
Piquets, en plus 


#T. EATO 


ss die ne jade ad 83 : 2 ER AUSS ] 
Prix, en plus ,....... 195. 
Hauteur du mur de 
mur | de derrière, 3 pieds, 
Munie de deux fenêtres avec toile-moustiquaire et volets. 
;: pour le Soir. Toile à gazon tout autour de la base, 


pouces ; 


le désire. 


Tente touriste-auto 
:26-AXS019. | En duek: blané. | 
"Prix, transport compris, chacüné 


' 


Tente en kaki imperméable 
.26-AX5020. Tente de Tourisme en duck., — 20 45 
Prix, transport compris. , . 
nav drone ne pe o 600 02 3 70 
Prix, en plus 
11 x 7 pds. Cette tente est en duck :.aki 
e. 


} A faites vos commandes à Winnipeg seulement 
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Croisière en Méditerränée par le paquebot de luxe © 
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SHATFORD BASIN MINES LTD. 


Bureau-cheï: 500 Paris Building, Winnipeg, Manitoba. 


© CAPITAL AUTORISE 
8,000,000 d'actions — res de valeur au pair 40 sous 


È édérule , 
Emis pour propriété, 1,000,000 d'actions — 
Balance au trésor, 2,000,000 d'actions 


OFFICIERS 


J.-J. PFAPFINEAU, 


Frésident. 


HON. W.-R, CLUBB, 


Vice-président. 


ALAN-C, EWART, 


"Vice-président 
L.-0, DOWNING 


<… Don -trénerten, 


. Carte indiquant l'emplacement des 25 concessions dans | 
7 le territoire d étain propriété de la compagnie 


l’action 


PROPHÈTE 


LACS SHATFORD, 
TERRITOIRE D'ETAI 


DIRECTEURS 


Surintendant des Mines: 
J-3, FAPINEAU. 
Géologue des Mines: 


E.-C, KELLY, 
Morrison & Kelly, Courtiers en Grain 


P.-J, FARLEY, . 
Assistant Trésorier, CN. 
F.-E, HENWOOD, 
Palnece Garage Ltd. 


‘R.-T, MeFADDEN, 
Empire Motors Limited ‘ 


P.-H, THORLAKSON, M.D, 


Un nombre limité d’acti ns 
est offert au public 4 2% 
49 sous l’action 


livret 


ires 


OSCAR 


Avoents: 
HUDSON, ORMOND, 
SYMIN 


25 concessions, comprènant approximativé- 
ment 1,250 acres dans la 


des 


NIC CU BIRSE ét le 
DE BIRD RIVER 


H.-M. WHIMSTER, 
"Vériténieurss 
HUDSON & COMPANY, 


SPICE ‘4 
GTON. 


‘ Banqguiers: 
LA BANQUE DU COMMENCE 


faits, intéré: 
fans obligations. 


N 
bon mot en notre faveur. Un autre | ur 
merci du fond du coeur aux personnes 2 

si généreuses qui, avec un’ bon souri- — ; 
re, nous ont aussi ouvert leur bourse- . — MIINES Cu Ville 
Vivent pos. compatriôles, les .Cana- AiMimes Bear Lake : 4..Norrie-Towers … 5. Ventures Limited ' 


diens français de Saint-Boniface, 
Tableau d'hondeur au Couvent 


+ © Mines Jack Nutt 


T. Propriétés de la Manitoba Tin 
Æ Mines Warner Lake 9. Consolidated Smelters 


Occupation . 


| AD SOUS SPATFORD BASIN MINES LIMITED. 
Grade XI Excellence, Jeanne ‘ — 7 


rier. 


RE OS COPA 0 Le ‘A LUE 


SHATFORD BASIN MINES LIMITER, 
500, PARIS BUILDING, WINNIPEG) | 


Messieurs: Veuilég m'envoyer vo 
qui eat piue qu'un 
donnant de précieuses informations s 
le travail de perforation, 
radiore, le bouclie 


prospect 


l'examen 4 


pré-cambrien et 
fs sur le Canad#} 


Pro. 
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‘da terre. natale, 


é ner nos lours courôn- 
idées d'une flèche élanséé qüi 
eût atténué Le-grand défaut ro- 
man qui cet, comme le dit un 


critique de renom, celui dé lat} 
4. ur. 


.e même genre ne 
s'est jumcis prélé non plus ar 
tuye des décorations gothiques, 
à & richesse des arabesques ca- 
privieuses, à la grâce des orne- 
mMmeéntations exotiques. 

Peut-être dans un pays aussi 
neuf, alors que nous sommes 
“encore si près des souffrances 

ües heures premières, cette 


FÉ-grabe, INCAE NE 

de ‘“glorieusé misère”, est-elle 
are faite pour redire les la- 
beurs du début qu'un édifice 


pourtant quelle différence dans 
nement! L'on se plait 


généreux: cle PP 1 
expression de Raoul Glaber, 
chroniqueur du dirièéme sièch, 
“secouer ses vieux haillons pour 
revétir sa robe blanche”. 
PROS” rs < he 2 = - pme qi 
L'Oratoire des Martyrs - 


, 


Qu'on, n'oublie paÿ que pendant lé 
mots de maî, la bénédiction du T: 8. 
Sacrement a lieu dans l'après-midi, le 
dfinanche à 3 b. et le ma:di et le jeudi 
À 4 h. 20. 

Jevdi prochain, jour de F Ascension, 


| fête d'obligation, il n'y aura pas de 


messes à l’Oratoire. 
Tous ceux et toutes celles qui ont 


église romane qui, avec sa figu- obtenu des faveuré — sruftout: des 
{out un passé | euériso 


Dar. lintercession des 
Bienheurèux Martyrs sont priés d'en 


avertir, par écrit, où si possible ‘de, 


préférence de vive voix le R. P. Rec- 


plus affiné mais plas distant de teur du Coilège de Saint- niface. 


dans la glèbe. 
% Ces restrictions faites, il n'en 
resle nas moins vrai que notre 
“calhédrale « des charmes artis- 
tiques. Sa. façade dé pierte 

rise est de celles que l'on n'qu- 

lie pas. Elle apparait nette: 
-menl découpée, sous ta lumiéFe 
crue du jour, dégagée de tout 
environnemetñil qui pourrait en 
atténuer la mâle beauté. Son 
triple portique bien découpé: 
sa galerie surmontée de la belle 
rosace qui rappelle celle de 
Chartres et surtoût le PRIE 
‘cintre qui l'entoure, flanqué de 
pilastres immenses: enfin le 
fronton qui couronne le tout 
où l'apâtre de la Germanie, as- 
sis suf son siège de picrre, con- 
tinue une méditation qui ne 
s’'achèvera, espérons-le, qu'à lù 
fin des lemns. 
les deux tours stpportent, en la 
complétant, la As et fünt 
avec elle un tout harmonieux. 

L'intérieur est plus simple. 
Une seule el immense nef avec 
des bas-cûlés étroils qui ont 


pludôt l'air de deux longs cou-\ 


loirs. Pas de transept, mais la 
ne[_ qui se: prolonge Jurqu'an 
fond du sanctttaire, d'un seul 
coup, sans brisure. Les murs 
sont nus. Le Tong des bas-côtés 
des pilliers herculéens que Le 
plein-cintre réunit. Au fond 
du sanctuaire, une calotte ar- 
rondie, comme les absides des 
basiliques anciennes. 

La consiruclion a élé si dis- 


pendieuse et les moyens étaient | 


silimités que l'on & remis à plus 
tard la décoration et l'ornemen- 
tation. Dépuis vingt ans qu'el- 
lé criste, la cathédrate s'est-ên- 
fumée elle 


(a subirait avec 
avantage un lahagi général 
Pourtant cette mesure ne lui 


rendrait pas justice el même la 
changerait bien peu. 

El l'en ne peut s'empérher de 
songer au pinceau où à la mo- 
saique.… Quel beau fond pou 


Tr urartiste de géniet-Ouelle-épe- 


ici des 
de ta- 
mple, 


pée pourräient écrire 
doigls de _féc: une-sii 


bleaux redisant, par ex 


Pour Crampes, Frissons, 

Rhurmes — Uue dame du 

Nouveavu-Brunswick fait 
une découverte 


Rothesay, N.-B., te 27 avril 1929. 


Pour le bénéfice de plusieurs mères | 


qui pe savent au juste que faire quand 
une malavie soudaine atteint leurs 
enfouts, Mme H.-L. Carpenter donne 
ce bon conseil: ‘Depuis les trois der- 


nières années, j'ai fait usage de Ner-| 


viline et je trouve que c'est un remi- 
de exträordinaire. Chez moi, nous 


l'avons employé pour névralgie, rhu-| 


mie, frissüns jet crampes; dans chaque 
“Caux -Nevviiine a procuré un sOutage- 
ment rmervellleux.. Je rongia pout 
epfante dans né dé: £ 

‘ = 4 Bou douleurs d'estomac. 
à la Campagne ct je 
le pour aider à 


Je de- 


qui 
Fütailie “Ame H-L Carpenter 


De chaque côté, | 


tage- Î matière à dévouement. 


moins ancré | Rous espérons pouvoir publier en juin 


prochain un tract relatant ces grâces 
temporelles. 


NE -mmann n nct UNIES 
; A l’archevêché 


8: G. Mgr l'Archévêque est revenu 
de l'Est où il est allé confirmer. Mgr 


"| l'Archevêque est allé dimanche der- 


nier à Deauséjour, assister à la ‘ête 
paxenale de l'ehdroit. - 

De passagé-à l'archevêché, la se- 
maine dernière, Mgr Breynat, l'hé- 
roique missionnaire des régions gla- 
ciales. 

De passage actuellement, le R. P. 
Bélanger, Rédemptoriste, venu pour 
orêcher la retraite des Rév. Soeurs 
Crises. 


A la cathédrale 


» 


| 
Dimanche cernier, à l'issue ce la 
\ messe, a éu lieu une vente de fleurs 
ou “tag day’ en faveur de la paroisse 
de Saïnt-Norbert. Comme on le sait, 
cette paroisse à été cruellement éprou- 
vée par le feu et les parotssiens sont 
à s'organiser pour reconstruire. 

Mercredi après-midt et mercredi 
soir l’on entendra les confessions ‘en 
préparation de la granée fête’ de l'As- 
cension. 

Vendredi commencera à Ja cathé- 
drale 
sréparatoire à la fête de la Pentecôte. 
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| Nouveau bureau de l’Union 
Canadienne 


Jeudi dernier a eu lieu la première 
réunion des nouveaux directeurs de 
l'Union Canadienne. A cette assem- 
blée eurent lieu les élections des offi- 
ciers et la distribution des diverses 
scetions. ‘ 

M. J. de Ambrosis fut choisi com- 
me président. M. de Ambrosis est 
bien connu de. notre public, auquel il 
a déjà rendu des setvices en plusieurs 
occäsions. Il a été directeur de 
l'Union Canadienne depuis trois ans 


et a bien mérité le poste de confiance 


qu'on vient de lui confier. 


" M. A.-J Doucet a été choisi comme. 


vice-président.--M..Meonri-Pam 
| sera trésorier de l'Union et M. 
Roméo Dubreuil en sera le gérant. 
Les directeurs se divisèrent ensuite 
les diverses charges: M. Jean Préfon- 
taine, section littéraire; M. Henri 
d'Eschambault, perception; M. Eu- 
gène Lemay, tenñis; M. Rosaire Mon- 
champ, tillards et jeux intérieurs; M 
A. Jodoin, séances mensuelles. M. 
l'abbé d'Eschambaukt, qui demeure 
| chapelain de l'Union et conserve la 
section sportive, s'est aussi chargé du 
secrétariat. | : 
Les directeurs se sont taillés de la 
besogne pour l'année. ‘Ils doivent im 
médiatement préparer la fête Doliard 
|et tou'es leurs énergies et leur bonnè 
| volohté vont trouver immédiatement 


\ 


ie 


Le bureau de T'Unjon est composé 
| de jéunes gens qui ont eù de lexpé- 


trouve | rionce dans l'organisation de cette 


| 


société depuis plusieurs années Nous 
| s0mmen heureux dé . leur. .Sauhaiter 


le succès qu'ils méritent, 
& 


la neuvainé du Saint-Esprit. 


Ré te Tr F is 42 P, 
faet La: 
7 
w. - … 


Pertie de cartes 


L. 


Dimanehe prochain, au sous-soi de 


la. sacristie, aura lieu uue partie de 
cartes organisée par les membres du 
Tennis de l'Union Canadienne au pro- 
fit de’leur tennis. Tous les amateurs 
et leurs amis et en général tous iles pa- 
roïstiers sont invités. 11 y aura prix 
et geler, ete. : 
4 200 0— — 


Por I Line des Insti:—| 


… tutrices ; 


|: Crande séance dramatique ét musi- 
l’'cnie pur la Higue des Institutrices 
} Catholiques de TOuést,. au, profit de 
ses oeuvres, le dimanche 19 mai, à 
8 h. 15 précises, à l'Académie Saint- 
Joseph. Pièce: “Loigny et le Dra- 
peau. du Sacré-Coeur”. Chant et mu- 
sique par des artistes de rehom. On 
vous réserve des surprises. \ 
Venez-nous en -foule entourager 
une oeuvre chère au coeur de tout 

cathotique canadien-français, 
LA SECRETAIRE. 

a — à D E——— 


Club de Tennis 


Les élections au Club de Teanis ont 
eu lieu le 3 mai. Les officiers élus 
sont les suivants: Président-gérant, 


Marie-Thérèse Lévesque; trésorier, 
M Ernest Ledoux; comité social: 
Miles Anna Lec'erc et Marcélle Blan- 
chette, MM. Victor Bonin et Jean Le- 
doux. 

1 y aura ure partie de cartes dans 
la sacristie dimanche prochain 12 
| mai, à.8 h. 20, au profit du club. On 
[ servira un gofter. El n'y aura pas 

de rafle. Prix d'entrée, 35 sous. 
—— 42 2 — 


Baptêmes 


Le 5 mai Joscph-Lucien-Clifford, 
né le 21 avtil, enfant de Siméon Gau- 
thier et de Régina Herie. Parrain et 
marraine: Joseph Levie et son épou- 
se, rée Blanche Fillion. 

Le 5 mai\- Marie-Jeanne-Olive, née 
te 4, enfarit de Wilfrid ‘Bourdon et de 
Mariè-Jeanne MeDougall. Parrain et 
marraine: Albert Bourgeois et "son 
épouse, nee Anna Bourdon. PF 


[LA VIE AU COLLÈGE 


| 
| 


La retraite 
Dix-neuf coliègiens sérieux et pré- 
occupés arpentaient. les corridors, 


sans s'arrêter ni même saluer leurs 
vieux- copains. Des mélancoliques ? 
Entendez-les rire pendant le temps de 
la récréation. Ce sont. des retrai- 
tants qui décident de teur avenir, de- 
vant-ie-bon Dieu Grande-édifieation- 
pour tous. 
“2: 
Mais la eurprise ne fut pas moindre 
dimanche soir. 
Pour .la première nos finis- 
sants et quelques rhétoriciens décidés 
sont venus consacrer leurs décigions 
par un acte- public e* 
lis se réunirent tous au pied de 
l'autel poux clôturer leurs trois jours 


fois, 


L'hômme” qui - souffre ; de 
l'asthme attend a mort comme 
une-délivrance. [1 n’a en pers- 
pective que des années de tèeur- 
ments sans fin avee ‘quelques 
instants de répit qui sont -eux- 
mêmes ‘'empoisonnés par Pap- 


| 
| 
ne Qu'il essaie le remède 
| lo et fasse. l'expérience ; du 
Econtagemeènt qu'il procure, Qu'il 
en fasse usage régulièrement et 
tous ses maux Qalsés par l'asth- 
me seront bientôt--ehoses -du 
passé. PR EN RE 


préhension de nouvelles: atta- | 


voue l'asthme du De JD. Kel-| 


prédicateur. dela retraite, leur adres- 


“toute fidèle". Mgr l'Archevêque 
avait daigné présider la fête lui-mé- 
me. Tous.les élèves, les yéux fixés 
sur les retraitants, s'attendaient à 
quelque cérémonie d’uné poignante s0-, 
lénnité: chacun des finissants devait 
se présenter:idevant Mohseigneur pour 
recevoir de, ff le ruban insigne et 
symbole de la vôcation qu’il avait em 
brassée. C'est pourquoi un grand si- 
lence se répandit lorsque la longue 
filée des courageux collégiens se mit 
en branle vers le maître-autel, où 


[les attendait2Sa Grandeur en chape| 
d'or, assistétdes RR.-PP. Bourque et 


Scheipe, S.J. Un par un, ils s'age- 
nouillaient, baisaient. la bague de 
Monseigneuret se retournaient face 
à la foule écolière: piqué au revers 
de l'habit brillait le ruban révélateur 
Les élèves notaient: un rouge, mérle- 


M. Eugène Lemay; sécrétaire, Mle |cine; éeux oranges, la finance; deux 


bleus, l'enseignement; uu jaune, le 
génie; enfin, un violet, la prêtrise, ct 
cinq b'ancs, la vie religieuse. 
L'émotion ‘prenait à la gorge. 
Que:ques retraitants avaient les Ilar- 
més äux yeux. Et c’est dans cette 
atmosphère de joie et de solennité 
que la bénédiction du T. S. Sacrement 
se déroula, digne dénoument de cette 
cérémonie religieuse. HE 


UNION CANADIENNE 


Ca recommence 


Nous voilà réorganisés pour douze 
longs mois. Un président tout neuf, 
un trésorier nouveau un secrétaire, 
etc. Chaque année c'est la même 


chose: certains changements et l'on 
Toùs se ressemblent pour- 


repart. 


victétix 


que 


sa un vibrañt appel à la fidélité, sous | même somme de dévouement, malgré 
la protection de 1à Fültite Vréfge; tarfle--peu--de-succès.-qui.couronne..trop 


sous‘beu. 71 faut so hâter... déjà, mal- 


Me Beer wiéh a Keputatiory 


Les jours de vraf sport n'ont pas disparu. Les hardis 
cavalters mesurent éncore leur hâbileté avéc les broñchos 
et’FÉUTS, Comme au beau temps de 1880 — ét le 
ei envage est encore là après 38 ans —-meilleur 


‘.: 'Nobre. succès va . touÿai diseant. En vôlel le. sécret: 
je à , Notre servis p pt, n0ÿ D Eté modé " 
F toujours Dhs Nous: Re re PeREe 
l'Abbé Wavré, Brix dé Méntrénr 7" , 
y Aux apr tge d lonchiens, pour Anénile 


msilags 


3: 


u Onguent Can 


Les commandes postales, expédiées le même jour que réquex, doivent être 
accompcgnées de 15 sous aûditionhéls Tout excêdent sera remboursé. 


s Lu fnce de ln. Hinnque Canndiénne. Nationale 


ils apportent à l'oeuvre commune le 


souvent les meilleurs efforts. 
Notre tennis ‘ 
Si vous n'en êtes pas, hâtez-vous. 
Plusieurs ont déjà donné leurs noms 
et plusiéurs promettent de le faire 


200, avente Provencher 
TéL 82 670 Saïlht-Boniface 


* 


gré l'inclémente température, quel- 
ques amateurs $e sont essayés. L'on 
est un peu rouillé depuis l'année der- 
nière et l'on se sent plutôt “petit 
joueur”. N'importe... sous pèu les 
défis vont se lancer et faire frémir les 
téléphones et ce sera la lutte terrible 
où les plus forts l’'emportent, A 
quand 7. | j 
La Dollard 

Nous la féterons encore eette année 
et ce sera mémorable. Nous aurons 
besoin de tous nos bras à cette occa- 
sion ét nous comptons sur nos mem- 
bres avant tout, Qu'on ne refuse pas 
à.nos organisateurs le coup de main 


SAUVEGARDE” 
BUREAU-CHEF: MONTREAL, P, Q. 
La seule Compagnie d'Asssürance-Vié qui soit Canadienne-Française 


“LA 


__ C'était une entreprise bien hardie en 1901 que de vouloir fonder 
une Compagnie d'assurance-vie qui soit exclusivement canadienno- 
française. Autrefois nous versions chaque année des millions aux 
compagnies anglaises et nous contribuions ainsi à augmenter la puis- 
sance financière du groupe anglo-saxon, Ce fut pour briger ce mono- 
pole qu'un groupe de Canadiens français patriotes entreprit de fonder 
La Sauvegarde. L'on voulait ainsi donner aux nôtres.ln facilité de 


encourageant qu'ils peuvent venir s'assurer tout en versant leurs primes dans une compagnie canadienne- 
nous demander. ) française qui se servirait du capital ainsi confié pour le plus grand 


avantage de la racé. 


| Les primes que nous versons à des compagnies étrangères enri- 
chissent nos adversaires. On ne semble pas vouloir se rendre compte 
de cette vérité et chaque année beaucoup d'entre nous fournissent en 
‘primes à des compägnies étrangères de l'argent qui lgur donne une 
influence dont souvent elles se servent contre nous, 


C'est ce danger national que voulaient écarter les fondateurs de 
La Sauvegarde. On avait prédit que leur oëuvre était vouée à ï'in- 
succès et aujourd'hui la Compagnie qu'ils ont fondée existé encore, 
‘grandit tous les jours et son revenu annuel dépassé àctuellement de 
beaucoup un rmillion de dollars. 


En êtes-vous? Ave-vous comme tout bon Canadien une police 
dans La Sauvegarde? Si oui, nous vous félicitons. Sinon adressez- 
vous immédiatement à l'un de nos agents et vous serez satisfaits 
comme assuré et comme Canadien français. 


Pour le repos dominiçal 


La campagne pour une meilleure 
»bservation du repos dominical se 
poursuit avec activité. Le mois ||] 
dasxik est vraiment par toute la ro- |. 
vincé le ‘mois du dimanche”. Pré- 
dicateurs ‘et éducateurs rappellent à 
l'église et à l'école le grand précepte 
auquel chacun est 4enu--…Muis voici 
qu'une troûpe vaillante d'apôtres se 
joint à eux et, dans des réunions pu- 
bliques organistes par les ligues de 
retraitants, les Voyageurs de Com- 
merce, l'A. C. J. C., apporte son effort 
pour faire mieux pénétrer les convic- 
tions. C’est afin d'aider ces apôtres 
que AOéuvre des Tracts publie une 
brochure où sont contenus les sché- 


RAYMOND DENIS, agent gén, pour l'Ouest Canadien, Vondns, Sask. 
_A. CARDAN, agent général dû Manitoba, Winuipeg, Man. 


Vacances 


DU 15 MAI AU 30 SEPTEMBRE 


Limite de rétour: H 


31 OCTOBRE 1929 | 
Côte du Pacifique 


En route, voyez Banff, Lac 
Louise, Lac Emerald et autres 
places  renoniméés des Mon- 
tagnes, : 

Grands Lacs Alaske 


Délicteuse, distraction en route Je Xp PU In Word. 


pour l'Est. “+ Côte de l'Onest 


Est Canadien 


Villégiatures à la Côte de l'At- 
lantique — Villégiatures dans 
Québer ct l'Ontario. 


\ : Le de 
Voyages Outre-Mer Vancous er 
! + Une de cinq 


les Britanniques — Contihent, jours eur ie Cd de Duent. 
:… Pour tout détail, voyez l'agent des billets du 


PACIFIQUE CANADIEN 


\ 
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ces U 
rien .. s 
RONA Pie ne ertnt jet e qu'on rs du s: à 
de confier ses dons à l'apôtre qui ne Hrtl “Pedoat l p 
s'en glorifie aucunement. Le P. ui ve faisons la né peuvent 
: AN fait allusion 


dissait tout ce que nous avons de plus 
sacré: les saints, Jes sacrements, et 
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. prene te Cr des résule 
Je travaillai à convertir cette langue rieux S. pme | 
ma vaine gloire s'enfler des innombra-|re n'y était pour rien. vraiment infervalè. Au bout de six —— 
bles exploits où j'ai réussi: c'est la toucher du doigt la grâce de Dieu, | us, elle ne disait plus que des avés 
grâce de Dieu qui produit les conver-| qui seule a opéré ces conversions. | 4: 4es crédos. ers.' Hit ce qi Font, bien 
sions.” ee ae . ÎToute la force de mes arguments, “Quelle misère quand manque l'£du- | H0ns à _ ar 
Le “gratis Dei mecum'” de saint tous les efforts, mes attaques et mes| tion religieuse! Pauvre âme! cette | 


“Un grand lit FR ciment, PAC 
‘dre toute la cour, fut mis à notre dis- . 
| position; des: oreillers très bauts, “à 
c'est-à-dire les mürs; et sans autre 


Paul revieÿ? #ouvept dans ses lettres. | explications pour les impressionner {me mourra'sans doute bientôt des |-Qui 


Il sait ‘ieu qu'il fait quelque chose, | ne servaient de rien- Jele vis moi” | rites d'une opération. Demain ma-|munions émouvantes; messes style | 


mais qui ne serait ricn sans la grâce. même, c'est la grâce de Dieu qui tou- tin, je lui porterai da bonne heuxe la | CAtaçombes où le célébran’, se sent 
‘ Et il va de l'avant. Ecoutons-le nous | Cha leurs âmes, en se servant de phra-| 


sainte communion." tout petit en voyant la foi des assis-|de gros messieurs pouvaiert te 
‘ parler de res migistères. ses”simples que je fabriquais sur | 1] essaye de rendre compte de son|tants: confessions de jour et de nuit| dans trois pièces de moyenne gran-|,,;.. je bien Parfois, j'avais une 
“J'ai crtendu des confessions même | place. | | ministère; mais il n'a guère le temps qui épuisent le vieil homme et lui font | deur ét peu éclairées. Je >alcule que| ne à la main: d'autren fois je fai- 
dans les prisons. De fait, c'est sur- “Béni soit Dieu, mon Père, qui est | | de tout noter. détester le péché (pour ce EN: en dans ee auditoire 11 y avait ‘au sais route avec un beau chien policies. ! 
* tout là que je me reuds, parce qu'elles | #i bon, si bon!” “Que de choses je voudrais vous ra-| coûte). qu'en m'avait donné; ou bien je mqu- 
aux prisonniers de la nourriture, des] Voici comment s'organisent ces * ‘re-lyrier 1927). En voici un résumé.lle poids serait diminué de quatre dans l'admiration de voir 5.4 De quelle je sis veseva lis @uie ‘éécbi- 
nreillers;-des couvertures, de l'argent | traites sous le feu”. | Avant que les choses n'arrivent au|vingt-dix pour cent: mais je. cours | venir, en dépit de la surveillance. Les | au bras gauche et d'une boue au 
___des. cigarettes. Si les.geôliers qui. Un groupe de dames inyitaient leurs *|pire, j'avais mès “centres eücharisti- | de-ci de-là, transpirant et trimbaliant | révolutionnaires étaient à deux pas! ne. ï 8 onsi-. 
me laissent entrer savaient un: peu | amies à faire une retraite. Les-exer-| (ijps” où j'allais tous les jours porter | dans-des camions-sans ressort#-éplant| je nous, menaçant lg population del. 4 4e à _pars.-de-n'auttes. sm cornbenbenanemnant à ve "A: 
, quel -oiseau- je suis! | cices devaient se donner dans diffé- | la sairite Communion; j'en donnais de fulfivement ceux qui nous éplent, et, | tirer sur elle; c'est sans doute pour male: Podie me 0e TU Dee +. hote se 
[a . 3 “Mais au fait,. je voudrais bien|rentes maisons de la ‘ville; il fallait | {;6js à quatre cents par jour. Le pre-|à chaque coin de: rue, l'épée de Da- | cela que l'autorité municipale me marre à Le 22 pe 7 je Dm neures st longues à l'observatcire de Fi 
| qu'ils le saochent: je passerais bien |un billet pour y entrer. Le soix, le | jer vendredi, c'était presque trois moclès nous ménaçant de la! Rerqui- croyait pas qu'il pût y avoir un type cache pas du.tout. Je fais cé que Grenade pour prendre la hauteur des : 
volontisrs une quinzaine de jours en |directeur de la retraite annonçait | fois autant. 11 vous est facile d'ima- | sition et des souterrains.  ! aussi audicieux que moi, qui, à lehr|.., à faire &a lumitère du jour et | 
prison... dans quel endroit aurait lieu Fexer- | siner ce que cela veut dire pour un| “Ah! je préférerais presque être en | es, donnerait un triduum avec rossi- | ane à 18 lumière électrique, puisque |! : VCD EN 
“Je me vengeal, PR en don- | cice du lendemain. pauvre curé sans expérience du tra-|}Prison pour me reposer _un peu... Jere et chants de mission. comme en |pautre 5e suffit pas” 4 lendemain, on ns à 
nant des retraités à droite et à gau-|. On commençait par réciter le ro- | vai] des confessions. Très élégant. |suis brisé, de plus en plus brisé de |:emps normal. - mal Hot 
che. saire; puis, le Père préchait. Il s'as-|sur ja bicyclette de mon frère, je|cette barbariet Pauvres gens! pau-| “Moi, je m'étais fait un dilemme “in au 
“Quel beau ministère! seyait d'ordinaire dans un fauteuil, m'en allais, le mors aux dents, par|vres gens! vous abandonnez les inté- | barbara” pour déposer les doutes de 
“A vrai dire, j'en avais bien un peu | près d'une petite chapelle improvisée. | ces rues. de Dieu, au risque de me|rêts de vos âmes pour la commodité 


ions Une fois fl imagine de tite; e res et les sifflets des sol è 
peur, tout d'abord; c'est un ministère | li portait un complet à la mode et|tuer: car les conducteurs de camions |de vos corps! : | “ox à pe Va D pris pl è gr app | | : 
que je n'avais jamais exercé. souvent une fleur au revers de £0n |,6nt ici très effrontés. $ ‘Mais je resterai sous les es F sant" ei Où ne riso je, wn rs dé- |* 

K “Je me fis là main avec un auditoi- habit... Li parlait sans s'inquiéter des “De mes autres ministères, j'ai | 


fusqu'à ce que le Capitaine en chef 
ordonne gutre chose; parce que ce 
n'est point par mes forces, mais “gra- 
tixæ Dei mecum'”, que je persévérerai 
jusqu'à la fin” 

L'apôtre souffre de voir les pau- 
vres gens. insoucieux de leur âme. 
Dieu jui donne bien des conndetieons 
pourtant: 

‘1 y a deux jours (le 24 int 
1927), nous avons eu une belle céré- 
mopie: la conversion d'une protestan-. 
te. Comme le prescrit le Droit Ca- 
non, elle a signé son abjuratiou en 


ne m'y jettera pas. . Pe 

“Si on ne m'y jette pas, je ot 
nuerai à donner le triduum et Je x 
nore ainsi le Christ-Roi: 

“Si on m'y jette, je continuerai à 
donner le triduum par mes prières et 
mes pénitences (je veux dire les in- 

tes) et ÿhonore également le 

ist-Rol. 

“Donc le tridwim eut lieu pour fai- 
re enxrager monsieur le diable qui dut 
plier le genow devant l'unique Roi du 
ciel et de la terre. 

“Sous le titre pompeux de confé- 
rences, j'aUais d'Hérod: à Pitate, 4i- 
sant au commencement trois phrases 
mirobolantes et continuant ensuite un 
sermon vulgaire sur le jugement, la 
mort, le péché, la confession.” 

Parmi ces auditeurs se trouvaient 
des gens qui avaient fréquenté les so- 
cialistes; des géns simples qui s'é- 
taont laissés berner par de grands 
mots vagues. Les trois premières 
phrases mirobolantes du couféreacier 
les gagmèrent: 

“Après une conférence, raconte le 
P. Pro, trois cürdunniers sortirent en 
me disant: 

‘Tout cela nous chausse parfaite- 
ment.” C'est-à-dire que c'était bien 
À propos pour eux, Ces critiques émi- 
nents ogt admis que ce genre de con- 
férence avait un grand “prestige pour 
la mentalité constituante de la'na- 
tion!” Moi, je n'ai pas compris leur 
phrase, mais je leur ai donné une poi- 
gnée de main telle, que la. mienne a 
$té parfumée au cirage pendant trois vernement qui tiobs. déclarait prison- | 


.] heures!” njers, nous ‘dit eu riant: 


IL achève sa lettre en disauf un rot | 
Peru -‘Demaln, nous allèns avoir a. mes- 


re ‘d'à peu près quatre-vingt-dix | soldats à ses trousses. Après le ser- 
+ vieilles dames, Leurs oraisons Jacu- | mon, quelques minutes de méditation; 
latotres et leurs soupirs, leurs san-|puis un petit lunch que le Père pré- 
giots et leurs gémissements me firent |sidait. 

voir clairement une chose:, c’est que Les dames invitaient ensuite leurs 
si je pouvais faire vibrer les cordes | maris à en faire autant. Les réu- 
du sentiment, j'avais fort à faire pour |nons avaient lieu le soir, après la 
réprimce le rire dans la partie ani-| journée faite. Il falläit toujours le 
male de mon être. Je jugeai plus |billet d'entrée. Un soir, il ÿ eut une | Qui avaient fait la sottise de commu- 
prudent de couper court avec le ge: | réunion daus-le grand édifiée “Espa-| nier plusieurs fois avant d'être bap- 
re féminin et d'attaquer le masculin. | na”, au sixième étage. Au milieu des |tisées. Le inariage d'un couple qui 
“Imaginez cinquante chauffeurs | bureaux, des machines à écrire, les | ,jvait ensemble depuis vingt-cinq ans. 
d'autos, bruyants, de la catégorie de | sommes s'agenouillaient pour réciter Beaucoup, beaucoup de premières 
ceux qi portent le chapeau “Tejan”,|le rosaire. Sermon. Puis, le matin communions. présence de deux témoins; mais 
une mêche de cheveux sur le coin de | du jour de clôture, communion géné-| “Nommé par ln Ligue, chef desfa voulu faire “des-offrandes de plus 
l'oeil et crachant merveilleusement | rale. conférenciers, j'ai organisé avec cent|de valeur et d'un plus grand prix”; 
du coin de la bouche. Des types d'or, Personne n'avait peur. Une foia|cinguante jeunes gens la propagande elle a demandé de faire en public 
en somme, malgré leur extérieur un|pour dérouter tous les soupçons, la| par discouts, qui a donné, au début, |l’abjuration de ses erreurs, quelques 
peu rude et sans trop d'agréments.… |messe fut dite dans une maison qui de très bons résultats. Mais les ap-| instants avant de communier., La cé- 
. “Inutile d'appuyer sur la solennité | faisait face. au Palais de Justice, tout | bréhensions vinrent, nous coupèrent | rémonie 8 eu Heu au Bbn-Pasteur, en 
# de ces conférences. Elles se donnaient | Hrès des” bureaux d- procureur gé- les-ailes-et jtèrent à bas l'édifice de | présence de plus de deux cents per- 
dans ue grande cour, bordée tout | néral!.… nos labeurs. sonnes, La profession de foi se fit 
autour par de vieilles ferrailles, Moi,| Le P. Pro se sjgnala dans ce genre| Dans les faubourgs.… il paraît que |devänt le très säint Sacrement; la 
j'étais vêtu comme ün mécanicien, le |de travail. (1) j'étais dans mon élément; je parlais, | convertie demanda pardon, promit 
casque rabattu sur le front et me|—— ; : je criais, je bélais devant cet auditoire | fidélité aux enseignements de l'Eglise 
- frottant les coudes avec mon symp4- C1). Dans un journäf”de San Fran-|sans cheinise; on venait par centai-|et sé recommanda aux prières des té- 

thique auditoire... cisco, “The Monitor”, on donnait ré-|nes à nos conférences, sans craindre | moins...” 
‘Que Dieu bénisse tous les chauf-|cer-ment lé compte rendu d'une réu-|jes policiers, ni Jes gendarmes. Pau-| Les supérieurs du P. Pro étaient ay 
feurs du monde!" mion d'anciens retraitants. On y di-|vres petits! on peut faire tant de bien | courant de ses travaux. Ils savaient 

sait (12 miai 1928): 7 


| parmi eux!” aussi que l'ordre avait été donné à 

Fier de son prerñter succès, le Fère| “Le P. Pro a été l2 premier Jésuite la police de le capturer. Ils jugèrent 
s'enhardit. martyr au Mexique et le prener mare) ne qu'il fallait le faire reposer, Ji en 
“Peu après, je pris soin d'un groupe |tyr du mouvement des retraites fer-| teurs, le FR FRERE Michael Wil- recut la nouvelle le ler: août 1927; 
d'institutrices et d'employés du gou- | mées. liams, un auteur bien connu à San|eïlle lui fut bien pénible: On devine 
vernement. Ils étaient à peu près “Les soldats de Calles ont saisi le, Francisco, proposa d'ériger devant | l'ennui qu'il devait endurer à rester 
quatre-vingts; libres, à l'aise, ba-|P. Pro au moment où il donnait une |leur maison de retraite une statue|jes bras ercisés. H\se soumit pour- 
vards; ils n'aya'ent peur de rieti, nes à Mexico... Mais quel soula- 


même du diable. _“Ht devant ses deux cents audi- gement qüand on lui redonna ga 
liberté! 


presque perdu le compte; car les ma- 
lades étaient mon occupation de pré- 
dilectiox: le Viatique, l'Extrême-Onc- 
‘ion, les baptêmes et les mariages pul- 
lulaient, surtout dans la classe ou- 
vrière; les plus remarquables ont été 
les baptêmes de deux “petites” de 
vingt-cinq et de vingt-huit ans (!) 


Au mois de décembre 1026, les ca- | 
tholiques lachèrent six_ cents ballons 
répandant sur le Mexique une pluie 
d'imprimés, de feuilles 1e propagande 
puur la défense de 1a religion. Cal- 
les, furieux, ordonna d'arrêta les cou- 
pables. Ce jour-là, le P. Pro fut fait 
‘prisonnier. . ; 

Hi nous a ‘laissé de. récit détaillé de 
l'affaire. 

“Mes frères sejon la chair (Hum- 
-berto et Roberto), qui, par atavisme, 
ont comme moi “une araignée au pla- 
fond” étaient plongés jusqu'au cou 
dans les affaires de la Ligue: et, dom- 
me promoteurs de ces fameux ballons. 
fs ont attiré sur eux l'attention de 


199 suin dan à À 28 FA Dans 
sü. Le tout a été une. farce, pendant 
laquelle je me suis joué de ces dignes 
gouvernants, en me maNeSr OU Ou 
nigaud qui m'a pérmis de leur dire 
de bonnes vérités sans rien compro- 
mettre. 

“Cépendant, maintenant que y 
pense, je m'étonne qu'on ne m/ait pas. 
fusillé pour une phrase que. j'ai dite. 
Caïr avant de me relâcher ils me dé- 
mandèrent : 

De Ba EU DE À POUR MN D 
me d'amende? Car, M. Calles est 
Pan var 
— Non, Monsieur, liqual-je; je 
ne suis. pas prêt, pour raisons. 
La-première, c'est que je n'ai pas le. 
sou, La deuxième, c'est que /#i je 
l'avais, je ne‘ voudrais pas, même au 
prix de ma vie, éinporter. le 
d'avoir contribué d'un demi-sou de : ma 


0 mn Me À-$ de or à 


“Après cette somédie, mes. minis- 
tères ont éfé réduits; malgré tout, 
Su où Ron Par 

ize et au Bon-Pasteur, par 
L'usine ds 


la communion sr, 24 25 : 
bre: SE ss ES CE ES 


c6 Le ES LUS nn me ne 
quisitionrier à ka maison. Il n‘y a 
rien trouvé; maïs il a donné l'ordre 
de mener en prison tout homme qui 
entrérait 1à de midi à sept heures du 
soir, : J'ai été le seul à y entrer et le 
seul de la famille qui aft visité le pa- 
lais élégant da ;grun) © ner 
Tialteloico! 

“Quels souvenirs! À 7 h, d'air 
on ‘nous. & menés à la prison entre 
deux files de soïdats; nous étions sept, 
pris à cause de ces-fameux. ballons. 
Le lieutenaüt qui nous a ‘a San- 
tiago, en lisant l'avis -du gou- 


du P. Pro, premier martyr et ardent | tant sans rien dire. 
promoteur des retraites fermées...” 


2 


JE ME. poRre SI BIEN! 


aussitôt, j'ai reçu la permission de 


se." 
à quitter Ja cachette que j'avais été] “Inutile de vous que j'oublie! , “ ss. “Cela tut mon dtnie exploit pu- 
; Quelle jéie Madame , si: Bec por viez forcé de garder à cause de l'illustre | les prescriptions qui doi- Ft be À à Pr in pete” blie, parce que le 29, -un peloton de 
, dé e M. Calleé de Plutarque... 


vent passer sur mon humanité comme 
autant d'anathèmes pendant les trois 
années qui devaient suivre mon opé- 


A meSeS mens ever tadiels 
en choeur, la messe? : 
— Qui, répondit le lieutenant; car, 


“Sans doute, :il fallait bien prengre 
des précautions... 
SES: … “Mais j'étouffais dans dans ma sa eachette! 


vain je les ai suppliés avec de 
“J'entendais sans cesse les plaintes | merlel pour ol: 0 J'ai Mage Les] ni ON IL TS az nie — 
pers à Te de ceux qui étaient avec moi: ils se pl 2 “pambasos” | à . 4 léur! coeur 
Que dnecult À Ke ÿ x £ ÿ : 


relui-ci, sur Vexik de celui-là, sur l'as 


| sassinat de te] autre... fait que. ces excursions qui donnent aés; mais mon père, ma soeur; mes 
“Et moi, j'étais encagé!… du “prestige à la mentalité consti- deux frères et moi dûmes sortir avec 
tuante de la nation” doivent se mul, 


' “Je ne pouvais étudiér, je n'avais 
; aucun livre. Puis je- brûlais de me 
jeter. dans le feu de la bataille pour 
donner une vigueur nouvelle à ceux 
qui se battaient, avèc, en mon coeur, | 


FE | : CU à jséé pa nombreuse farm ifle le ail d'ouvrage. \ 
Re > ls cbr «Dre Jes lenymes débilitées: mauv. g LS: 


Ro Vespoir que FOUFAUS. 35 paregerais | 6 que Je paie ler Rue RARES “Mille versions ont cireulé sur cet 
us Go Heu detre qui tone ut d'e m'endéhaieet de | as aussi leur sort. de par les domaines de Dieu! Rap- qui a prévalu, c'est 
| la nuit, JE à gris pans ja peuveis à prive fire mon nr à “Mais ce miel n'effleura pas les | pelez-vous qu'il ne s'agit de rien môîns étais l'auteur des feuilles “de 
: qi. Au D gare ne en 3e crane Ag ar en Je Jèvres du singe. H fallait me rési-|que de la “mentalité constituante de ’armée” et que mes frères étaient 
‘ DE le RUE TU lin kb, ce à pris environ ua an- ES CE: gner; foffrais au moins à Dieu mes | La nation!” des ballons: les deux cho- 
RE, 1e m'y at "Plus troubles tels que Lrodraemente désirs sur l'autel de l'obéissance/" Le P. Pro, on le voit, ne refusgit ses sont fausses,” (19 février 1927) 
Ce Rite Len pret. Cysté fo encore, Sins E lee, 8 re 5 Rouges dut 2 H reprend donc avec transport sa pas le travail: cependant il souffrait (A suivre) x! 
UN Eu Pour uns femme ma mme prendre des Pilules ROU ES c'est voir la a deteuaces |" Pétiue he due dE sd de vins gras 2 ea M | RAS 
É | RITES, DE EMENT. TROUE ES NERVEUX, FAIBLESSE de SANG, TROUBLES | smoge-dn-bni tent ces aslnistpeen: à ne éoir-2er:J 


il sé mohtre calme malgré la bande 
(espions qui le cherchent, ::H tra- 
vaille comme si de rien n'était. . 


der ses enfants en par- 
Rd Ge pomttante 


A 


Pilules ROUGES partout où par la CONSULTATIONS 
posté 80c la boîte, 5 rer 
Pilules ROUGES de sd gien AN X 
| GIE CHIMIQUE FRANÇO-AMERICAINE LTEE. 1870. mie ST-DENIS. MONTREAL. 


MÉDICALES; Afio d'aider voire trahomart, eux 
pendre re 2 « 
toujours le 


—{ e . . ar « y 


LA] 


+000 venin — Etition complète (11 s | 
D re Nr] “Oxatres : de Baint Fran. Ba'nt.Codard et Lil Wright. 
r Ven Relieierses de 1: 3ème degré: Mlles V. Saint-Godaré 
Visitation du Monvetèra d'Anneev, 929 A 
Hsarraser à Boîte 2. ls “Liberté”. T: |’! Al. Blanchard. 
ee 


2ème cegré: Mile Irène Fauchère 


ROMANS — “Livre National” neuf 
sw. volumes pour un dar: usagé, huis | © I Pob. Auger. 
valumes. pour un dollar, fronce “1e | 14 degré: M. G. Decloux. et 
gen nn ren”, 4420, rue ‘saiet-Dente, 8 


F Trsanes A VENDAM — Ja municl- 
‘HaIté de Rainte-Anne éffre 10,600 seres | t°M. Vict Mercier. 

dé terrains bons pour ta culture mixta, « Après le rêve 

à vendre en partie où en bloc. Fix a . : 

h 15 l'acre. Nadrenser à C. Gauthier, | £i Ia Société . Saint-Jean-Daptiste 


__ 59} eut peu de temps pour rêver à la der- 
|" nière partie de icartes, l'organisateur, 


LB A fninte-Anne. Mes. 


PERSONNE SERIE sr, bonnes rété 
Fenees,. expéripnesr, déaire pliare dunn 
wrcabythre de un 6ùn pinnieure prêtres 
Ecrire, à 4, W., boîte 13%, In “Liberté” : : us 


A  ——— — 

A VENDMM — Véritable occasion, 
une des mebleuren terres de La Bro- 
Lèrie, 169 acres. *O aeren semés en mil, 
mainor, établé. #$1,%00: 8399 comptent, 
hälwnée ‘fncile. Cette terre doit être 
vendue pour le ler juin. Sañreuner à 
Vre André, 274, rue WMhamel, Saint- na- | 
nifnee. “A 


A LOURR nn A VENDRE — Muiron 
Maptinte, #t-Bonifnes. Tél. #1 404 T! 


trict de ‘ouHüre mister — #toek 82/0007 
emeublément., $1,009: propriété, #3, 
Chiffres d'affaires: 816,000 À $18, 
Fadresser À L.-F. Millar,,, Heyweos. 


Mlle KE PHANELF afinonce qu PAT 
vient d'ouvrir un makasin de mercerir 
soin den rues Langevin et Cathé 


soin, ‘etotren, coton et NT À broder, ete, 
A des prix dépassant toute concurrence 
On prend des commandes pour la cnm: 
- prEne. 45p 


ee ee 


TH 23585 , 204, Bloc Melntyre 

MAISONS A VENDEE à Snint-Bonl- 
face, Norwood. Seint-Vital, ete 

6IR, AVE.- WILLIAM, près église et 
école du Sucré-C'oenr. Honne mnison 
fe 10 chambres. Idéale pour maison de 
pension, #4,490 ou mera vendue sur 
offre-raisonmnable,. Conditions façile 


Muison moderne, 6 chambres Grand 
JARDINAGE, élevage des volailles 

Raint-Vital, tout près chemin Sainte 

Anne et école Lavallée %acres en jar- 


poulufller, etc, bon puits Une occa- 


HAINT-CHARLES qu village 4 ace 


St oui, ne manques pus de visiter 1: 
De G. Albert, Vous éprouveres un non- 
togement immédint à tour vus maux d 


-E. LEGARE 
Es àportir des curs junqu'aus pieds | Die no 449 1181, rue Wolfe, Montréal 


Allume cigares de $2 gratuit 


36 et 50 sous — Cuisine française 


825. avenue Portage (Visä-vis Eaton 


Complets fuites sur mennre — Nettoyage 
pressage et réparations — Mervice de 
dvralnonTout travail garauti—Nous 
mous spétinlinons dues les fourrures | 


30, rue Isabel Winnipeg | 


JA. HEBERT 


Placements — Prêts — Assurances 


: et ‘sta. drépataliatton® fournte 
ce | vo af te 14 
Inttheg. 1.1 LL 


éañite Cuay. 
Alle 3. Villeneuve. 


Mite Th. fihéaumie. 


RL PA te Joy — 


r|g 


Améliorez 
AA Es DE eg É votre sanlé 
.| 


Wadrenner à 41, rue Nt-Jenn- “# 
en buvan* chaque jour-une pinte 


A VENDRE — Marnsin cénérsi. dis. de lait pur et pasteurisé de la 


CITY 
DAIRY 


Proctrez-vous-le aujourd'hui du 
läitier de la City Dairy qui dé- 
livre sur votre rue chaque jour. 


El 


Chapeaux, bas en chiffon et 


= —— 
= 


C. BUFFFT 


Ce 


. RUB ERTRAND Bcru 


#3,500. Conditions faciles 


bonne maison sur Caves écurie, 


à 3,500 Cenditions faciles 


Bonne maison, écurie, garuge, etc: bi on 
; lumière, eic $5,000;: conditionx 
faciles 
FERMES à vendre ,dans paroisses 
françaises du Manitoba 


| GRATIS 


CC BUFFET 


AVEZ-VOUS MAL AUX PIEDS! 


confiance en es 


YA. AURONT . EE ; 
S11, édifice Somerart, Winnipez a 
Téléphone M 774 


avec commande de $1.43 
Prix spéciaux pour agents 

lames de rasair Gilletté 
garanties Évatgnez de 
l'argent Envoyez $1.4 
pour 30 lames, 55 sou 
pour 10 ‘Franco 
Cn-nnergtive Tretng Cr 


a de Paris” 
Le nouveau De Le eu 
: AR L 
CAFE OLYMPIA WHITE STAR 
offre les meilleurs repas de 1à ville : Nouveau service unique 


On s'embarque au quai à 
eg ou Québec et on 
ue eu quai du Havre— 

ea 3h. c'est Paris. 
hstallations supérieures d'une 

propreté méticu 

réputée pour. son excellence, 

personnel bi ingue courtois, 

Ce” supezbes hôtels flottants :; 


J08. BADALI, gérant 


J. LADEROUTE 
TAILLEUR 


diens français. 


Prix aller et retour 
Classe Cabine, $300 et plus 
Cabine Troisième-Touriste, 

$184.50 et plus L 
s Trainème classe. #15 


nés avec le plus grand plaisir 
224, avenue Portage 
TT Wiamipes 


Etabli depuis 1911 


où tout agent autorisé 


#89, RUE MAIN, winnirec l'AG STAR LINE 
Féléplione 23 291 SERVICE CANADIEN 


La Toupin Lomber & Fuel Compagnie Ltée 


S8à, RUE BERTRAND SAIN:-BONIFACÉ 
Téléphone 81 259 


Muréhands de matérisux de constraction 
de tous genres — Estimés cordislement 
| flourais auf dvitiatide- 


C] 


Tuutes jee meilleures Le #3 de charbun connues 
MeLeod River, Foothills, Champion Drumheller, . 
Koppers Coke 
CHARBON DUR SCRANTON 
vis qposinns au char — - Expédition à ln campagne 


Time degré: Mes Emma Roy € 


Gvme dcuré: M. Léo Dourbonsais e 
+ Lime desré: M. Rolland Auger € 


4èrie degré: (n) MM. Fiené Auge 
et Nap. Cermain: (b) Mles Lor 


patriotes qui nous honorèrent cle leur |. 
Cours rréraratrire: Mlle R. Yaillon 
< - 


| Mme G. Lafièche, sur laquelle l'on ne 


Radio sont arrivés à Winnipeg lundi. 
Le même jour ils ont rencontré les i 
ministres provinciaux et visité les | [/] 
posies d'émission locaux. Une pre- { 
mière séance publique a eu lieu el : 
matin au parlement. Toute personne gr 
intéressée À’ la question peut venir 


Montre bracelet pour la ven- 
z te de 16 grandes bouteilles 
, 26 505 204, Hinæ Melntyre | de parfum à 2$ sous chacune: en plus, un 
collier de perles GRATIS pour lu vente des 
4 premières bouteilles dans 10 jours. GAR- 
CONS. FILIES — catalogue de primes illus-| 
tré avec chaque commande; envoyez nous vo- 
tre nom et aresse seulement; nous avons 


ments ou de particuliers. dienhes-Françhises, un très beau suc-| La séance dramatique qui a été don- 


À sont: sir John Aird, Charles-A. Bow- 
man, Auguste Frigon et Donald Man- 


son. , | thé tout à fait délicieux fut servi par | salle du Sacré-Coeur, au profit de la Erancon, Man. 


ses amis se donneront rendez-vous, à | et Picard, aux membres de la Fédéra- leurs amis, afin de faire un grand suc- | aucune trace. On supposait qu'elles 


54, Ed. Aikens-Wianipeg | CR _2 > ‘ile port 


création du Ce-cle, le grand succès 
du théâtre Waiker, l'inénarrable ee- 
médie de ‘“‘Poparul et Virginie”, vont 
se retrouver là. autour de M. et de 
Mme Boutal, et s'entretiendront natu- 
rellement des prejets dramatiques de 
la prochaine production française au 
grand théâtre de Winnipeg. 


CALGARIC - MEGANTIC 
très en faveur auprès des Cèna- 


ganisé, mais nôus ne pouvons pas en 
donner lé *£tail aujourd'hui; les orga- 
nisateurs..de.la. soirée nous. ont en 
effet prié de garder le secret, de facon 
à redoubler l'intérêt de cétte assem- 
dlée- par l'attrait de l'inconnu 


Assistance et renseignements don- 


gnard, prgpriétaire de l'hôtel Grange. 
le prix de revient de ce souper, a pu 
itre ramené au strict migimym: aussi 
nous ne demanderons que la modeste 
sômme de 50 sous à chacune des per- 


au milieu d'une assemblée bien fran- 
[aise 


désireuses de participer, à cette soirée 
de bien vouloir en aviser au plus tôt 
'e secrérffre du cercle: W. Royai, 
2, rue Langevin, téléphone 83 679. 


Fédération des Femmes Ca |man,, P.  Keñnedy.- L-E. Grabam, 


mtrabte dévouement dé Mmes + Le-!| Prud'homme, M. Messier, J. Allteyn;, 
may:-A Derrington, A. Lanthier et|G-. Smith CW8 
J.-M. Picard'ont fait de la partie de Brazier,  K. Thomson, J. Gibbons, 


a 
“allaité à qui Mibteut. au s: Va «à u éù couté du Jratit: Lg ao nie, ane RTE) 
‘à ee Le coût de tous ces arts à remarqua blement modique, comme le: démontreront t'es LL 


‘à » ." Le 7 


A 
( 


Hamac Invitant 


A installer dans un jardin ombragé 
. Variété de modèles à choisir 


NX .de ces härtacs repôsants et “bas conviendra bien à ceux qui dési 
- rent passer une heure tranquille dans Ie jardin. 


, ' \ 
Qué: ques-uris sont en tissu épais de - texture serrée; d'autres sont en 
tissu-tapisserie de qualité forte, à jolis motifs. Nuaunces sombres!” 
‘bruns et verts foncés ou brillantes couleurs vives. Tous ont un petit ; 
oreiller à la tête et sont finis avec un bord frangé. Bouts en chaince- 
métal ou fort corde. Prix: É 


_$2.95 , $10.00  ., 


Section des Hamacs, ème étare, Hargrave 


Mlle Pavlova est une élève de chant 
de Mlle Yvonne Thibault. 


M. J. Lävoie, n'en fit pas moins un 
succès. Merci, grand merci aux com- 


présence. Notrc reconnaissance aussi 
aux donateurs, sociétés et individus. 
Aux artistes? Un merci spécial à 


1 
compte pas en vain dans nos som | 
breuses soirée paroissiales; un autre | 
à M. Glénat et à M. Hubicki; et puis 
un autre ponr M. le Dr Séguin pour 


Tondeuse à gazon “Edgerite” 
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mn hvtatioos. avec essieu à billes ‘‘Timkin | st 
Voici -la liste des prix: 5 Sn ' D : — . x à 
Au ‘bridf": Mme H. Gauthier, | [f OPEL SES à roues hautes, trés facilés à conduire et simples à 
Mme E.-N” Laurendeau, Mile M. Ai-| Ji | 


* ajuster. D A. 
linger et Mme E. Guertin; MM. R. k à ' sde : Le: 
Gamble, J: Desjardins, E. Chaput et Modèle à cinq couteaux d'acier creux. Le manche est en bois dur, fini 


poli. Joliment décorées bleu et or. Dimensions: 16 pouces, 


 $12.25 


Section de, la Quincaillerie, 2ème étage, Centre 


G. Johns. 
Au “whist”’: Mme M. Emmons, Mile À 
H. Savoie, Mlle I. Guilbert et Mlle .E. 
Roy; MM. J. Bedity, A. Tétreault, M 
Car rière et L. Lemire. 

"Prix d'entrée: Mlle Laura Leblahc. 

Réunion mensuelle 

Les membres de la Société Saint- 

Jean-Baptiste recevront leur carte sl 


KT .  * Une balançoire 


LT 
l'invitation à l'assemblée Ce Giman- | 
nan am Aa .* PAR ajoute délicieusement au charme du jardin 


salle Saint-Jean-Baptiste. 
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WINNIPEG 


La Commission du Radio ||} 
siège à Winnipeg 


IEN ne vaut une jolie balançoire oscillant paresseusement sur la pe- 
louse comme attraction de jardin. Celle qui est illustrée est construite 
avec sièges en bois dur. Elle peut être pliéé et mise à l'abri pour lPhiver, 


ïà 


” 40) à 
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Quatre personnes pourront prendre place sur ces deux sièges et y seront 
17 très à l'aise. Ils sont finis avec du vernis clair. La che ape nte solide est 


peinlurée rouge. 
._ . $8.95 - 


Seétion Ces Hamacs, 5ème é‘age, Hargrave 
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Les membres de la Commission du | LA 


are ses idées devant les commis F WI N N } PEG . CAN ADA L 
'ette commision a été créée par le | = oer à D. D “D. CL. js 2 _“<p. = 
een fédéral dans le but de . n 
recueillir le sentiment public sur l'ave- | " s ———— = S s g _ LS —— 
nir de la radiodiffusion, qué les POz3- | cartes du mercredi ler mai, au profit | Kroock, Kunza, Koïmier et autres. opposée à tout ss de ce genre, an- | des années j'ai été accablée de fati- 
tes soient la propriété des gouverne- |} de la Fédération des Femmes Cana- Séance dramatique npnce-t-on. | que. J'étais faible, passais mes nuits 


—— cm6 e-—- —- | sans sommeil et me, sentais à peine 

: | la force de m'occuper de ma maison. 
| J'allai d'un docteur à un autre maîfs 
aucun n'était à même “dé m'aider. 


En novembre der-| Après un traitement prolongé avec 
les organisatrices, aidées de char-| Fédération d:s Femmes Canadiennes-| nier, Phyllis et Florence Domanski, | le Novoro du Dr Pierre, j'ai recouvré 


Au Cercle Molière mantes jeunes filles. Françaises. Nous espérons que tous | Agées de 10 et 12 ans, qui vivaient | complètement la santé” Cette re- 
Des remerciements sont dus à|les membres et leurs familles y assis- | chez leurs parents à Brandon, étaient | marquable médecine herbeuse régula- 
Le Cercle Molière “pète que tous | Mmes Lemay, Derrington, Lanthier teront en grand nombre et amèneront | disparues et l'on n'en avait retrouvé | rise le procédé digestif, facilite l'as- 


similation des éléments vitaux tout 


Lés membres de ja Commission |cés. La saile était comble et ufr esprit | née le 25 avrit au Sacré-Coeur, sous 


de gaieté régna durant toute l'après- | la direction de M. Camille Sainte-Ma- Mystère éclairci 
midi. Après Ja partie de cartes, un| rie, sera répétée le 20 mai, dans la | 


l'hôte! Grange, 168, rue Lombard, le | tion et leurs amies qui se sont rendues cès de cette soirée. avaient pu être’ enlevées ou qu'elles |en fortifiant le sang et en créant de 

samedi 11 mai prochain, où l'hôte de|en si grand nombre, aux personnes Hermine FRAPPIER-LOVE, |avaient pu se noyer dans la rivière. | nouveaux. tissus et cellules. Des 

céans nous a permis, après ‘une, déli- | qui ont généreusement offert des prix: Secrétaire. | Le corps de l'une d'elles vient d'être | agents locaux spécialement désignés 

cieuse réunion, un petit souper fin, |à Speirs-Parnell et Marplesret Fils, ÉD 0 — 7 — trouvé dans les rapides de la rivière | par le Dr Peter Fahrney & Sons Cd. 

pimenté d'une exceliente gaieté fran- | bouchers, qui ont contribué pour le Aéroport à à Winnipeg Assiniboine, à six milles de la ville. |de Chicago, Il, fournissent directe- 

caise. thé. . | ment ce remède au public. Ce n'est 
Tous les acteurs de Ja dernière D'aient présentes: Mmes P. L'Heu- La Commission du Port de Winni- Recouvre la santé — Mme F. Muel- | pas un article de droguistes. 


reux, D.-L. Léger, H. Laberge, P. 
Choinjère, A. Harp, J.-M. de la Gi- 
clais, A. Talbot, E. Prendergast, D. 
Bryson,.B. de Denus, H. Cottingham, 
C.-M. Boswell, M.-L. Genest, J.-B. 
Burgoyne, P. Taillon, L. Bruyère, E. 
Belair, G. Lafièche, A.-J. McDonald, 
N.-T. Carey, J. Power, H, Muivena, 
M.-B. Client, J. Hillhouse, J.-M. Wal- 
er, D. Howatson, C. Landry, Chaput, 
A. Doyle, H. Gauthier, E. Guertin, 
itsell, Ghauvière. Blanchard, L. Re- 
1ard, E. Swenson, E. Pitblado, R. 
‘itewart, L. -L. Kr, er, W.-M. More- 
and, L-E. Coffin, W. Clarkson, Berry, | 
ray, Phillips, H. Kendel, F.-L. Mc- 
Mahon, L-A. McMahon, J.-G. Cheat- 
‘ey, F. Dowling, T. Gelley, Gilbraine, 
A.Æ. Picard, Oliver, Parkin, Walsh, 
3aÿin, B-D. Taylor, ?.-J. Legree, J. 
Picard, L. Germain, Sala, Bénard, 
Chabot, Fournier, A. McCaine, A. 
Adams, G. Cyr, À. Guay, N.-A. Lau- 
endeau, Jarjour, Gaudreau, G. Pé- 
rin, Royal, Lafrance, Poitras, Huot, 
J. Podrigue, Saint-Martin, E. Bou- 
‘h###, O. Pelletier, Thompson, Cail, 
Montgomery, Wadge, Mulaney, Par- 
tin, Downham, B. Hassan, S.-E. Love- 
‘ace, J.-N. Spence, R.-A. Gray, J. 
Maclagan, J-A. Scott, C-H. War- 


peg et Saint-Boniface étudie actuelle- | ler de Baraboo, Wis., écrit: ‘Pendant Livré exempt.de douane au Canada 
ment les plans d'un aéroport public > : 

soumis par la compagnie James Ri- 
chardson. Cet aéroport serait public, 
‘mais lés aviateurs dévront payer pour 
en avoir la jouissance. 

L'aéroport en question aura deux 
milles de longueur, sur la rivière Rou- 
ze, et le, coût de la construction est de 
$500,000. La ville de Winnipeg est 


Un charmant programme 4 été or- 


SE 


HEURES DES OFFICES RELI- 
GIEUX ‘A LA CATHEDRALE 
DE SAINT-BONIFACE 


Grâce à l’amabilité de M. Gui- 


Mgr Jubinville, cuté. Vicäires: 
MM. les abbés Brunet et Bou- 
let. 

Messes du dimanche: 6 b. 15, 
7 h. 30, 9 h. et 10 h. 30. Vépres: 
3 h. pm _Messes sur semaine: 


#onnce qui voudront venir se rééréer 6 h. 15, 6 h 45 et 7 h 30. 


CYRANO. 
P.S. Nous prions les personnes HEURES DES OFFICES RELI- 
. GIEUX A L'EGLISE DU 


Coin des rues Lydia et Bau- 
watyne. L'église paroissiale de 
toute personne de eg 4 fran- 

innipeg 


Re De ————— 


çcaise de la ville de 
Téléphone 28 870. 
R. PF. Véziné, OM, curé; KR. 
P. J.-B. Beaupré, O.M.I., vicaire. . 
Messes du dimanche: 7 h: 30, 
9 h. et 11 heures (grand'messe). 
Véprès à 7 HN 20 Mésses sur 
semaine: 6 h. 45 et 8 h. 50. 


nadiennes- Françaises Guilbault, &. Hévééerdadaawell Da- 
———— | vis, Geo.-E. Swan, E. Trudeau, J. 

Partie de cartes | Trudeau, G.-H Murphy, H. Morier, 

La très bonne organisation et l'ad-|T. Wills, E. Lusty, H Portman, N. 


Profitez de notre service de catalogue. ‘Vous !: trouverez simple 
et satisfaisant et vos commandes seront expédiées promptement 
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